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միեւնոյն տա րում տպաւո բուտն վե­
րոյ իշեա լ աշվսատութիւէ։ից , սկսեց 
ղրել իր անդրանիկ երկը ինքնա­
կենսագրական ունեցող «Խոս­
տովանութիւն»^: Այն աւարտուեր 
1942/'k եւ հրատարակուեց չորս 
տարի յետոյէ Այդպէսով Ադամով 
ճանաչուեց իբրեւ իր «ե ս »/'k կԸՅ՜ 
լած, անգիտ՛ս կցուաե ակունքնե­
րից սերոլող, բանաստեղծական 
պատկերներով յագեցած գրոլթիւն- 
ների հեղինակ-. Գերի րականի ոլե- 
րաղի ճամ բով ան գի տ ա կց ա կան ին 
կցուէլով, Ադամով շուտով սկսեց 
բեմական խաղեր գրել, ուր պար­
զապէս հ րաժա րո լե լ էր պարզ հո­
գեբանական լիցք ունեցող , գրամա~, 
տիկ ապրումով գո բծող էակներ 
ներկայացնելուց՛. հա վերջապէս 
յաջողել էր հաստատել իր յարա- 
կարծիք էոլթ իւն ը՝.

Հոգեպէս խիստ աւրուած, հեռա­
նալով իը ապրած քաղքենի մ ան կոլ-

Դրեց*

ԱՐ ՐԻ ՅՈՎՀԱՆՆԻՍԵԱՆ

թիլնից, տարաբախտ ու դժգոհ, 
իրեն բաժին ընկած տարագիր 
կեանքից , երիտասարգ Ադամ ով ը , 
ժամանակի քաղքենի թատրոնի հո­
գեբանական խաղերին ու գրակա­
նութեան ը հակադրուող հեղինա կ~ 
ների գրո ւթ իւններ ո ւմ , գտաւ ի 
րեն հոգեհարազատ , յարակարծիք 
միւս գրողներին : Աս՚ջորգաբար
գերմաներէնից ու ռուս երէնից ֆը՜ 
րանսերէն ի թա րգմ անեց ն շանալո ր 
թատերագիրներ' Պ ուշն է ր 5 ու 'իը՜ 
լա յոթ 6 : Աղ ամ ով իր տուրքը վը~ 
ճարեց Ա թ ր ին տ պե ր կին , Ձ)ր անս ի ա~ 
յոլմ նրա թատե րա կան երկերի Սա­
սին առաջին մ ենա գր ութ իւն ը գրե­
լով1՛. Ապ ա , ֆրանսերէն ի թարգ 
մանեց նրա խաղերից երեքը՛. հախ 
«Հաւա լուսն» 8, յետո յ «Հայրը» 9 եւ 
վերջապէս «Ո ւրո լա կանն եր ի հնչեա- 
կ»ր 10 : Դրանք, երեքն էլ, թէ նիւ­
թի եւ թէ ձեւի առումով, խո րապէս 
առընչութիւն ունէին նրա անձնա­
կան կեանքի ու անմ իջտկան հեւոա- 
քըրքրո ւթի ւննե ր ի հետ՛. Տա քոլեց 
նաեւ Կոկոլ ”, ԿորքիՈ ել Զե­
խով 13 ուսումնասիրելով ու֊ թարգ­
մանելով՝. Այդպիսով, Ադամով ա~ 
ւելի ու աւելի խորացաւ ել հմտա­
ցաւ անգիտ՛ս կցա կան ը խա ղե ր ի օդ~ 
նոլթեամ բ շօշափելի գա րձնե լ
մէջ՛.

ու

'Բսաներորգ դարի թատերագիր 
ներ, դրանր չարքում Ար թ ի1[՛ Ա 
գամով, յետ պատերազմական տա՜՜ 
ր ինե րի մ ա րգուն պատկերել սկ"֊՛ 
ր ին անորոշ գրո լթ-իւնն ե ր ի յա րա թե­
րութեան ոլորտում î հ[՚անց խաղե 
րում մարդը աղէտի մատնուած, 
անջատ ւած իր միջավայրից՝ ա լք­
ելս շի գործում հոգեբանական շօ 
շաւիելի ըն թարբով՛. հա միանդա
մ ա յ’հ անըմ րոնելի ո ւնա շնութեան 
մէջ գտնուող էակ է՛. նր ա մօտ այլ
եւս ոչ ապրում եւ ոչ էլ բանում է 
պատմողական, շարունակական ժա­

մանակն ու ըն թա ր քը : Կարճ' մար­
դու տեղն ու դերը, անորոշ ու ան­
հաստատ է պատկերուած ՛. Պարապն 
ու ունայնութիւնն է միայն էիցք

տալիս թատերակա՛ն նոր նիւթին, 
տեսիլքին Ու լեզուին ել դրա մէջ 
բանող գործողութիւնը մեզ դէպէ 
ան դի տա կր ա կան ի ոլորտի խորքերն 
է մ ՛ղում : .

Արթի֊ր Աղամով, քսան տարեկան 
հասակո ւմ, 1928 թուին, Ան թոնէն 
Ար թոյի1 բեմա դր ո ւթեամ բ , տեսել 
էր Աւգուստ Ա թրինտպերկի «Եթա՜

զի իյսււլը» 2 եւ մ իեւնո յն տարում 
կարդացել էր անուանի հոգեբան 
Գարլ Կ ո ւս թա լ lj ունկի «Նոի RL Ան՜՜ 
գիտակցականի յարաբերութեան 
Մասին» 3 դրութիւնն ու գիտակցել, 
Ոը երազի ճամբով կարող է իրեն 
հաղո րդակրոլող ու բա ր ա յայտուող 
անգիտակցականի ոլորտը, իր ըս 
տեղծագո րծա կան աշխատանքի հա­
մար աղբիւր ծառայեցնել՛.

Տաս տարի յետոյ, !938/,î# Աղա­
մով առաջինն էր, որ էք ունկի գրու­
թիւնը ֆրանսերէնի թա րգմանե ց եւ

Կուս թալ էք ունկը, արդէն 1.930 ՜ 
35/'/' արտա յա յտուել էր նաեւ զՈԼ“ 
գադէլգ ս երեւո յթնե րի մ ասին :
Այգ երեւոյթն ելս ի սկզբանէ Ադա~ 
մովի մ չական թատրոնում իրեն 
լատուկ մարմնացումն էր գտել՛. 
Մի ա Ժամանակ ապրուող, ի["սԸ 
կրկնող վիճակներն ու ղէպքծրը 
թատերական գործողութեան մկջ 
առնուած, բեմ ականօք էն մարմնա­
ւոր ւում էին տ իեղերքում բանող, 
գեռ չբացատրուած մի օր ինա կա րգ 
միաժամանակ ղր ս ե ւո ր ո ւո ղ, զու­
գադէպ երեւո յթներբ : Գա վաղուց 
եղել էր Ագ ամովի թատերական /J՛ 
զուի կարեւոր ազդակներից ժ է կը՝.

(Շար-ը Ր- էջ)

Fonds A.R.A.M
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EN SOUVENIR

Première rencontre
Les comédiens s’engouffrent dans la 

voiture qui roule maintenant vers Saint- 
Germain des Prés.

Le silence d’ADAMOV, assis à côté 
du chauffeur est impressionnant.

Nous savons que c’est un auteur 
tourmenté.

Je raconte l'histoire de Colette 
MAGNY.

Pour se libérer de ses angoisses mé­
taphysiques, elle a demandé conseil à 
un sage indou, dont la réponse fut :

«Lisez Shakespeare !».
ADAMOV garde le silence.
Je sens son écoute.

On frappe à ma porte, j’ouvre.

Qui vois-je? Ce n'est pas possible! 
ARTHUR ADAMOV. Il entre, discret,

“Tous contre tous
tragédie moderne d’ARTHUR ADAMOV
au Théâtre Babylone que vient de créer 
JEAN-MARIE SERREAU; nous sommes 
dans l’effervescence des répétitions.

On croise l’auteur qui assure la ré­
gie, toujours discret, avec son élégance 
naturelle.

La souffrance visible, sur son visage, 
donne envie de le consoler.

Je suis distribué dans le rôle de 
«l’Homme». MAURICE GAREL tient le 
rôle principal.

Nous répétons souvent dans l’enthou­
siasme.

Ce personnage de «l’Homme» est 
court, mais dense. La scène est mar 
quante.

C’est une altercation entre deux 
êtres coullionés par le système social.

SERREAU donne des indications pré­
cieuses.

ROGER BLIN surgit de l'obscurité de 
la salle pour me suggérer un jeu de 
scène qui portera sur le public.

Le thème de la pièce est l’intolérence 
envers les réfugiés, d’abord accueillis, 
puis injuriés, persécutés, exécutés.

Fluctuations des décisions politiques 
à leur égard.

Comportement absurde, tragique des 
forces dé l’ordre.

Dans un climat déboussolé par le 
système social, les émigrés essaient de 
s’en sortir, se dressent les uns contre 
les autres.

LAURENT TERZIEF tient un petit rôle, 
avant de reprendre le rôle principal.

SERREAU, dans le rôle pittoresque et 
dramatique de ZENNO est remarqueble.

ADAMOV, dans son journal écrit :
«La critique est élogieuse, le public 
plutôt content. Mais i'aime de moins en 
moins cette pièce. Je l’avais pourtant 
bien aimée à l’époque où je l’écrivais».

Le rôle de «l’Homme».
C’est un personnage humain, quoti­

dien, pitoyable, pittoresque.

légèrement essoufflé, sympathique, un 
papier à la main.

Son visage tragique, au regard in­
tense, m'impressionne.

Après avoir salué ma mère, il me 
précise le jour, le lieu, l’heure de la 
prochaine répétition. Rapidement il 
prend congé.

Je le vois descendre l’escalier le dos 
légèrement voûté.

ADAMOV, dont les pièces sont 
jouées et mises en scène par VILAR, 
PLANCHON, BLIN, REYBAZ... Cet auteur 
prestigieux a grimpé plusieurs les cinq 
étages de mon immeuble, l’Hôtel du 
Sénat, habité alors, uniquement par les 
Arméniens.

J'en parle à SERREAU, qui, souriant, 
me répond : «C’est le meilleur régis­
seur que j’ai jamais eu».

C'est un chômeur exaspéré et mépri­
sant à la vue d’un émigré» qui tra­
vaille.

L’HOMME mange un fruit. Sans en 
avoir l’air, i! envoie les épluchures vers 
JEAN, qui vient de se décharger de son 
fardeau. JEAN ne bouge pas.

L’HOMME l'interpelle : «Fatigué ? ... 
Il ne t’en faut pas beaucoup... On te 
parle I».

Partie de cette provocation anodine, 
l’altercation monte jusqu’à la violence.

La sortie de scène fut réglée par 
ROGER BLIN :

L’HOMME dit : «Tu ne me fais pas 
peur. Moi je suis chez moi», en s’é­
loignant prudemment.

Le public rit.

Deux appréciations

Dans ce petit rôle, j’investis ma 
sueur, mon énergie, mon enthousiasme, 
entourré d'artistes exceptionnels, pleins 
d'humour.

En coulisse, ADAMOV est toujours 
présent, dans sa responsabilité de ré­
gisseur.

Un soir, à ma sortie de scène, dans 
un élan indigné il s’exclame : «Je veux 
absolument que les critiques parlent 
de vous ! Ça, je vais leur en parler».

J'en souris encore.

Mon maître, GRIGORI CHMARA, en 
colère, me reproche de n’être pas venu 
le voir, depuis un mois.

«Monsieur CHMARA, je joue au 
Théâtre de l’Oeuvre une pièce d’AR­
THUR ADAMOV».

Mécontent, il m'interrompt : «Bah ! 
un petit rôle».

«Oui, mais dans toute la pièce j’ai 
quelque chose à faire».

La mauvaise humeur de mon maître

se calme. Après un silence : «Mais 
vous avez bien joué ce personnage. 
SYLVIA MONFORT était à côté de moi. 
Je lui ai dit : "C'est mon élève”».

Considéré comme un intellectuel 
français, d’avant-garde, ADAMOV tient 
à distance son arménité.

Ma mère qui a vu le spectacle plu­
sieurs fois, me dit : «ADAMOV est ar 
ménien. Ces réfugiés en difficulté sont 
les Arméniens».

J’en parle à ADAMOV. Après un 
silence, il approuve : Ah oui ! tiens... 
oui, oui, cela concerne aussi les Armé­
niens...».

Comme s’il disait, content : Je n’y 
avais pensé, c’est intéressant I».

Saint-Germain des Prés avec ses 
cafés littéraires : le FLORE, le OLD 
NAVY, le LIPP..., était le lieu de pré­
dilection des étudiants, gens de théâtre, 
écrivains...

Aux terrasses des cafés, ou sur le 
Boulevard, on pouvait y rencontrer 
JEAN-PAUL SARTRE, ALAIN CUNY, RO­
GER BLIN, JOSEPH KESSEL, GABRIEL 
AROUT, plus rarement mon maître,

par

VAHRAM A J D E R I A N (*)

GRIGORI CHMARA,interprète unique de 
Shakespeare, les étudiants des Beaux- 
Arts...

Malgré sa discrétion, ADAMOV était 
immédiatement reconnaissable. Emanait 
de sa personnalité quelque chose de 
poétique.

«C’est ADAMOV ! c’est ADAMOV I».

L’hiver, légèrement voûté dans son 
manteau gris, manuscrit sous le bras, 
cigarette aux lèvres, ses pieds frôlant 
le sol, à pas rapides.

L’été, en chemisette claire, flottante, 
pieds nus dans ses sandales, orteils 
largement étalés.

Il n'habitait qu'en Hôtel ët n’écrivait 
que dans les cafés.

Le souffle de Saint-Germain des 
Prés.

Au OLD NAVY, son café favori, de­
bout devant le comptoir, souriant, ciga­
rette au bout des doigts, enthousiaste, 
le regard brillant, ADAMOV sirote un 
café.

Je commande aussi un café, et re­
gardant son manuscrit, posé sur le 
comptoir, je lui demande :

«Vous travaillez sur une nouvelle 
pièce ?».

«Oui, je viens de la terminer».
«En êtes-vous content ?».
«Oui, oui, très content».
«C’est bon signe!» lui dis-je, spon­

tané, souriant,
Son regard interrogatif, plein d'hu­

mour, perplexe...
J'ajoute : C’est ce qu’a dit LUCIEN 

GUITRY à son fils SACHA, qui venait 
de terminer une comédie».

Une expression de mécontentement 
sur le visage, il se détourne.

La gaffe! Malencontreuse compa 
raison...

Pardon, cher ADAMOV, et surtout, 
merci !

(*) VAHRAM AJDERIAN a joué dans la 
pièce d’ARTHUR ADAMOV «TOUS 
CONTRE TOUS», représentée en 1953, 
au Théâtre Babylone et au Théâtre de 
l’Oeuvre.

Pièce mise en scène par JEAN-MARIE 
SERREAU. ADAMOV lui-même assurait 
la régie.

ԱՐԹէՓՐ ԱԴԱՄՈՎ
ԳԻՏԱԿՑԱԿԱՆ 

ԵԻ ԱՆԳԻՏԱԿՑԱԿԱՆ
ՈԼՈՐՏՆԵՐԻ 

ՏԱՐԱԿԱՐԾԻՔ ԳՐՈՂԸ

(Շար- Ա- էջէն)

էապէս աար բեր էր Հան րի֊ Ա՛ր— 
նէ Լրնորմանի 15 , Փ P Ւ ս թ I'Ա' ^ւ
ուրիշ թատերագիրների երկերի մէջ 
բանող՝ Հանրի Պերկսոնի , կան 
Ալպէր Ախշթայնի 18 տեսութիւ­
ներ ի հիման կրայ՝ միայն մտային 
կերպով՝ բեմում շօ շա փ ո լած ի y 
Հա կա ռա կ Լրնորմանի «ժամանակը 
երազ մըն Լ» 19 խաղին՝ Ադամովի 
մօտ մամանակը միայն տեսականօ­
րէն մտային կերպով չէ շօշափոլած 
կամ այն լոկ յարաբերական՝ վիճա֊ 
կե ու երեւոյթի չէ վեր ած ո ւաե ; 
Ադա մովի ներդրում ը աարրեր է։ 
Այն բեմա կանօ րէն դո րծ ո ղո ւթ ե ան 
մէջ առնուած թատերայնօ րէն 
մարմնալորուող ու շօշաւիուող նիւթ
է՛

էք ունկի կարծ ի րով գեղա րուես֊ 
տական պատկերի «նմւսնոԼր-իւն»Հ/ “L 
միայն պա արանը է՝ եւ ղուրկ է մեղ 
ե բաղի ճամ բով յ ե տ ա ր կո ւա ծ պատ֊ 
կերի նման ապրող՝ հաղո րդակցր֊ 
•ող՝ կեանրին մաս կազմող շն չի y 
՛ու կորովից՛. Ա ի բան՝ որ յատուկ է 
ե բաղին ու մ իա յն ն րա պա տ կե րն ե ր ի 
մէջ է պարփակուած՛, Արաղում որ֊ 
ելէ միջադէպ՝ ղգա ցմ ո ւնր՝ ձայն՝ 
հ՛ոտ ՝ եւ ղանաղան տեսա կի ու ւ՚եւ 
տարրեր կան՝ որոնր կարող են մեղ 
համար միանգամայն անճանաչ լի- 
ե ե լ՝ եւ մեղ մ օ տ ա յ դւղ է ս է լ մնա լ : 
1Լյդ տարրերը կարող են երեւակա- 
յութեան մ էջ մնա լ ( ապրել ու յա­
րատեւել՛ Գրանր բոլորը չէ՝ ոI՛ 
անպայմ անօրէն կարող են ['թ^՚Տ 
համ ընկնող պատկերն ո ւնենա լ՛. Այգ 
բերումով՝ կեանրում կան այնպիսի 
գոյավիճակներ ու պատկերներ՝ ո~ 
րոնր մնում ու ապրւում են անգի՜ 
տացուած :

Գասական գեղարուեստական 
արտա յ ա յ տ ո լթ ի ւնն ե ր ի ստեղծած 
պատ րանրի մէջ՝ էք ո ւն կ յատկանշա­
կան ու- բանող է գտնում միմիայն 
նմանութիւնդ ՚ ՛հա աւելի յարմար 
ԱԼ ճիշդ է համարում ստացոլածր 
նմանութիւն համարել՝ րանի որ 
ա յնտեղ՝ միայն տեսնո լած ՝ ճանա չ՛­
լած առարկային յատուկ արտա րին 
վիճակի նմանութիւնն է՝ որ բա­
նում ոլ գո րծո ւմ ել հաղո րդա կցր- 
ւ ո ւ մ է մեղ ե, ոչ թէ ղ րանց է ա կան 
կորովը՝ որը մեղ պիտանի է ու 
հարկաւոր: Այդ րաղի բերումով՝ 
դրանց ստեղծած գեղարուեստական 
պատրանրը՝ անջատուած է անգի­
տակցականից ու զուրկ է մեզ նրա 
պիտանի կո րովը փոխանցելուց :

Թեմի վրայ ինչպէ՞ս է կարելի 
մ ա րմնաւորե լ դա : Թ՛ատրոնի ճամ֊ 
րով՝ իւաղի միջոցով բացայայտել 
գա՛. Թեմակտնացոլած լեզու գա ր- 
ձրնել գա՛. Թ ս ան ե ր ո ր գ գարի ար­
դի թատե րագրո ւթեան մՀջ, “յր՚ 
հարցի պատասխանն է հղել Ադամո- 
վ ի նշանակալի ներգրումն ու իրա­
գործումը՛. Ակս եալ նրա առաջի՛!։ 
գրրից' «հաստովանութիւն»^, y մին­
չեւ «Մարդն ու մանուկը» 21, ո ր րնգ֊
ղրկում է նրա Հուշերն ու օրա գրե ր ի 
մՒ մասը, կամ մեղ հասած առաջին 
խաղից' «Տաք մսւհ»^/դ 22 մինչեւ 
վերջին խաղը «Եր՜է ամսսւը վերա֊ 
դաոնար» 23՝ Աղ ամովի երկերում 
առկայ է տնէքփտտ կցա կան ի մէջ բա­
նող կորովին հասնելու անդադար 
ջա՛հրն ու միտումը՛, կյրա գրութիւն- 
ների մէջ ՝ապրոլած երազի հետրերն 
են՝ ո Ր մի շտ բաղում ե՛հ անգիտակ­
ցականին կցող դուռը ու թատե­

րս։ յնօրէն էապէս բանում :

Թ՛ատերական որեւէ երկի րն՜

Fonds A.R.A.M
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ԱՐԹԻՒՐ ԱԴԱՄՈՎ

ՒՈՕ^Ո՚ան ՈՒԹԻՒ ն՜>
«ՏՆ ԻՆՈ ՈՐ ԿԱՈ
(հատուածներ)

/.../

ԳրԵլ, պէտք է գրեմ, ինչ ալ ըլ­
լայ՛ ի հեճուկս ըո լո ր ին ու ամբող— 
ջին : Ո րովհետեւ y եթկ դաղը ի։!
գրելէ , ամէն ինչ կր կործանի : Եթէ 
իւօսքր ղիս լքէ, նոյն պահուն կը 
փլուղիմ ՝ կ՚իյնամ, կը գլորիմ, ա֊ 
մէն ինչ ջուրը կՀ իյնայ՝ կը տարբա­
ղադրուի , կՀ անջատուի եւ կը նետ֊ 
լիս աւիր թսկած՝ րնգերամաչկի 
նէ) աե :

Ա իտքը կը չարմի տա րածութեան 
մէջ՛, է ա պէս , ա ա ր ա ծ ո ւթ ե ան ի՛՜ 
մ ասա ին վրայ կը հիմնուի լեզուն: 
h] օսքը Որ կը թա րգմանուի արարք­
ներով՝ տա րածութեան մէջ կը հե~ 
ռա րձա կո ւի : (Ա ասնաւոր օրինակ­
ներ' կը նահանջեմ այգ որոչում ին 
գիմ աց , կը պա չտ պան ո լի մ ա յգ 
պատճառաբանութեան ետին՝ չա~ 
հելոլ աո. իթ մը ունիմ՝ կանուխէն 
գրամ կոլ տամ • կը յ ի չէ ղիո ՝ J ի՜՜ 
շոդո ւթիւնը ներքեւէն կոլ գա յ , կը 
քիչեմ' կանչովս յիչատակը կը 
քայտնուի ՝ իմ բարոյական զարգա­
ցումս վերելք մրն է կամ անկում 
մը՛՛, եւլն • ) •

Բայց իսկական իմաստը՝ քօղար- 
կուած իմաստը տա րածութեան ՝ 
մարգը չի նոլաճեր եթէ ոչ յայտ­
նատեսութեան ճամ րով՝ իր մէջ 
խո րքին ՝ ներքին տա րածութեան 
մէջ ապրող : *ԼյՈ րէն , մ իա յն ես ինձ 
մ է կր կարենամ մ եկն ի լ՛.

Հոգեվիճ ա կներոլ յաջորդա կան ու­
թի ւնը որ մեր էութիւնը կը կաղ՜ 
մէ ՝ ա յգ յաջո րգականութ իւն ը չա ր֊

մումներէ չինուած է՝ որոնք իրա­
րու կը հետելին ու ղիրլսր կր հակա­
սեն՝ շարմումներ' րնգլա յնոլոզ՝ 

ոլոգ՝ վերացող՝ սրտա բեկս ւող՝ 
յ ա լի տ են ա կան կչռո յ թնե ր բնու՜
թեան եւ սրտի :

Անձկ ութ թւն ը՝ ս է ր ւոը սեղմող ըրէ- 
գա յութ իւնը՝ որ կր պլլուի՝ որ կը 
խեղդէ, որ ցաւագին մէջս կը ծնև~ 
g ըն է յետքա J լին ղ1ա յա կան ղիտու- 
թիւնը՛. Հրճուանքի չափազանցու­
թիւնը՝ ցնծութիւն ը՝ ինծի կը գիտ- 
ցընէ աչխարհներու սիրոյ րնդար­
ձակում ր՝ առաջին ա րա րուած տա֊ 
րածութիւնր : Յտճախանքր ՝ որ
կ'ուղէ որ անդադար խոնարհ իմ իձ 
սիրո/ առարկայիս առջեւ՝ ցանկա­
լի կնոջ կողմէ նուաստանալու պա­
հանջս , ղիս կը նա խապատ րաստեն 
կո րծանում ի սարսափոլթԼան ի~ 
մ աստ ին՛. Այս Հ ի ւան դա դին պահան- 
ջ ր' ի յնա լու կնոջ ո տ քե ր ո ւն առ ջեւ՝ 
մէկգի դնե լուէ 'ամէն ար/անապատ՜ 
ւո լ.թիւն , թնեթ կը un րվեցնէ թէ ի՛նչ 
կր ն չանա կէ ի խա լը :

Բայց ոչ մէկ տեղ՝ որքան քնային 
երազին մէջ՝ մեր գի չե րնե րու սնա­
մէջ րնդարձակ տա րածութեան ե~ 
տ Ւն, ա չխարհը աւելի տեսանե լի Օ 
րէն կր յայտնաբերէ իր հոգին՝ իր 
չա րմում ը՝ այսինքն ա յն ինչ որ 
զինքը կը կենդանացնէ : Հսկում ը՝ 
ut րտա լա f տ ո ւած ստեղծագո ր ծումն 
է՝ կեանքին հաստատում ր խօսքով՝ 
ցերեկ օրով՛, Բայց երազը' հոգիին 
/ռե լեա լն մեծ չարմումն է դիչեր֊ 
լան ընթացքին՛. Երազի լռութեան
մէջ k t լըը ուՒնչ կոլ Գայ ՅՐուէւոլ

անձկագին ո ւչա գր ութիւն ը քնա֊ 
ցողին , որ չա րմում ին իմաստը կը 
ցցուի իր ամբողջական մաքրու­
թեան մ էջ :

Գիշեր է : Գիչեր' իմ վրաս ՝ ինչ­
պէս նաեւ ա չխա րհ ին : Ե' ե րա զեմ որ 
կի իյնամ : վ^նացած' խաւա ր ին ծան­
րութեամբ՝ կը նախազգամ մեծ սեւ 
ծակ մը՝ որուն մէջ կը մ խ րճո լիմ ՝ 
կր կո ըսուիմ : Ա իյնամ : Ես յան֊
կարծ՝ ոստումով մը կ՚արթննամ ՝ 
վախով կապուած՛.

Են չո՞ւ այց վախը՛. Այս կենդա- 
նա յին զարհուրանքը : Պարղապէս ո- 
րովհե աել կ՚իյնամ :

Արդեօք ՝ պատահմա^մբ է Որ մար­
դիկ ^երկնչին ա մ էն բանէ որ կը նը- 
լազի ել կը խոնարհ ի' յռոլթիլնը՝ 
ղիչերր՝ ծերութիւնը՝ մահր՛. Այն­
պէս էէ՞ , մանաւանդ՝ ոբ գիտակ­
ցութիւնը այս բոլորէն կը վերյիչէ 
միայն անոնց հասարակաց ոգին՛ 
աքդ գլխու պտոյտ պատճառող վե՜՛ 
րէն վար չարմում ը՝ զոր կը կոչենք 
անկում :

Լռութեան եւ հիլան դո ւթե ան հա­
մար կ՚ըսեն Որ Լլ իյնան դի չե րուան
նման, un grand silence est tombé 
(մեծ լռութիւն ինկաւ) : Je SUiS

tombé malade [հիւանդ ինկ այ):
Եւ ծերութ իւն ը կեանքի այն պահն

է ուր ցերեկը կր նուաղի ՝ ուր տե­
սողութիւնն ու կեանքը կը նուաղին ՝ 
ուր ո զնա յա ր ը կը կքի գէպի գետին: 
Եւ երբ մահր իը կարգին կոլ գայ 
ծե րոլկբ հարուածելու՝ ա յն ատեն՝ 
կը տապալի՝ կը ջախջախոլի յա~ 
ւերմ:

Ահաւասիկ՝ առաջին եւ միակ 
սարսափը՝ մեծ սոսկումը ծագում­
ներուն :

է՛ ՛՛/ Փարիզ 1938

(*) L’AVEU-Ա. տպագրութիւն-1946 

Րնագրէն թարգմանութիւն' 

ԺՓՐԱՅՐ ԶՈԼԱԲԵԱՆ

թերցման պահ ին ՝ ընդ-t ան րապէս 
ընթերցողի մօտ՝ բեմի տարած­
քում բանող կեանքն ու չուն չ ր դըմ 
ւարութեամբ է պատկե րւում ու 
գործում : Մ ի բան որ գրական միլս 
ձեւե րում' պատմ ո լուծքում ու վէ 
սլում՝ մ ի անգամայհ տարբեր կէ՚ը 
պով է բանում : իէուգտհեռ գործս 
ղութ իւննե ր ից պա րղապէս միայն 
մտապատկեր ունենալով չէ , որ խա­
ղի գրական ընթաց քը կա րող է ներ 
գործօն վիճակի վերածուել: Ատա 
պատկերը հա ըկաւոր է բեմա կանօ 
բէն մարմնաւորուի : Այն ՏՒչ ւո կա 
ր°տ է ընթերցողի ՝ գերակատարի ՝ 
բեմ ագի ր ի լրացուր ի չ կերպով մէջ 
բերած՝ համա գրուած ունա կու 
թեան: Լլ բունք է՝ Որ պիտի չար մ֊
ման մէջ գնեն՝ ի րագո րծեն վե ր րո­
տին կեանքի կոչեն զո ւդա-լեռ վի 
ճակնե ր ի մէջ մ իատեղ բանող գոր- 
ծո ղութ իւննե ր ի նե րգո րծօն չունին 
ոլ ում ը :

Ադամ ովի խաղերի մէջ միայն ‘լր­
բութեան ընթացքում բե ր ո լած փո 
խուսաց ութ իւննե ր ը չեն ոբ նիւթը 
թսւտերայնօրէն առուի են մղում՛ 
Հարկաւոր է բեմի վրա յ գործի առ 
նոլեն գերակատարի մ Օտ դրանց 
միիոցով արթնացած մտածումնե- 
ԸԸ՝ հ ա կա ղգե ց ո ւ թ ի ւհն ե ըն ու լռու 
թիւնները: ‘իրանք պիտի գործեն
բծախնդրօրէն հ իւսոլած ՝ նրբին^՚որ 
կառոյց կազմող միասնութեամբ՛՛ 
Կարճ' կարեւոր է ՝ ո ր գերակատարը 
“‘նպայմտն բանի հեղինակի հետ իր 
ամ բողջ էութեամ բ : Գա է չա րմման 
մէջ գնում՝ իրագործում' ազատա­

գրում՝ վերստին կեանք պարգևում ՝ 
զուգահեռ վիճակների մէի պա-t 
գրուած՝ միատեղ բանող արարքի 
ներգո րծօն ՝ կախարդիչ չուն չին ու 
կորովին: Անգիտակցականը այգ­
պիսով է բեմում տեսանելի դառ­
նում: Ա տեղծո լածը' պատկերները՝ 
ա յլեւս մ իա յն արտաքին նմանու­
թիւն չեն պատկերում : ‘['բանք այմմ 
ունեն հարկաւոր, մեղ հաղորդակ- 
ցոլողպիտանի լիցք :

(իամ ունակի հոլովոյթ ում՝ Ադա­
մով իր յուչագրոլթիւնն երում եւ 
երկերին կցած յաւելեալ jwi,ui[w- 
բաններում խազերն արմեւորելիս ՝ 
յաճախ յստակ իմացականոլ֊
թեամբ՝ տարակարծիք կերպով 
քննադատելով դրութիւնները՝ գեր- 
լած իր ջղա խտո վ՝ խիստ խանգա­
րել՝ կո բուստ ի է մա տնե լ անգիտակ­
ցականից ծնունդ առած՝ երկերի 
մէջ խտացուած կերպով թափան­
ցած՝ կարեւոր էական արմէք ու 
գեր ունեցող ստեղծագործ ակունք­
ները՛.

Առաջին հայեացքով րնդհան րա­
պէս դմուա րութեամ բ նկատուող ու 
չօչափուող անգիտակցականի մէջ 
թաքուն պահուած Ադամ ո վե ան 
թատրոնի կորովալի ու բանող ե- 
ղակի առանձնա յա տ կութ ի ւնն ե ր ը ՝ 
բացասական կեցուածքով՝ խստա֊ 
չունչ ին քնա քննադատ ո ւթեա մ բ
մխտելով՝ հեղինակը կարծես ցան­
կացել է իր ընթերցողներին ու թա­
տերական գործիչներին գրութիւ­
ներ ից վանել եւ երազի ճամ բով իր

գիտակցականին կցուած անգի տա կ- 
ցական ոլորտը՝ կըկէն մարդկային 
մտքի անգիտակցականի խոր ծա լ~ 
քերը մղել:

Այդուհանդերձ ՝ եզակի արմա- 
ն իքնե րով օմտուած նրա խաղերը՝ 
հաւատարմօրէն բեմ հանուելու 
դէպքում ՝ ունակ են գիտողին ու 
ունկնդրին էապէս ու խո րա պէս տ ը~ 
պաւո րե լու ել կամրջելու նրա գի­
տակցական ել անգիտակցական ո~ 
լորտներ ի միջել ընկած տարածքը:

ԱՐԲԻ ՅՈՎՀԱՆնԻՍԵԱՆ 

Փարիզ, Դեկտեմբեր 2008

1) Antonin Artaud (1896-1948).

2) August Strindberg (1849-1912), 
Ett drompsel (1901).

3) Cari Gustav Jung (1875-1961), 
Die Beziehungen zwischen dem Ich 
und dem Unbewussten (1928),
Le Moi et l’inconscient (1938).

4) L'Aveu (1946) Ա՛ Տպագրութիւն 
Տես այս համարում' «luIlUmnQui[Ùll շլիլն» 

( հ ատուած} :
եւ ՀԱՆԳԷՍ Գրականութեան եւ Արուես- 
տի (թ-եհրան) 2008, Թիւ 19/20 (հատ-
ւած) , էջ 11-12, թարգմ. մ՛ Զ ո լաք- 
եան :

5) George Buchner (1813-1837).

6) Heinrich von Kleist (1777-1811).

7) August Strindberg, 1955.

8) Le Pélican (1956).

9) Père, 1958.

10) La Sonate des spectres, Paris 
(L’Arche) 1961.

11) Nicolai Gogol (1809-1852).

12) Maxim Gorki (1868-1936).

13) Anton Tchékhov (1860 1904).

14) Synchronicity.

15) Henri-René Lenormand (1882- 
1951).

16) J.-B. Priestley (1894-1984).

17) Henri Bergson (1859- 1941).

18) Albert Einstein (1879-1955).

19) Le Temps est un Songe (1919)
թարգմանեց' իէապէլ Եսայեան (անտիպ) :

20) semblant (semblance).

21) L’Homme et L’Enfant (1968).

22) Mort Chaude (1928)
Աղ ա մովի առաջվէն [սաղը, գրել է 20 տա- 
ր եկան ին ■. Տե՛ս՛ այս համարի մէջ հայե­
րէն թարգմանս ւթի լեր:

23) Si l’été revenait (1968-1969).

24) Ուսակապէս օգտագործուած է 
դերակատար եւ ոչ թէ' դերտւդաԹ բնորո- 
չումր :

Fonds A.R.A.M
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ԱՐԹՒՒՐ ԱԴԱՄՈՎ

ՏԱՔ ՄԱՀ

երիտասարդ, աղջիկը

երկրորդ երիտասարդ

երիտասարդ աղջիկը 

երկրորդ երիտասարդ 

երիտասարգ աղջիկը

սխալ կը գատէք զիս՝ մարզիկը կր 
դատ էք իրենց արտաքին երեւո յ 
թէն՝ երրորդական աստիճանի էք:

գիտէք որ ձեզի շատ մեծ ցաւ պիտի 
սլատճառէ :

Լ,

Երիտասարդ աղջիկ մը պատի 
կոլ. երիտասարդներ վրա յ կու. գան

աոաջին երիտասարդ, 

երիտասարդ, աղջիկը

երկրորդ երիտասարդ

նուիրուած' Սերժ Վիքթոր Ա՜ 
րանովիչին, էք աք սիմ Ալեք- 
սանտրին, Փօլ էլիւարին, 
Լուտվի կ Քասաքին, Ժորժ 
Աալքինին, Միշոնզէին, Լէոն 
ւքուսինաքին, Լէաիոլտ կւիմա֊ 
նին, Ժորժ Ռիպրմոն-Տէսէնյր- 
ին, Փիէր Իսնիքին, Ւլարի Վո- 
րոնքային

մը դիմաց գնդակ կր խաղայ, եր-

երկրորդ երիտասարդ

երիտասարդ աղջիկը

առաջին երիտասարդ 

երիտասարդ աղջիկը

առաջին երիտասարդ 

երիտասարդ աղջիկը

առաջին երիտասարդ

երկա՞ ր ատեն է կը խաղաք :

ցերեկ ու գիշեր՝ ամառ ու ձմեռ կը 
խաղամ :

կը սիրեմ ժ/ք^, 
քաուչոլքէ հոգի մ ը ունիք , 
պարզ էք՝ պարզ բառի մը նւէ ան ՝ 
չեմ սիրեր մարգուն մորթը՝ այ՚1 
խալար ձօնը՝
կր սիրեմ ձեզ :

(երեսը թաքցնելով ձեռնաթիակին 
ետին) շնորհակալութիւն : 

ինձմէ չէ՞ք վշտացած :

ինչո՛ւ ձեզմէ վշտանամ , ոչ ոքէ կր 
ւէշտանամ ՝ երբեք՝
նրբաձիգ շրջազգեստ մը կը հադ՜ 
ւիմ եւ կակուղ գլխարկ մր կր դնեմ :

կր ներէք:

ին չո՞ ւ հ ա մա ր , ձ ի շտ ՀՀ բնա կանոն)) 
վ ա րուեց աք :

ճիշդ ի չտ ալանուն եղած եմ
աչքի թարթիչ՝ ’էնա9ք ''սկայ կա­
յարանի մը մէջ՝ որդ. մը բացուած 
փորի մէջ՝ րայւյ այս բոլոր բաները 
սլիաի ւիոխուխն :
(ձեռքը կր բարձրացնէ) մ անուկնևր 
պիտի թունաւորեմ շիկատակով՝ 
կակուղ գիա կնե ր պիտի շպրտեմ 
փոքրիկ պանդոկներու պատուհան­
ներէն ուր երանու թեամ ր հ իլանղ 
միս կր ծամեն՛.

երիտասարդ աղջիկը

երկրորդ երիտասարդ

երիտասարդ աղջիկը

երկրորդ երիտասարդ

առաջին երիտասարդ

երկրորդ երիտասարդ.

երիտասարդ ադջիկը

առաջին երիտասարդ

եւ վախ չունի՞ ք :

խնդրեմ՝ խնդրեմ՝ այդ բառը մի 
արտասանէք՝ աչքերուն ցռուկիհ 
վիրան է , կամոլրջներուն փրայ ՝ 
ճամբաներուն վյրայ՝ մեզմէ ամէն 
մէկուն մէջ ա րգե լափա կո ւած է հա­
ցի տուփի մը նման՝ վախնա՞լ՝ ին~ 
չկն՝ ես ինծի կր հարցնեմ :

պիտի տառապիք՝ նոյնիսկ եթէ ձեզ 
քնացնենք՝ ձեզ խեղդենք էտէլվայ- 
սի տակ ՝ ձեզի չարքի դնենք պուսլ 
լ՛իկի մը նման եթերային ճանա­
պարհի մը վրայ:

(աոաջին մարդուն) ինչ որ պէտք է ՝ 
ունի՞ք՛.

ինչ որ ինծի պէտք է՝ ուն իւ! ՝ ձեռ­
քերն իդ գրէք ձեր ուսերուն՝ 
ցերեկ ու դիչեր կրնան կուտակուիլ՝ 
զնդանման նստ /’/ > ձեը չոլՐն՛ սւա՜ 
րապոլթիւն մը ձգեցէք:

եւ եթէ '՛չին չ փո խո ւի ՝ եթէ փողոց­
ները մնան ապակիներու փշուրնե­
րու նման՝ եթէ աչքերը դեռ պա­
րէ ին անզբաղ մամ երէ ետք:

մատներնոլդ վրայ կը համրէք՝ 
պէաք էր լե ր ան ‘{[,UJJ բարձրանա­
յիք՝ 1լ երդնում որ պիտի չսայթսւ-

հԷՒհ-
միայն թէ ձեր բերանը ձեւով մր 
սլիա ի բանայիք , շա տ պարզ:

րայց տուէք ինծի ձեր ձեռնաթիակը
(կ՚առնէ զայն) ասոր թելերը բոլո­
րովին թուլցեր են՝ մամլիչ մր չու­
նիք՝ հատ մր կրնամ ձեզի տալ:

աչքերս գետ մրն են՝ եթէ ձեր ՛Ա­
փերուն մ է ջէն հոսէին՛ • •

ամէն է՛նչ լաւ պիաի ըԼէաJ , այսօր 
օդը տաք է եւ դուք չէք լար 
(բանկոնին պաստառէն պզտիկ պա­
յուսակ մը կը հանէ, կը թանայ 
ոայն)

երիտասարդ աղջիկը աճապարեցէք:

երկրորդ երիտասարդը գլուխը թեթեւ մը անդին կը դարձնէ, ա- 
ռաջինը կ՚առնէ գանակ մր ու կլոր շրջանակ մը կը գծէ երիտասարդ 
ադջկան աչքին շուրջը

երիտասարդ աղջիկը ահ . . .
երիտասարդ աղջիկը կը վերսկսի խնդակ խաղալու, գնդակները 

կը զարնուին պատին, սակայն յանկարծ, հատ մը կր փախցնէ, որ կր 
գլորի մինչեւ առաջին երիտասարդին ոտքերը

երիտասարդ ադջիկը

երկրորդ երիտասարդ 

առաջին երիտասարդ

երիտասարդ աղջիկը

(աոաջին երիտասարդին որ գլուխը 
վար կը կախէ) տուէք ինծի այղ 
զնգակր՝ եթէ կր բարեհաճիք՛, 

գուն վերցուր՝ ի՞նչի կը սպասես :

(գնդակը վերցնելով) չէի մտածեր' 
կապոյտ արել մ ր ս։ կռանե րէս ներս 
մ տալ :
(գնդակը կր նետէ երիտասարդ ազ- 
ջըկան)

այստեղ եկէք՝ մօտեցէք էլրսեմ՝ 
չեչ ծառա յոլթիւն մ ր պիտի խ խնդ­
րեմ ձեզմ է :

երկու երիտասարդները ձեռք երնին կը բարձրացնեն զարմացած

երիտասարդ աղջիկը կրնաք աչքերս խմեք ձեր ափին մէ- 
ջկն:

առաջին երիտասարդ կատակ մ ըն է :
չէի դիտեր որ կատակասէր էք՝ կբ 
էսոստովանիմ Որ ձեզ կր նախ ընտ­
րեմ տխուր ւ

Ադամովի առաջին թատերկը, գրուած 1928ին, քսան տարեկանին, 
ՏԱՔ ՄԱՀ-ը կը յայտնէ «գոյնը» գալիք երկերուն: Առաջին անգամ հը- 
րատարակուած է Atac information-ի մէջ, թիւ 58, 1974ին, էջ 21:

Թարգմանութիւն'
ԺՓՐԱՑՐ ՋՈԼԱփԵԱՆ

* -t *

ՕՐԱԳԻՐ...
(1967) Օգոստոս 25

Պրըթանեըի փոքր կրկէսի մը ա յն ձեռնածուն կը յիշեմ :

Մ արդը չէր կրնար այլեւս իր ե րկո լ գնդակները մէկէն բռնել՝ նո­
րէն ա/ գրպաններէն կը հանէր երեք՝ չորս՝ հէ՛նդ ուրիշներ, եւ՝ խո֊ 
մոռ՝ բոլորը միասին կը նետ էր մէկ անդա մ էն: Ի վիճակի չէր բոլորը 
մ իաս ին բոն ելո ւ :

խնդուքի, պոռչտուքի տարափի տակ՝ ճակատէն կր հոսէր քրր՜ 
տ ինքը :

Ջըլլալ այս ձեռնածուն: Աակայն շարունակել խաղր: Նոյնիսկ ե- 
թէ գնդակ մը չբռնեցինք՝ երկրորդ մրն ալ նետել:

Ա* ա րտահ րալէ ր ը պիրկ՝ չափաւոր՛.

(*) ՄԱՐԴԸ Եհ ՄԱՆՈՒԿԸ (1968) հատորի՛ն եզրափակիչ օրագիրը (էջ 245)
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ԿՈՍՏԱՆ ՋԱՐեԱՆ. ԱՈԻՍՈԼԻՆԻ 
եհ ՅԱՐԱԿԻՑ ԱՌԱՍՊԺԼՆեՐ

Գրեց' ՎԱՐԴԱՆ ՄԱՏԹԷՈՍԵԱՆ

փերջերս Աբօ Պ է լեան իր տպա՜" 
ւո րութիւննե ր ը }nJ“ ընծայած էր 
նախկին իրանահտյ, աւելի լան եր՜՜ 
կու տասնամ եակէ ի ւէե ր Լոս Անճը- 
լըս բնակող Հ) ե ր ո ւն ա ղա րղ ա րձա կա - 
գիր Անդրանիկ Ա արեան ին տուած 
այցելութենէ մը ետք

Մ եր ո ւշա դրո լթ իւե ը գր ա լե ց ին 
հ ոստան Լէարեանի մասին որոշար- 
աա յա յտութ իւննե ր , որոնք ըստ է՜ 
ութեան ակամայ չփոթի արդիւնք 
են եւ անտեղեա կ ընթերցողն ալ 
կրնան }փոթի մատնել՝. Անոևց քրն~ 
նութ իւն ը մ իաժամանակ որոշ թարմ 
նիւթել, չրջանա ռութ եան մ էջ դնե 
լոլ ն ւդա տ ա կը ուն է :

Այսպէս՛, Ա' Պ է լեան կր գրէր ՝—
«Անդրադառնալով փարդգէս Աի- 

նանեան ի վերջերս հրապարակած 
գրութեան , նուի րուած' Ի՝ Զարեա­
նին, որ Լոյււ տեսաւ ՚ՆՈր Հայաս 
տան" օրաթերթին մ էջ, ԼԱ՛ Ս ր~
եան] բարձր գնահատեց հ՝ Լէսւրեա՜ 
նի "Ն աւր լերան վ[՚1"j" ստեղծա 
գործութիւնը ըսելով՝ Ա՝յրԼ՜ ^Է^ԼՐ. 
հերոսական դի ւց ա ղն ե րդո լթ ի ւն է»՝ 
Այգ գլոլի' գործոցը իտալերէնի 
թա րդմանոլեցալ ել մեծ արձա 
գանգ գտաւ՝. Ա՝ Զա րեան ի "Առա­
ջին երգը՛, որ 50 է$նոց պոէմա էր, 
դասական գործ, անմիջական [sic] 
թարգմանուեցաւ վեց լեգո լներու եւ 
տպաւո րեց գրա կան չրջանա կնե
րը» (Հ£ 2)•

Զարեանի հասցէին օտար շրջա 
նակներու այս արձագանգը բանա­
սիրական հետաքրքրութիւն պիտի 
ներկայացնէր , ծ թէ անոր փաստա 
ցի հիմնաւորոլմը կարելի ԸԷԼաԸ ՚ 
Արդեօք §§ամեայ Ա- Աարեանի յի 
չո գութ իւն ը իրեն դալաճանա ծ էր 
կամ յօդոլածագի ր ը թերացած է ա 
նոր իւօս քե ր ը ա րձանա գր ե լո լ ա 
տեն :

«ՆԱՒԸ ԼԵՐԱՆ ՎՐԱՅ»Ի 
ԻՏԱԼԵՐԷՆ ԹԱՐԳՄԱՆՈՒԹԻՒՆԸ

ճիշդ է , որ «Նա,ը լերան վրայ» 
վէպը թարգմ ան ո ւած էր իտալերէ 
նի Եւ նոյնիսկ՝ Ըստ լրատուու­
թեան հրատարակուած*. Մեր
տրամադրութեան տակ ունինք Հը 
ռոմի «Cronache» թերթին ան թո լա­
կի ր յօդո լած ի մը կտրօն ը Զարեւս 
նի նուիրուած կենսագրական հա­
մառօտ ակնարկով, ղոր փորրատօ 
Արճենի այսպէս 1լեղրափակէր՝

«Ora di Costante Zarian viene pubbli- 
cato per la prima volta un capolavoro : 
'La nave sulla montagna’, nelle nitide 
eleganti collezioni Tosi. Questo annun- 
zio basta da sè ad attrarre l’attenzione 
dei lettori italiani su di un’ opéra des- 
tinata ad un esito Iibrario notevolissimo. 
Ma délia ’Nave sulla montagna’ ci occu՜ 
perremo ancora» 2.

{«Այժմ կ ոստան Զարեան էն առա­
ջին անգամ Ը_էյ_աԼոլԼ հրատարակ 
•֊ած է գլուխ գործոց մը' "Նաւը լե՜ 
րան վրայ", Թոսի վայելչագեղ մա­
տենաշարով՝. Այս յայտարարութիւ­
նը ինքնին կը բաւէ իտալացի ըն­

թերցողներուն ո ւչա դր ո լթ ի ւն ը հ չհ­
րաւիրելու գործի մը հանդէպ, որ 
չատ ակնառու գրա կան յա ջո ղո լ՜ 
թիւն մը դառնալու սահմանուած է’. 
Րայց "Նալը լերան վրայ"ին պիտի 
անդրադառնանք նո րէն»] :

Գ՝ Արճենիի մասին միայն կրցած 
ենք ճշդել, որ 193&-37//Ն իտա լաց ի 
ղին ո ւո րա կաննե ր ո լ մասին {լինչել 
ՄԱ ՝ դարոլ վերջերը] եռահատոր 
աշխատութիւն մը խմբագրած էր՝ 
որ լոյս տեսա^ էը Ա* ի լանօ՝ ՀՀ.Պ եր 
նա րտօ ^արլօ թոսի^ հրատարակ­
չատան իտալական կենսա՜մատե­
նագիտական հանրագիտարանին
ծիրին մէջ։ Ն ո J1՛ եա ՐրՒ^ պատկա~ 
նող ու խեցե՛գործներու մասին հա՜ 
տոր մր տպուած էր Միլանօ !939“ 
ին՝ նախարարներու՝ երեսփոխան­
ներու եւ ծերակուտականներու վե-
րա բե րողը Հռոմ եւ Միլտնօ , 1941
/,Ն, ի սկ բանա ս տ ե ղծն ե ր ո լ եւ գրա- 
դիտոլհիներոլ նուի րոլչսծ երկհա­
տորը 1941՜42/'ե, արդէն Հռոմ : 
Հետեւաբար , կենթադրենք, որ 
«Նաւր լերան ւ1[!Ա1յ»ի տպագրու­
թեան վայրը Հռոմ ը պէտք է Ըէէա J ՛• 

Աակայն, յօդո ւած ա դ ր ին խոստա­
ցած գրութիւն ր վէպին մասին ան­
յայտ է: Իտալերէն հրատարակու­
թեան վերա բե րեա լ ո՛ չ մէկ տյլ լր~ 
րա գրա կան նիւթի հանդիպած ենք 
Զա ր ե ան ի անձնական ա րխիւին կըա- 
րօններու հաւաքածոյին մէջ, ուրկէ 
քաղուած է այդ յօդուածը՝. Պատ­
ճառը այն է, ինչպէս հեղինակը գը 
րած էբ «Նաւը լերան վրայ» ի Պոս~ 
թբնի հրատարակութեան յառսւիա՜ 
բանին ժէջ, որ «վէպը մեծ մասամբ 
I դւս ցած եւ գրուած էր այս պատե­
րազմից առաջ եւ պիտի հ րատա րակ- 
լէբ իտալերէն թա ր գմ ան ո ւթ եա մ բ , 
ծխէ ‘Լծրջին վայրկեանին այն երկրի 
ի շխան ութ իւննե ր ր արգելք չբանդի- 
ստնա յ ին՜^ 3 :

Այ ս տ եղե կո ւթ ի Լ-ն ր աւելի յստա 
կացած է այլ աղբիւր ի ր մ իջո ցաւ՝ 
որուն հ իմՀրը գարձեալ Հէարեանր
պէտք է ըլլար։ Աիմոն Վրացեանի
խմ րագրա ծ «Հայրենիք» տա րեգի ր~ 
քր 1914/'/' լո յո ընծայեց անստորա­
գիր կարճ գրութիւն մը' վէպին հա­
յերէ"), հ րատա րա կութեան առի թով, 
ո ր կը հաղո րդէ ր հետեւեալը՝-

«Կ ոստ ան Զարեան տպագրութեան 
համար պատրաստ ունի քանի մ ր 
երկարաչոլնչ գործեր, որոնցմէ 
մին' Նաւր Լերան Վթաւ- թարգ­
մանուած է իտալերէնի եւ պիտի 
հրատարակուէր Իտա լիոյ մ է (
իտալական մեծ հրատարակչական 
տան մր կողմէ՝. Վերջին պահուն, 
սակայն, իտալական կառավա բու­
թիւն ր արգիլած է վէպին հրատա­
րակութիւնը այն պատճառաբանու­
թեամբ, թէ անոր մէջ կան Թուր­
քիս յ համար աննպաստ բաներ՝, փա­
րա քա կան նոյն պատճառաբանու­
թեամբ , ինչպէս յայտնի է, գլուխ 
չեկաւ եւ 3)՝ փէրֆէ/ի «Աուսա Դա­
յլ»/ շարժապատկերի վերածումը» : 

Համադրելով բոլո ր տեղեկու֊

թիլններր, պարզ կը դառնայ, որ 
գիրքը տպուած է, բայց լոյս ըն֊ 
ծա յուտձ- չէ * Հա J ըն թերց ո ղ ր քտ թ 
ծանօթ է այսպիսի գէպքերու՝ ո~* 
րոնք ա րձանա գրուահ են tfl ո րհ րգա՜" 
յին Հայաստանի պատմութեան մէջ 
{հմմտ՝ Պարոյր Աեւակի «Եղիցի 
լոյս»ը , որ տպուած էր 1969/'ե , 
բա յց լո յս տեսած' !971//1') , եւ 
ղարմանալի չէ, որ ֆա չական Իտա- 
լիոյ մէջ նման ի րո ղո ւթի ւնն եր ար­
ձանագրուէին :

Ըստ Արմէն Զարեանի բանաւոր 
վկայութեան {Երեւան, Հո կտեմ րեր 
1992) , 1940/Ն տեղի ունեցած թուրք 
—իտալական քաղաքական մերձե­
ցում ին ել թ րքա կան ճն չո ւմն ե ր ո ւ 
հ ե տ ելան քո վ, 1941///' վէպին իտտ 
լեր էն հրատարակութիւնը արզիր՜ 
i ած էր : Ան տիպ մնացած թարգմա- 
նութիւնը կը գտնուէ ր Q • Զա րեանի 
աւադ ո րդի ին' ' փահէի (1913*1985) 
վիէննա բնակ դստեր մօտ Տ:

Աակայն, թարգմանութեան շուրջ 
տեղեկոլթիւնները հոս չեն վերջա­
նար՝. 1947// աշնան , Անդրանիկ էք ա- 
ռուկեան կը հանդիպէր Զարեանի 
առաջին կնոջ հռոմ էա բնակ Թա­
գուհի Շահնազարեանին , Որ աւեյի 
քան տասը տարիէ ի վեր բաժնուած 
ու ամուսնու լուծուած էր, սակայն 
ըստ երեւոյթին բարեկամական յա­
րաբերո լթ իւն կր պահէր անոր հետ՝, 
փառորդ դար ետք, լիբանահայ գը~ 
բագէտ ը կը մէջբե րէր հետեւեալ 
խ օ ս ա կղ ո լթ ի ւն ը • —

«Գե րւ ուրիշ հոգ մ րն ա է • կ ըս է ♦
- Նալը լերան վրայ գիրքը իտալե­

րէնի թարգմանել տուի, ահագին 
գումար մը վճարելով : Ջեմ գիտեր 
Զարեանը պիտի հաւնթ • • •

- Րայց չէ Որ ինք իտալերէն յօդ֊ 
լածներ ել գիրք դրած էր 6 • պէտք 
կա՛՛՛ր որ ուրիշը թարգմանէր)

- Պ՝ Ւր Ւ տա լե ր էն ը ա յնքան զօ 
րաւոր չէ, գրելու ել տպագրոլե լու 
համար, կ'ըս է նե րո ղա մ իտ ժպիտով 
մ ը» 7 :

Ահաւասիկ խնդրա յա ր ո յ ց պեդո լմ 
մը եւս, որուն ժէկ տա ր բե րա կը նո­
րէն վկա յա կոչուած էր 1983/' JnL~ 
չա գրո լթ եան ժէջ Լ«Աառաջ»] 8; ՎՀ_ 
պին թա րգմ ան ութիւն ը ա րդէն հրա­
տա րա կե լի էր ըստ 1943/' յառաջա­
բան ին, որուն էք ա ռուկեան ծանօթ 
էր, քանի որ 1945/Î/ վէպը դրախօ՜ 
սած էր Անհասկնա լի է, թէ ինչ
պէս տն կրնա յ անտեսած ԸԷԼա Լ ա J" 
փաստը' 1947ին, 1970/Ï» թէ 1983"
ին , եւ առանց քննական ան դրա դա ր- 
ձի մ էջբերե լ իր խօսա կից ին ըսածը՛. 
Եթէ ՝ անշուշտ ՝ իր յ ի շո ղո ւթ ի ւն ր 
իրեն դաւաճանած չէ ր նոյնպէս ե ւ. 
նման բան այդ ձեւակերպումով ըս’" 
լած չէր*, թերեւս թագուհի Հլա^՛" 
նա ղա ր եան իտալերէն թարգմաեու 
թեան մէջ ի րապէս գործօն դեր խա­
ղացած էր, ինչ որ Օր մը կրնայ բա­
ցայայտուիլ, բայց ո՛ չ թէ !947^^/,
այլ 1943£Ն առաջ՛.

Ա յստեղ տեղին է անդրադառնա լ 
Զարեանի օ րա դրո ւթեն էն որոշ տո­
ղերու՝. Նո յեմբեր 1957/'ե, Այլորանս 
պտոյտի մը ընթացքին , երկրորդ 
կինը' Ձ) ր ան ս ի սն ու ի^քը, երեկոյ 
մր անցուցած էին բարեկամի մը 
3) լո րան ս ապրող ամերիկացի վիպա­
սան Զարւղ Մի լս ի մօտ (1914 ՜ 
1975) -

«ք/*իլր [SIC] , որի աղ մուկ հանած
•ւՒրրր Լվէպ) Հային ԱմերՒԷ՜
եան կեանքի մասին է, «Աղեքսան՜ 
դրրեաններ» կոչւած կարծեմ, մի

երկու տարի առաջ աղմուկ է հանել, 
Ւր չորս զաւակներով եւ գործուն 
եայ կնոջ հետ ահա Ւ հՒնԴ տա րուց 
Ւ 1թ՚Ը ապրում է Արնոյի ափերին ï 
Հերին աստիճան ջՂ.ս,յՒ" մարդ է, 
տաղանդաւոր, բայց ամերիկեան 
մտային զարգացումով՝ fjnJm կա­
թոլիկ է , ֆրանսատեաց եւ սիրուձ է 
մանաւանդ պատմութիւնը» W :

Արդ, Միլս անդրադարձած էր 
«Նաւը լերան վրայ» ին, կ աւելցնէ 
Զա րեան ՝- «Շատ հետաքրքի ր բա­
ներ ասաց "Նաւի" մասին, որ ըստ 
իրեն "մոգական" գիրք է՛՝ հինը եր­
կայն նամակ դրած է ին չ՜ ո ր ամե֊ 
րիկԼեան] հրատարակիչի, որը պի­
տի ձեզ դրի" • ' •» 11 : Ակնյայտ է, որ 
ամ եր թլաց վփպասանը կարգացած 
էէ1 խոԱյ էծ րէն անտft պ թա րգմ անու՜ 
թիւնը եւ իր գատումները հիմնած 
անոր վրայ՝. Աակայն, ոչինչ գի 
տենք 1լնո ջ՝ Մ ա ր կր ի թ Մ ի լս ի դրած 
նամա կին հետեւանքներուն մասինՈ՝.

Թարգմանութեան անտիպ մնա­
ցած ըլրոլոլ լրացուցիչ փաստ է ի՜ 
տա լաց ի գրաքննադատ Փաօլօ Փար~ 
աոյի 1968^ եր կարա շուն չ, յօդուա­
ծը ազգային «փակ» մշակոյթներուն 
մասին, իբրեւ հիմք ընդունելով 
«Տատ րադոմ ի հարսը» ի վ՛իրայր 
Նալպանտեանի իտալերէն նորա՜ 
լարտ թարգմանոլթիւնր [նոյնպէս 
անտիպ մնացած , որքան գիաենք] , 
Որ որեւէ տեղ չէ ակնարկած «Նա~ 
լՐ'»Ւ իաալերէն հ րա տա րա կութեան 
գո յութեան Տ

Հետեւաբար , անկարելի է որ լոյս 
չտեսած իտալերէն թարդմանու՜ 
թիւնը օտար չրջանակներոլ «մեծ 
արձագանգ»ին արժանացած ըլլար 
եւ, աւելցնենք, այգ արձագանգնե­
րուն մասին տող մը անդամ չգրոլէր 
հայ մամուլին մէջ՝.

Որպէս եզրափակում, կարժէ նը 
շել, որ համացանցային պրպտոլ- 
մ ով ս ւո ո լզեցինք ԶարՆանի «La nave 
sulla montagna»/, չգոյութիւնը Իտա- 
լիսյ գլխաւոր' 3) ի րենց է ի եւ Հռոմի 
ազգա յին կե դր ոն ա կան մ ա տ են ա դա­
րաններուն մէջ՝. Րայց գտանք մա­
կեդոնացի ականաւոր արձակագիր 
Պորիս փկիչինսկիի դիրքի ժը թարգ­
մանութիւնք «La nave sulla mon 
tagna», լոյլլ տեսած 1991/'ե. • • :

«ԵՐԵք. ԵՐԳԵՐ»Ը
ԵԻ ՄՈԻՍՈԼԻՆԻԻ ԿԱՐԾԵՑԵԱԼ 

ՅՕԴՈՒԱԾԸ

Ի սկզբանէ յայտնենք, թէ Զար­
եան 50 էջնոց «Առաջին երդը» անու­
նով պոէմ չունի՝. Ամենայն հաւա­
նականութեամբ, խօսքը կը վերա­
բերի «Արեք երգեր ասելու համար
ՀՒւ տը Լ՚բևՐՒ լԼՒ}տԸ երկնքի»
գործին, որ 19!G/'Ï/ լոյս աեսած էր 
վաղամեռիկ գրագէտ ձ ո վանն ի Ա՜
լեսանտ րօ Աո սոյ ի (1889-1917) /-֊
տւս լեր էն թարգմանութեամբն {ա- 
ռանճին հրատարակութիւն 1920/'ե 
եւ 1930/րե) , եւ միայն lOSl/'h հայե­
րէն բնագրով' փիէննայի մէջ՝.

Իտալերէն թա րգմ անո ւթ իւն ը ար­
ժանացաւ մամուլի ել դրական չըք՜ 
ջան տ կն ե ր ո լ գնահատանքին '.Ա ա յտ­
նի է , րստ Զարեանի 1916// ել 1929/'
նամա կն երու, Որ ֆրանսերէն, անգ- 
լե ր էն եւ լեհերէն թարգմանութիւն՜ 
ներ եղած են' մասնա կի կամ ամ­
բողջական, որոնցմէ ո չ մէկուն գը~ 
րաւոր հետքին հանգ.իւղած ենք 
ցարդ՝. 19294՜ե ետք այղ. թարգմա-
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նութքււններյււկ, յ ի շտ ստ ւս կււ ւ d ե սւ լ
բացակայ է 15 : Ուրեմն ՝ վեց լեզու 
ներու. թարգմանուիլը d ին չ d էկ
կողմկ չափազանցուած Է y միւս 
կողմկ անհետեւանք Հ՜, քանի ո ը ե՜­
թէ թարգմանութիւնները լոյս աե՜ 
սած չեն5 անոնց ազդեց ութ իւնը կը 
մնա յ ան շօշա փ ելք։ :

«X մ էսն զրէս գա ոն ան ք Ա. ՊՀլեա- 
նի յօդուածին երկրորդ յի լատու­
կում ի մը՝ որուն ընկե բացած կ աղ՜ 
բիւրի վկայակոչում մը՛". Այսուհան­
դերձ ՝ այս յիչաաակումը եւս՝ կր 
կա բծենք ՝ վա ւեբա կանո ւթեսՐյ, պա­
կաս եր մատնէ*-*

«Այդ մ՚ամանակ Հռոմի մկջ lnJu 
տեսնող ամ ենա տա բածո ւն օրա թեր՜ 
թին խմ բա գիրը Պ կնի թօ Մ ո լս ո լին ին 
էր՛ Ան բոնէստէրերուն մ ԷՀ ամեն՛"— 
զարգացած դէմքն էր ել կա րգա լէ 
եաք վերո յ խ չեա լ գո րծըy պանծար 
ք/ուղ զայն ել. գրեց օրաթերթին մ ԷՀ •

«Ես պէտք չունիմ ծանօ թա ղնե , ւ։ t 
աշխարհին, թէ , եղան՜ է անղեալին 
պատմական երկիր մը՝ "[՛ Հռոմի 
կայսրութեան միակ հակառակս րղն 
էր եւ. կր կոչուէր Արմ էն իա : Ամէն 
սլա րա գա լի , վերիվայրումներով
երկու գա ր անցաւ. Հա յաստան ր
իս ո ր աա կոլե ղ ա լ եւ դա րձա լ աւա­
զուկներու y գող ե րու , թաթարհե~
րու y Աելճոլքներոէ ոսւքի կոխան։ 
Աա լղ ա յս Հա լ ա ս ա ան ր ՛ի ե ղ անգամ 
չէ , 60 ան էլա մ նահ ա աա կո ւե ղ ա լ եւ 
նորէն վ ե րածնած է ւի ի ւն ի կի նմ ան : 
Այո ազգը y որ ղ ի րոլղան է աշխար­
հով մէկ եւ եթէ տուած- է Ե- Զար~ 
եան ի նման է1;Ըո՚1։ ՈԸ Գա Ր 3 ո ՚~
ղած է եւրոպական դրական ա շխա ր՜ 
հր իր գործ՜երով ա յս աղգր
մ եոն ի ր ՝ կր րս րտտեւկ եւ ա շիլա րհ 
կր տեսնկ ՝ որ ան նա քսկին դու րե րա 
փառքը կր վե րա կան զնկ» ( թարգ֊
մանուած' Զօպան ե ան ի "1Լնա հ իւո՛ 
պա րբեր սւ թ ե ր թ էն) » :

Մ ուս ո լինի իւ մ բա դրած կ բ ի բ 
*■» իմնած «Il Popolo d Itclliâ» օրա թեր՛' 
թը 1914^ եւ 1922// միջեւ' մինչեւ
ի չիլ ան ո ւթեան դ լու իւ ան ցն ի լը :
«Վեր ոյիշեա լ գործը» խօսքը կր 
վերաբերի՝ ուրեմն ՝ «Երեք երղե~ 
ր»ոլ իտա լերկն թարգմանութեան : 
Ան լո յս տեսած կ ր Լա Ափեղի ա հ ը~ 
րա տա րակուոդ «I EfOICa» հանդէս իհ 
’քԷՀ, որ նախաձեռնած կր Ա՝ Աշ­
խարհամարտի նահատակ մողո- 
վ ուրդնե րուն նուի րո ւած րս աո ւկ
թիւ երու հրատարակութեան (Պե, 
միա y Ս ե րպ իա y Հայաստան ել. Լե՜՛ 
֊» ut ս ւո ան I : Ա եր ձեռքի սոսկ ու 
նինք «Il Popolo dïtalia»^ անգրա~ 
զարձր՝ որ լոյս ւոեսած է Օգոստոս 
1916^ե' «Հայաստանի համա ր» վեր­
նագրով։ Աակայն y արւ անդրա­
դարձը անստորագիր է։ Աարտ 11,
1 929/»ե Ար չակ Զօպանեանին ntt,ղր՜ 
լած՜ նամակի մը մէՀ} նոյնինքն 
թարեանբ յ ի չած՜ էր հետեւեալը.—

«"Il Popolo d’Italia"?/, որ այն մա 
մանակ խմբագրում էր ինքը Ա ոլ— 
un լին ին y գրեղ որ վերՀին տարինե­
րին լո յս տեսած՜ բան ւս ս տ ե ղծա կան 
գրքերիդ "Արեք ե րգե ր ր" ամ էնա ր՜ 
մ է քաւորն է ել որ մի ազգ որ այգ- 
պիսի րանաստեզծոլթիլններ ունի 
ա րման ի է իր ճակատադր ի տ էրր 
դաոնալու, ե՜ւ. այլն» Խ :

Նկատենք ՝ որ Զա րեան ը չկ ր պըն'~ 
դած ՝ թէ Մ ուս tt լին ի յօդո լած ին հե - 
ղինակն էր։ Այդ նամակէն քաւ, ո լա­
ծս։ բար թերթին խօսքե ր ր արեւմր՜ 
աահայերէնի վերած՜ելով y Զօպան- 
եան զանոնք յիշած էր «Տ աա րագո՜ 
մի հտրսր»ի իր գրախօսականին 
if y առանզ Ա ուսոլինիի վերազր— 
րու մի •՜ « "fy փօփօլօ սՐԻ տա լիա՛՛ն ,
որուն խմբագիրն ա ,ն ատեն նոյն 
ինքն Ա ո լ ս ո լին ին էր y գրեղ y իմէ 
"1ԼերՀին տարիներուն /"J" տեսած 
բանաստեղծէս կան գրքերէն Երեք 
երգը ա մէնէն արմ կրաւ որն կ՝ եւ թէ 
տղղ մր , որ այդպիսի բանաստեղծ 
'հեր ուն ի y արմանի է իր ճակատս՛՜՜ 
զրի տէր զ ա n'httt լո լ ՚ » 17 : Աայղ երե- 
սուն տարի ետք y Ա իւղանդ. թ'աշ~

ճետն այգ վերագրում՚ը կատա րած 
է [՛ ։ ՛"Jլ՚,յվ"։թե՚էով սակայն խօս~
քր.- «(իա մ անա կին Մ ոլսո լինին ր~ 
սած է- "Հայ մոգովուրգը մեծ ազգ 
է, քսէն ի Որ թա րեան ի հման բանաս­
տեղծ՜ ունի՛'» 18 : Ւնչպէս պիտի տես 
'հենք y 'հա խա գա ս ո ւթեան այգ բո՛- 
'հ տձեւո ւմ ը ճիշգ չէ :

Արղարեւ , թերթը թա րեան ի ‘էի 
պեբգին մասին գրած էր հետեւե ա՛' 
լրՀ-

«tt, ,ս օրերուն > րատա րա կու ած է
Հա յաստանի նո լիէ րո լած հատորը , 
որ կը կազմէ քնարական հաւաքա­
ծոյ մր այղ ազգին փառքերուն ե։ 
վիշտերուն y զոր թուրքերը դար՜ 
ձ ուղ ած՝ են ամենադմբլոխա ը} դա­
րաւոր ան յիշատակէ լի հրէշային ՛Ա­
ւերներու եւ չարչարանքներու րն~ 
թաղ քին : Ան կր մնայ տակաւ ի՛ւ, լա 
տինական քաղաքակրթութեան ան­
ընկճելի պատոլարը} ա յ " "Ա[’եւել~ 
ետն հռոմ էաղ իներուն" կողմ է բարձ­
րազած՜՝ ասիական ներէսումող բար­
բարոսութեան ղէ՚ե : Տեսակ մը սէ՛ 
բով տռլղուն նախերգանք մըն է y 
բուն կր J ա Հորղ է կոստտ՚ղ իէա րեսւն ի 
մեծ ու ամբողՀական ւէիպերգ մը y 
հայերէնէ թարգմանուած Ալե~ 
ո անա րօ իիոսոյի կո ղմէ' ՛Երեք եր 
ղե՜ր ասելու համար վիշտերը երկրէ։
1։լ ՚ԼՒւա1յ1՚Ը երկնքի" 19 : Ա վ որ չի 
ճանչնար Հայաստանն ու իր մա ր- 
տ ի րո ս ո լէմե ան ւղա սւմո ւթ ի ւ՝հ ր y եւ 
զայն չի տեսն եր եթէ ոչ քւբրևւ տե 
ււակ մը ստրկուհի որ Տէ ասեղը հա 
ճոյքով կը պեղէ զէ՚^՚րԸ խենէշօրէն 
ղ ինովզնող արիւնը —եւ. ոչ ա, գիտէ 
թէ էս որո ւնկ մտածումի ու դեղ ետՒ'ւ 
լոյս ի քւՀն չ գետ կ Հ/յսյ չա կո J PI1
պատմութիւնը՝ որ գե րա զան ցօ ր կե 
իր բան ա ս տ ե ղծ ո լթ ե ա մ ր ու իր փ ի~ 
ւիսոփայութեամր կր մրցի Արեւ՜
մ ր տեան Ե t-րո պա յի ա մկնկն հա­
րուստներու^, հետ՜՜ ՝ պիտի սրան չա­
նա ք mm միստիկ վիպերգին առնա­
նա կան կազմութեան ՝ յրյացքՒ ոԼ-~ 
մ՜եզ լա քնութեան ՝ տյը՚էէրււն ել գ ը~ 
րաւ իչե ր ա մ՜ շս ա կան ո ւթե ան վրայ ' 
Ե տ ր ս զ ո ւթե ամ ը ու սիրով թ տն կա­
գին դարձած թարգմանութեան մը 
W' սաստ ո լերին ընգմէՀէն yկր զգանք 
ու կը ներհ ա .ւՒնԸ սկղրնակա^/ ամ­
բողջ ն ր բութ իւն ր :

«î'H կը ս քան չան ան ք Լ1 սւ ա լա ղ ի ՜ 
ներս y որ սնած ենք մամանակի ըն­
թացքին Աենետ իկի Աուրբ 'Լազար 
կզղի է։ հայկական քա ր ո զ չո ։ թ h ա՛հ 
հ րա շա գո րծ օճտէսով ( ,,ր կ՛ապրի իր 
հողին ըն։,:երքէ'հ քաղուած՜ սրտէ։ 
մր պէս ու անոր հրակէզ կշռո յթը 
կր չար ունակէ պահել մեր հողիե 
վրաչ ել որ աեսած ենք ծնո ւնգն ՈՏ 
աշխատանքը հայկական դա զութ թե 
եւ լ անձնա խո ւմ րին մեր երկրթե 
մկջ՝ դիտենք թԼ ի^յչ մաքուր երա՜

և1Տ i‘ltSb Z//'ձս ձ՜ողովս լ րգին բա­
նաստեղծութիւնը եւ կր հասկնանք 
թկ գեղեցկութեան եւ մտածումի 
ե ^չ գանձեր ան պիտի մատուցէ ր 
նո ր քաղաքակրթութեան եթէ քա~ 
ռանդա մ դա չթեքը որո շէր թբ<բա~ 
կան բիրտ լուծէն խ լել զայն եւ ա՜ 
զաաութիւն պարդեւել z Ս աբւեք1կ lg~ 
րոնք կոստան Զաբեունի նման բա~ 
նաստեզծներ ունին՝ հասուն են ի՜ 
րենց ճակատագիրը տնօրինելու 
համար :

Զենք ամփոփեր իր գnրծ-րy զո ր 
միւս կողմէ կարելի չէ ամփոփել։ 
{Էտյն կը նշենք սիրողներուն հա­
մար y որոնք պիտի կարենան ղա Jl։ 
ըմբոշխնել " Լ'էրո յէ՚քա" յի գեղեցիկ 
հ ր ա տ ա ր ա կ ո ւթ ե ան ■ՈՀ, որ զար 
գա րուած է ոլմ՜եղ ե րեւա կա յո լ-
թեամ բ օմտ ո լած երիտասա րգ "եը՜ 
կարիչի մը' է. Փրս՚մփոլինիի փ tt- 
րա գրո ւթ իւննե րո վ y եւ ուրիշ փո՜
րագրիչի մ ր' Ա. Պ “՚ րթո,է՛ ft սկրզբ- 
նատառերուէ} ել պիտի կարենա h 
շտտ ուրիշ է Հեր ել բազմաթիւ այլ 
գեգեղիկ բաներ տեսնել հատորին 
■ՈՀ։ որոնք տեղի անձկութեան 
պատճառով չեն ք կրնա ր նշե/» 21 =

Ւն չպէս կարելի է ն շմա րե լ y Ա ու՜ 
սոլինիէէ վծրագրուած պարբերոլ- 
թե ան նմանող տողեր չկան ա էս

թսւնսւս 
որ վեր-

տեղ։ «Անահ իա» ի մ ԷՀ նման պա՛ր­
բերութիւն կամ վերադրում գո­
յութիւն չունի, ըստ մեր ստուգսւ 
մին։ Պիտի եզրակացնէ ինք y որ եթէ 
ի րալամ բ Մ ոլսո լինի գրած [՛ էէաԸ 
այ էլ. յօդուած ր y պատճառ չփա ր y 
որ քսան տա րի ետք ՀԼա՚րեանէւ վ է 
պին հրա տարա կութ ի ւնր ա րգի լ՜ 
ւէր Ւս՚ալիոյ սէՀ ։

ԱՆԴՐԱՆԻԿ ՍԱՐԵԱՆԷՆ
ԱՆՏԻՊ ՆԱՍ*ԱԿ ՄԸ

Օրպէ ս յաւելուածական նիւէմ , 
կ՛ար J-Է նշե^ որ Անդրանիկ Աար 
եան նամակագրական կապ ոլէ՚ե 
ցած է Եոստան Հէա րեան ի հետ: Ար 
գա րեւ y Երեւանի Ե զէ՛ չէ {Հա րենց 
Գրականութեան եւ Արուեստի թան- 
դարանի սւ ր [սիւներուն ձ կ ջ պա-» 
պտնոլտծ է ու.ղղոլտձ
նամակ մը՝ զո ր նոյնութեամբ կր 
հրատարակենք ստորեւ ՜՜ : ----

\յամա կին չա րմառի թ ը 1946//^ 
Զարեանի խմբագրութեամր ՆիԼ 
Եորք LnJu աեսած <$1Լրձի // ի ը՚՛ 
^ուորթրրլի» հայագիտական անդ- 
լերկն հանդէս ին հրա տարա կու՜ 
թիւնն էր։ Նամակը չահեկան է՝ ո~ 
րովհետեւ քկարեանի գործերուն ի' 
րան ահ այ րն կա լո ւմն ե ր ո ւն կանդ­
րադառնա f • օ րինտկ, !լր յիշէ 
«Տտ տրագոմի հարսր»ի գրտ կա՛հ 
գատտվա րութ իւննե ր ը} որո՚հք mut— 
րածուած երեւո յթ մըն էէ՛ն 1930֊ 
ւս կան թուականներէն ի վեր Սփ ի ւ ո՜­
քի տա ր րե ը գօտիներու մէՀ.-

ԱրաւլսւՕ _ Իթան 
3 Հոկսւեմրհր 1916

Պր- Կոսսւսւն Զարկան 
Նիւ Եորք

Աեծսւյարգ Պարոն,
Կարն ժամանակ աււաջ, Թեհրան 

հղաժ ժամանակս, ծանօթ 
սմյղծ Գասօնէիյյ 23 լսեցի , 
ջերս սկսել է լոյս աեսնել Հայ Ա֊ 
մերիէհան Մշակութային Միու­
թեան գրական հանդէսը Armenian 
Quarterly իւ՚որագրսվ էլ որ կարեւորն 
է Ջեր իռքրադրութ-եամթ 24: Մեծա 
սլէս ուրախացայ, մտածելով որ 
Armenian Quarterlyû, Հայ արդար 
դատի համար ստանձնել է մեծ մի 
պարտականութիւն եւ հաւատացած 
եմ մեծ յաջողութիւն պիտի ուզե­
նաք, ոչ երկար ժամանակում:

Արդ, ցանկութիւնս է թաժասոր- 
դագրուել Ջեր Armenian Quarterly- 
ուն, խնդրելով ինձ աոամել ասա֊, 
ջին իսկ հասարից, ինչպէս նաեւ 
թաժանորդագրութեան պայմաննե­
րը, որպէսզի իսկոյն րաժանորդա- 
գինր փոխադրեմ Ջեզ:

Պիաի նշեմ նմանապէս, որ տեղիս 
Հայ Գաղութի մեծագոյն մասր 
անգլիագէտներ են եւ վստահ եմ 
շատերը պիտի րաժանորդագրուեն, 
երր տեսնեն մէկ օրինակ Quarteriy- 
ուց ֊Նամանաւանդ Ջեր փայլուն 
անունը եւ մեծ համբաւը ծանօթ է 
ամէն Հայի: Երր խօսք կը լինի գր_ 
րականութեան շուրջ, անմիջապէս 
ամէնը խոր հիացումով ու պաշտա­
մունքով Ջեր անունը կր յիշեն եւ 
Ջեր գործերը _ «ճամբորդն եւ իր 
նամթան» 25, «Երկիրներ եւ Ատո­
ւածներ», «Րանկօօպը եւ Մամութի 
ոսկոր ները», « Տ ատրա գոմի հար­
սը», եւլն - : Չմոււանամ յիշել որ 
վերջինը այստեղ գրական դատի է 
դրուել երկու անգամ :

Տեվ-տեղ կարդացինք ու լսեցինք 
Զեր վերջին եւ ամենսւհոյակապ հա­
մարուած երկի - "Նաւը լերան վրա- 
յ"ի մասին: Բոլորքը] լարուած ան­
համբերութեամբ կը սպասեն աոա­
ջին օրինակին 26 : Խնդրում եմ ար­
ժէքը գրել մեգ:

Կարօտ ենք որեւէ փշրանքի, ռր 
կամ Զեր անունը, կարք Ջեր դրոշմը 
կր կրի իր վրայ: Իսկ այն ակնա­
ծանքը որ ես երք կրում Զեր արուես­
տի եւ Ջեր գրակաց դպրոցի դիմաց, 
չեմ կրում Մեսրոպեան տաոերի

գիւտից մինչեւ մեր ներկայ օրերի 
ռեւէ հայ գրող [ի]:

Խորհն յարգանքներով՝
ԱՆԴՐԱՆԻԿ ՍԱՐԵԱՆ

Հասցէս. •
ANDRANIK SARIAN
C/O ANGLOIRANIAN OIL CO. LTD.
WIRELESS STATION
ABADAN
(IRAN)

Արդեօք Զ տ րեսւն պա տ ա u խ անսւ ծ 
կ Ա» Ա արեան ին*. Պ՝ուցկ լոսանճըլը- 
ււա րնա կ դրոդը I1 բ արխիւներուն մկջ 
պահած ըէէաJ այ՚է պա1Տ1 սխա^ւր ՝ 
եթէ ան գո յո ւթ իւն ու-եեցած կ :

ՎԱՐԳԱՆ ՄԱՏԹԷՈՍԵԱՆ

Նիւ ճըլպի

(1) Արօ Պկլեսւն ՝ «Հանդիպում Անդ­
րանիկ Ա արեանի հ եա^չ ՝ 3ûl!ltUl£ ՝ 24 Աեպ_ 
աեմրեր 2008 ? ^՜Ց {յետայւտլ այս
յօդուածին Էքաթիւերը կը յք՚չենք շա՝րադ- 

րա նքին ,րէ9) : Տե՛ ո նաեւ տար բեր ակր 
[մեզ հետաքրքրոց պար բեր ո ւթի ւննե րու 
լե զո ւա կան անն չուն տի ո ւի ո իւ ո ւթ ի ւնն եբութ^ 
«Հսւճեչի հանդիպում դրող Անդրանիկ 
Ա արեանի հետ»՝ ՕքԼ շ 4 Հ ո կտեմ բեր
3008, էջ 14 :

(2) Corrado Argegni, «Un grande scrit- 
tore armeno : Costanite Zarian» Cronache, 
anno II, n. 3, p. 3: թերթի՛ւ, հրատա- 
րակութեան թուականը ճշդելու մեր 
ւիորձել,ը ցարդ արդիւնք տուած չեն :

(3) Տե'ււ . փոստան Զարեան ՝ l/Ull-Jl
jbpuifi վթսւյ ? Պոս թըն՝ 1943 շ էջ 9 :

(4) «եր/ստաՆ Qt“,il.uj'b՝>t , ՀսւյրեՕքւք 
սաւրհգիրք», Պոսթըն, 1944, ԷՀ 236:
«yուսա Տաղ՚ծի ս։րգիլումը կը վերաբերի , 
թնչպէս յայտնի է , թո լրքիոյ դրդու­
էք ով 1934-1938/' ամ երիկեան պետական 
յաՀոզ ճնշումին ՀյՄ ե թրօ ոլտ ո լին Մ է՜ 
յըր» ընկերութեան վրայ , որպէսզի չար- 
մ՜անկարը չիրականանար {տե՛ս. Vahram
Shemmasian, «Literature, Film and Geno. 
eide Déniai : The Case of Franz Werfel’s 
The Forty Days of Musa Daghty, in Bar­
low Der Mugrdechian (ed.), Between 
Paris and Fresno : Armenian Studies in 
Honor of Dickran Kouymjian, Costa Mesa 
(Ca.), 2008, p. 555-567, հմմտ. Արբի
B ո վհ աննի ո եան y միք արմ՜արո ւեստի ճամ. 
րով^ y Յաււաջ-Միսւք եւ Արուեստ, Տուն­
՛վոր 2008 , 4) :

(5) վարդան Մա տ թէ 11 ս եան էյՈԱտտՍ 
Զարեաէփ շոլոջ , 1թ,թիթ,աս, 1998, էջ 
371, 395 :

(6) I]'ակնարկէ «Երեք երգեր • • •»ուև ՝ 
որ սակայն՝ ինքնագիր չէր*

(7) Անդրանիկ \ք ա՝ռուկեան ՝ «ք<Ւս,գոլ_ 
հի Հք\ահնադար» ՝ Ն^յԻթիշ 8 Աարտ 3970 շ 
էջ 4:

(8) Անդրանիկ \մառուկեան՝ IPbô’lj’j 4ը. 
եւ. .. միւս^րը , Պէյրութ ՝ 1992 , էջ 288 :

(9) Անդրանիկ Ծառուկեան ՝ «Նա*֊ր չե­
րան ք^յ՝ Եոստան Զարեան» Նայիրի, 
Հոկտեմբեր 1945 շ էջ 95~100 :

(10) Եոս^տան Զարծան՝ «Լլաւատօմար» ՝
շ 2 շ 1994 ( հմմ տ . Նա յն ՝ ՆաՆասա- 

մաթ, Երեււմն ՝ 1999 , էջ 526) :
(11) Մ ականունին գրելաձեւր (Mills) 

ճշդուած է մեր կողմէ յ Աի լս ու իր ընտա­
նիքը արդէն 9>չորանս ապրած էին 1936՜ 
1945/rîr եւ հնարաւոր է՝ Որ այդ շրջանին 
ծանօթացած Ը11այթ Զարեանի հետ*. 
Տի շեա լ վէպը «The Alexandrians : A No­
vell on the South» շ լոյս տեսած էր 1952- 
ին եւ ընդգրկուած' «Նիւ Եորք թայմզ»ի 
պէսթ֊սէլլըշ&ձր/ր ու ցանկին մէջ* Զաթալա­
նի ակնարկութիւնը կրնայ չփոթի մատ^ 
նել՝ նթէ «Հարաւային Ամերիկեան»ը 
հասկցուի իբրեւ Հար աւա յին Ամերիկայի 
ւքերաբերեալ՝ սակայն ան կը վերաբերի 
Աիացեաչ Նա հ ան գներ ո ւ հարաւին i Եեդ- 
րոնակա^ տիպարի մը կեանքին րնդմէ֊ 
ջէն շ վէպը նուի րուած է Ա ի լսի ծննդա^ 
լԼայբին ճո րճիա նահանգի Ալեքսանտ- 
րիա քաղաքի պատմ ութեան :

(12) Աիլսի ա րիւ իլը կը գտնուի Հէռսթ 
սայթն Գտրոլախտյլ, < ամ աչս արանի ձեռա- 
դիրներու ,րամնին մէջ*. Աակայն ՝ հոն 
ւզահ ուած թղթածրա րնե ր ը Զարեանի հետ 
կապուա՚ե՜ որեւէ նիւթ չեն պարունակեր ՝ 
ըստ րսոենի հետ մեր վարած թղթակցու­
թեան (Նոյեմբեր 2008) :

(13) Paolo Pardo, «Un poema contem- 
poraneo armenio e il probleana delile 
culture nazionali ’chiuse’», Rassegna So- 
vietica, Gennaio-Marzo 1968, p. 11-27.

(14) Ւր մտ հտ խօս ական թ համար y տե՛ս

Fonds A.R.A.M
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ՍՏԱՆԱՅԻ ՀԱՅԵՐԸ.
ազգայնականներու ԱՆՅԱՐԻՐ

ԻՒՐԱՅԱՏՈԻԿ ԻՆՔՆՈՒԹԻ՞ՒՆ ՄԸ

Սոյն գրութիւնը դասախօսութիւն 
մըն է, որ ներկայացուէրաւ անգլե- 
րէն Պոլսոյ Պոզազիչի համալսարսւ. 
նին մէջ տեղի ունեցած համագոս, 
մարի մը ընթացքին 2008 Նոյ . 2լ _ 
22ին: Համագումարը կը կրէր "Ա_ 
աանայի ու իր տարածին ընկերային 
ե տնտեսական պատմութիւնը" խո_ 
րագիրը ու կազմակերպուած էր Հը1- 
րանդ Տինք միջազգային հիմնարկին 
ու Պոդազիչի համալսարանին կող­
մէ:

փ x

Գ ասս։ խօսութեանս մ ե կն u: կ է ։n լ։
սլիտի ընտրեմ Պէ յր՚՚ւթն Ոլ Հա լէ~ 
Ս1Ը' ՄՀ20՚սկ՚ւ’ն թուականներուն'. 
Այս ե րկո լ. քա ղա քն ե ր ո ւն մ էջ ա յգ 
աար էներ ուն Տ ա ս ս։ ս։ աո ւս. ծ է Ւ'1։
գաղթականական քէմփեր , որոնց 
մէջ կ'ապր է ին ա ա սնետ կ հ աղա րա՜ 
ւո ր Հմայեր, բացա րձա կ ձեծամաս— 
նու. թեամբ ծագումով Ատանա լի 
նահանգէն' Ե իլի կի ա յ էն : Հալ (ժո­
ղովուրդի վերապրող հատու «/ծե էր 
ասիկա : Եը բաւէ ւս չք մ ր նետե լ այգ 
տարիներու հայկական մամուլին 
վք՚այ Եւ պիտի ան դրա դա ւլն ան ք թէ 
հայ պատասխանատուներ՝ հայկա­
կան կա ղմ ա կե ր պո լթ ի ւնն ե ր ի՛նչպի­
սի յոյսեր կասլայ է ին վերապրող 
այս գաղթականութեան • ձեւով մը 
այս Զատուածն էր՝ որ պիտի ըչէԱ՚ր 
հա յոլթեան վե րա Տա լլկում թ, երսւչ- 
թիքը՝ այս գաղթականներն է ին, 
որոնք պիտի ապացոլցէին Ցեղաս­
պանութեան ծրագրին ձա իւողո լ- 
թիւն ը . ա յնա եղ հ ա ս տ ա տ ո ւ_ա ծ ո ր՜՜ 
բանողներու. հազարաւոր ե րովս ա՜­
ներն էին, որոնք պիտի ր էէա J ին վե­
րածնած հա յո ւթեան ւ ա լա գո յն
խո րհ րգան ի շնե ր բ * J] էկ խօսքով 
գոյութիւն ունէր ամ բո ղչ ոէթորիք

, Որ կապուած էր Ա՛զգ՛ս յին վե՜ 
րա կանգնում ի գաղափարին եւ ո- 
րուն առարկան յաա կապէս Ա՛Ր տ~ 
նանի ու. Աուրիոյ հայ ղաղ թական՜
ներն է ին :

Շ ա րմ՜ոլմը շատ արագ կր զարգա­
նայ եւ հետզհետէ կը սկսի նման ի լ 
Հ^մ շա կո լթա յին յ ե ղա փ ո խ ո ւ.թ ե ան"ֆ 
մ ր : Փ սյ ս սւ օ ր էն t ա յգ մամ ան ա կն ե ր n լ 
^այ պատաս իյան ատո ւնե րուն պա- 
հսւնջը' անցեալի՝ օսմանեան անց­
եալին հետ բո լո ր կապերուն խցումն 
Կ՚- ստեղծումը՝ նոր կամ ինչպէս 
յաճախ կ'՛ ըսուէ ր' «մաքուր» Հ"'՜ 
յուն՝ որ զուրկ պիտի ըլլար թրքա 
կան ամէն տեսակի «Հ ե տ քեր էն» ՝ 
Հ֊աղգեցոլթիլններէն»՛. Ա ուրիոյ եւ 
Լիբանանի նման երկիրներու մէջ 
շարմումր անշուշտ չէր կրնար վ ա~ 
յե։ել պետական հաստատութիւն՜' 
նեբու աջակցութիւնը՝ հետեւաբար

I.V., «Giovanni Alessandro Rossa», Idea 
Nazionale, 5 aprile 1917.

(15) Տե ,ս. Ս*'ւսս1 թէոսեան y ոստան
Զարեանի...՝ էջ 138-140 :

(16) վա րգան IT ատ թէոսեան , Հվոս-
ԶսէրեՆսնի նամակներ ր 'Եթք երգե-

ր^ոլ աոիթութ y Հանդէս ԱլքսօթԵսւյ ? 1-12 ? 
1993, էջ 247:

(17) Արշակ Q օսլան ե ան ՝ ր ոնի կ» ՝
Նոյեմրեր-Գեկաեմբեր 1930 , 107 :

(18) քիւզանգ թ աշճեան , փոստան 
Զ'1սրեա՚ն, իր սերունդին վերջին ս/եփո- 
հար ինե լի ներկայացուցիչը», ftllljlÛpp--

25 Մսղ-լո I960, էջ 2:
(19) թառացի թարգմանութիւն ի տա- 

լերէն վերնագրին' «Tre canti per dire 
1 dolori délia terra e i dolori dei cieli»: 
Հա յերէն բնագրին' մէջ՝ «Վիչաը» դար. 
Տա ծ է եդակի յ

(20) գա տնակիցներուն
( Յ^գլի ա'} Հերանսա , քիուոաստան') , ո- 
^ոնց Իտալիան միացած էր Ապրիլ 1915՜ 
ftîr:

(21) «Per l’Armenia, Il Popolo d’Italia, 
8 agosto 1916.

անիկա կը տարուէր մամուլի ՝ կաղ~ 
մ ա կե ր պո լթ ի լեն ե րո լ ՝ եկեղեցիի
I։ ամ բով ;

ճիչդ ի նչ էր առաջադրուածը՝.

Հարցը ամփոփեմ քանի մը հիմ­
նական կէտերու մէջ՝.

Առա ջի՛ր հերթին կր պա հ տն Հ ո լէ ր 
ամբողջական հրամա բումը թրքա- 
խօսութենէն ՝. Պէաք էր հրամ արի լ 
նաեւ թ րքե ր էն։ ե րգե լէ ու նո յն լե~ 
ղուով երգեր ո ։նւ !լհ ղ ր ե լէ : Ան ըն դո ւ- 
նելի կր հ ամարուէ ը թրքական հա՜՜ 
մարու՜ած երամշտական գործիքնե- 
րոԼ- ^,ա յերոլ կողմէ գործածում ը, 
ինշպէս էր պարագան ուտին, ա է- 
ֆին՛՝ տարպոլքային-, Մերմուած էր 
թրքերէնով աղօթելը ու հայատառ 
թրքերէն, գրականութիւն գո րծ ածե­
լը : էյ ա ո.ա ջա ր կո լէ ը հա յա ցում ը 
թրքերէն բառերով Հայերու մակա­
նուններուն*, *ԼյՈյն տարիներուն է, 
ոը կը պահանջուէ ը Հայերէն հրա­
մարիչ ֆէսէն : ՀՀ.Ար ի ւն ան ե ր կ ֆ է ս ե~ 
րը» իւո րա զ֊ի ո ը էրող այրը մամա- 
նա [լներու թերթի մը խմ բաղրա կա- 
ե ին։ ձ էջ կր կարդանք հետելեա լ տո­
ղերը՝ «Հայեր' որոնք տարիներով 
ու դարերով թրքական տաժանակիր 
լուծին տակ տաոապեցան ու ի վեր­
ջոյ կոտորուեցան, տակաւին ինչ֊. 
պէ՜ս կը հանդուրժեն թրքոլթիւնը 
յիշեցնող կարմիր մնացորդի մը, 
որ "ֆէս" կը կոչուի» Պարղ է որ 
այստեղ ֆէսին, կարմիր գո յն։ ը փո­
խաբերաբար կր նմ ան ց ո լէ բ ջա րղր- 
""ծ Հայերու արեան ղո յն ին։ X

!՝ա յց վերադառնան ք ազգա յնա~ 
կ՚սն այս ոեթՈրրքին։ առարկայ (ժո­
ղովուրդին՛ Ա ուր իո յ ոլ էի բանան ի 
հայ գաղթականութեան՝. Ինչպէս 
տեսանք՝ անոնք մ եծա մա սնու­
թեամբ Ատանայի տարածքէն։ Հա­
յեր էին ’• Ա յս պարզապէս կը ն չա­
նա էէ?, որ անոնք իրենյց մ եծամաս­
նո։ թեամբ հակապատկերն է թ՛ "' յն 
Հայոլ տիպարին։՝ զոր հայ պատաս- 
ի։ ան։ ա տ ո ւն։ ե ր կ'ս։ ռա ջա գր է ին ըս~ 
աեղծել ու տս։րածել գաղթական 
այս զանգուածին մէջ՝. Մեծամաս- 
նութեամր թրքա խօս էին ու թրքե­
րէն երդերու՝ շարք թներու. ու ա ր ե~ 
ւեյեան քէյֆի սեղանի երկրպագու- 
ներ , ասոնց վրայ կրնանք աւե լցն ե լ 
ա տանս։ ց ինե րո լ նկատմամբ պո լսա­
կան քլիշէ գաղափարներ ր՝ ինչպէս 
Օրինակ ա տ ան ւս ց ին։ ե բ ո ւն թուլու­
թիւն։ ր գէպի օղին ու խաղամոլու­
թիւնը X Մէկ խօսքով ՝ այս բոէոր 
«թե բութ իւննե րուն» է՚՚յսին տակ՝ 
կրնանք հասկնա։լ թէ ինչո լ հա լ 
պատաս խտնւաաո լնե ր այգ մ՜ամա- 
նակնեբուն, պա րզապէս գա լթա կգա-

(22) Հիրականութեսսն եւ Արուեստի 
թանգարան (^ՒԱթ) , փոստան Հէարեանի 
ֆոնտ , թիէ- 32 Î

(23) <էԱրԱէմ ^հառօնէ (թաղգասա ր եան , 
1905-1974) իրս/ևահ\այ բանաստեղծ» *,

(24) Այս հանգէ ս ը բնգամ էնը երկու 
թիլով լոյս տեսած է*. Անոր մասին տե՛ս. 
Մաաթէոսեան, Կոսսւսէքլ guijibbïl^ շուրջ , 
էջ 401-427 • վերամշակուաե անգլե րէն 
տարբերակը Vartan Matiossian, «The 
Beginnings of Armenian Studies in the 
United States: The Armenian Quarterly», 
in Der Mugrdechian (ed.), Between Paris 
and FresnOg p, 617-642.

(25) Գրէի վրիպումով՝ խօսքը կը վե. 
րաբերի «Անցորդը եւ իր ճամ բայտին :

(26) Մ արտ 11 , 1947 թ ո ւա կիր նամա.
կով, <էՀսէ J րեն իք» ի վարչական պատաս­
խանատուն' Արմէն Վահէ, վէպին մասին 
կը յայտնէր , թէ <Է.Պա ր ս կա ս տ ան րԱ1'է[Լ- 
ւած է վազոլ3 թէ՛ թերթերուն եւ թէ՛ 
գրախանութներում եւ անհատներու» 
(ԳԱթ, փոստան Զարեանի ֆոնտ , թիւ 
10ա) :

ԼիՅ Է.Ը համարէին քէմփերոլ մէջ 
գաղթականներուն վարած կենցւս֊ 
ԳԸ'

Փաստօրէն։ ՝ հայ ղեկավար գէմ~ 
քել՛ը գործ ունէին Ատանայի հա­
յութեան ի ւր այ ա տ ո լ կ տիսլա րին 
հետ՝ տիպար մը՝ որ պէտք է ըսել՝ 
շատ մը գիծերով կը տարբերէր 
Օսմանեան կա յս րո լքժեան հայկա­
կան գաւառներու հայութեան, տի­
պարէն՝. Տարօրինակ չէ որ օսման­
եան մ՜ա մ անա կա շր ջան։ ին ՝ ինչպէս 
նաել յետագային՝ նոյն այս Հայե­
րը այլ գաւառներու իրենց հայրե­
նակիցն ե ր ո լ՚ղ կողմէ արմանա ցած է- 
ին «ծպտեալ Թ ուրքե ր» մա կղի ր ին : 
Մէկ խօսքով՝ լուրջ աշխատանք կը 
պահանջէբ ատան՚սցի վերապրող 
Հայերը «մտացածին։ համա լնք»ին 
(«imagined community») բա ղկա ց ո ւ- 
յՒհ կ աբեւոր տարրերը դարձնել*,

Աաաեայի Հա յերուն նկատմամբ 
ա,քս վ  ̂րապահ ո ւթի ւնը, մանաւանդ 
հայ ձ տաւորական վերնա խաւին 
կողմէ արտայայտուած ւէե բա պա­
հութիւնը^ ն կատ ե լի է օսմանեան 
մամանակա շրջանէն իսկ*. Թէե. ճիշդ 
է էյը Պոլիսէն գիտուած' գալառն ու 
գալառացի Հայը հայ գրտ կանու.— 
թեան ու. արուեստին գլխաւո ր ut- 
ռա ր կան եր էն կը գառն ան ՄԹ՝ գա- 
րու վերջերէն սկսեա լ՝. Այսպէս օ~ 
րինակ՝ «Ա եհեանւ» թերթն։ ու 'է՛։։— 
նՒէւ Մ աըուման կր փառաբանէին 
հա յ շինականիդ կենցաղը , ո մի- 
տաս կը հ աւաքէ ր ու կը մ շա կէ ր գա­
ւառս։ յին երգերն ու ե րամ շտ ո լթ իլ- 
նը՝ Պո լիս կը տ պո լէ ին գաւառ ի հա­
յութեան կապուած էթնոկրաֆիք 
գործեր՝ իսկ ա J ֆ է տ ա լ ին։ ե ր ո ւն 
նուիրուած երդերը խանդս։ վ ա ռո լ~ 
թեամբ 1լերգոլէին օսմանեան մայ­
րաքաղաքին մէջ :

ԸայՅ ՆւՒւՒկՒան > ա[՚ԳՒ Կ bibkbu,''‘ ■<
անոնց ո ւշա գրո ւթեն էն յաճախ 
դուրս կը մնար՝ պարղ ա լն։ պատճա­
ռով , ոը հայ մ տաւո բա կաննե ր ր չէ՜՜ 
ին գտներ 5 այստեղ^ ա յն ինչ որ կը

փափաքէին տեսնե լ ու ապրիլ՝. Ան­
շուշտ Ատանտյի նահանգին ձ՛ է ջ կա­
յին բա ց աոո ։իժ իլ՚լ, եղող վայրեր՝ 
ի՚եչսԼէս Զկյթսմե կամ Հաճըն ։լի։- 
ղաքաղա քները. բայց այս երկու 
վայրերուն պարագային աւելի շատ 
կարելի է ըսել՝ որ անոնք օրէնքը 
հաստատող բա ցա ռո լթ ի ւնն ե բն են : 
Փաստօրէն՝ ազգային ինքնութիւնը 
ամրապնդող խո րհ րգան ի շնե ը որո­
նող ^այ մտ ա լո ր ա կան ը՝ ընգհան- 
րապէս յուսաի։։սբ կր մնար Աս,ա- 
^այի թրքախօս հայութեան պա ր- 
զած վիճակով՝, Այփ տարինե բու 
պոլսահայ մամուլը աւելի շատ կր 
Ս՛է Ատանայի Հայերու համայն­
քային հ աստտտութիւններոլ ան­
կազմակերպ վիճակին մասին, այն­
տեղ տիրող յոռի բա ըքե րոլ մա­
սին . ա լքո լամ ո լո ւթ ի լն*1յ ու խտ զա­
մոլութիւնը ինչպէս կը գրէին ա- 
^ոնք։ Նոյն tuju ւէե րա ւղահ ո լթ ի ւն ը 
նկատելի է այնտեղ առաքուած յե­
ղափոխական գործիչներուն^ կամ 
այնտեղ պաշտօնավարած կրօնա­
կան պատասխանատուներու մօտ*. 
Տեսնենք ՛Այս մասին՝ օրինակնե— 
րոլ րնգմէջէն :

1904 թուականին՝ Ատանա /ի թե­
մի առաջն ո րգ կ  ̂րնտ րո լի JJ ուջ եԳ 
Աե րո բեան վա ր գա պետ ր : «Պ՛Ա շաօնս 
դիս փոխագրած է միջավայր մր՝ 
ո՚֊ր մ՜ողովոլրգն ոլ ես օտար ենք ի- 
րարու բա բքով՝ լեզուով՝ նկարա- 
ԳՐով Ա՛մ ողո ւմնե րո վ» ՝ կը գրէ
Մ ուշեղ վա րգա պես, իր օ բագի ր ին 
մէջ՝ Ատանա հասնելէն քանի մ ր օր 
ետք : Ան ստ իպո ւած է բ ա յստեղ 
թրըերէն քարոզել՝ ու իր առաջփն 
քա րող ին պա ս։ բա ս ս։ ո ւթե ան առի­
թով կր գրէ՝ «Կարելի չէ եբելակա֊ 
յԿ> թէ որքա՛ն աառապեցտ/ ա լգ 
քուրողր պատրաստելոլ 9անքիս ՝ ո։, 
մ անաւանգ զայն խօսելու պահ ուս՝.

Նախ որ լեզուն չէի սիրեր՝ յետոյ 
կատաղութիւն մը կը ղգաJի ^WJ 
կո չուած մոզովոլրգի մը թուրքե­
րէն քարոզել ստիպոլած ր//ա- 
լուս(...)» 2 •

Գա րձեա լ 1904 թուականին՝ Հա յ 
Ց եղափ ո խա կան Գ՛Ա շնա կց ութ իլն ը 
Ատանայի շրջան կը ղրկէ իր հիմ~ 
նագիբ անգա մներ էն Ա իմոն Զ՛Ա՜՜ 
լա ր ե ան ը : Հոն գրեթէ մէկ տարի 
տեւած իր ընգյատակեայ գործոլ- 
ն էութեան մասին Զ", լա րեան 1ԼԸ 
պատրաստէ երկար տեղե կագի ր մը՝. 
Անոր եզրակացութեան միտք բա­
նին այն էր՝ որ Ե ի լիկի ան երբեք ալ 
պատրաստ չէ յ եզափ ո խո լթ եան : 
Իսկ ինչո՞ւ : Զ՚Ա՚-՚Ա րեան կ ր նշէ ա յս- 
աեղի հայ բնակչոլթեան միատարր 
IՐ ! !ա ! ս ‘֊ փաս տ ր : p-ա պ ասր։ը կող- 
քէ՛!՛ , իր եզրակացութիւնը հասռա- 
աող տիձնական պատճառ կը բերէ 
տեղացի Հա յերուն թրքա խօսո ւթի՛— 
"Ւը՝ այլասերած բարքերը՝ յեղա­
փոխական գիտակցութեան պա կա- 
ս ը , բո ղո քա կան ու կս։ թ ո ղի կէ Հա­
յերու մեծ թիլը՝. Ա ետ ագա յին՝ 
կուսակցական մ՜ողովին Հս՚րց կը 
արուի Զալս։ րեան ի թէ ին չո՛ լ աւելի 
երկար չէր մնացած Ատանա f ի նա- 
հանգը՝. Ան կը պատասխանէ թէ ինք 
գլխաւո ր թերութիւն մը ունէր, ա յն 
էր որ (ժողովուրդը գրեթէ ամէն 
տեղ թրքախօս էր՝ հետ ելա բա ր ի՛ւ՛ք 
չունէր ատանացիներուն հեա հասա­
րակաց լեզու մը..՝

Ահաւասիկ՝ այս նոյն նահա նգին 
է՛) ՈՐ 1909/ե տեղի կ' ունենա յ

Ատանայի Հայոց ջ՚սրգը՝ քա՛լաքին 
ո լ֊ մօտակայ գիւղերու ու գիւղա­
քաղաքներուն մէջ կը զոհուին մօ~ 
աա.որապէս 20 հազար Հայեր՝ կյ։ 
քանդուին այ կա կան թաղամասեր՝ 
կը հ րկ իղուին մօտ 200 հայկական 
գիւղեր՝.

Հա կասա կանութ իւն մր չկա՞ բ մէկ 
կողմէ հայկական Ատանայի նկատ֊ 
մտմբ հայկական վերնա խալխն կեզ- 
ւածքխն եւ մ խւս կողմէ 1908^ Ա ահ- 
մ անա գր ո ւթե սւն հ ռչա կո լ մէն ետք 
Ատանա յ խ հակահա յ առաջին ջ^ո ը- 
զերու- բեէ1 ագրավայը ր չ չա չո ւն 
փաստին միջել* Պատմաբաններ յա- 
ճախ կը կրկնեն Որ Ատանայի նա- 
հ անգին մէջ տեղաբնիկ մողովոլրղ.— 
ներուն մ իջել ան տ ե ս ա կան ու ընկե­
րային հ ա կամ ա րտո լթ իւնն ե րն ու 
մ րցակցոլթիլնները կա րեւո ր Ա՛ղ՜՜ 
կ-ակ մը եղած են 1909// C ա րգե բուն 
մէջ՝, ճիշդ է նաեւ ՈԸ $-աՐԳ^ՐՐ ս՚Ե— 
րԼե կունենան այնպիսի (ժամանակի 
մը՝ Ւրբ Ատանայի տարածքր կայ­
սերական ա խո ր մ՜ա կնե ր ո լ սւռա ր կա լ 
է ր : Այստեղէն է որ պիտի անցնէր 
Պաղաատի երկաթուղին՝ ել սպս 
սլա տճա ռո վ աշ Ատանան ու շրջա- 
11սյյ՚ՐԸ սկսած կին նկատուի չ գեր­
մանական ազդեց ութեան գօտի՝. 
Ըս՚յղ Ց) րանսան ՝ որ նոյն մ՜ամ անակ 
կը փորձէր Միջերկրականր վերա­
ծել ֆր ան ս ա կան ազդեցոլթեան ս,— 
ւաղանի մը՝ նոյնպէս շահագրգռոլ- 
թիւններ ունէր Կի[իէիոյ ու մտնտ- 
լանդ անոր ծովեզերեայ քաղաքնե- 
րուն նկատմ ամբ :

Ւ ո կ Ւ թթիհա տր, իր մամային ոլ 
օ ր կանն ե ր ո լ*և ճամբով , ջարդերուն 
ամ բոզջ տ ե ւռրյ ո ւթ ե ան փորձեց Ա- 
տանա յ ի Հայերր պա տա ս իւ տնա տ ո ւ. 
համարել իրենց իսկ ջարգին *, Այն­
պէս որ այստեղ հարց կրնա յ ^ Ա1ղՒԼ 
թէ ճիշգ թնչ էր Նթթիհատի համար 
«*/* ի յ լէ թ ի սատ ըքա» յի ( հաւատա ր իմ 
մՒսէ?֊/') հ ս։ ս կա ց ո գո ւթ իւն ր ; կամ 
ա րդեօ՞ ք արգէն իսկ 1909էե սկսեա լ 
Ա՛յս հ աս կա ցո զութ իւն ո բո լո րով ին 
անտեսուած էր եւ իր տեղր զիջած 
էր ազգայնամոլական դագափա ր։։։— 
խօսո ւթեան :

Ըայց վերադառնանք հայկական 
կեցուածքին՝. Այս աղէտը ս։ րմա տա­
պէս կր փոխէ Ատանա լի հայոլ- 
թե ՛ան նկատմամ բ մ ին չեւ ա լւ/ գո­
յութիւն ո լն ե ցո ղ ընկա լում ր' ^ա,ք 
մ տ ա լո րա կանութե ան կողմէ'. Փ՛՛՛Ա- 
տօրէն ՝ հայ վերնախալին համար՝ 
Ւն կենցաղով անշուք եւ անհրապոյր 
Ատանան յանկարծ կր դաոնա լ մալր~

Fonds A.R.A.M
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աիրոս քա1ա^ը} նահատակ '111էրէ[' մը 
վերջին զոհը: կարծէք ասիկա նաեւ 
հայկա 1լսւնութեան մկրտութիւն մրն 
էր, ազգային նկարագրի ւ) ը դրոշ՛՜ 
մը: Աքս պարագային ուրեմն Ատս՛- 
նայի հայութեան զոհի տիպարն է, 
որ վեր կ՝առնուի , ըլչտJ անիկա գը՜ 
րական դործերու. կամ մամուլի յօդ- 
t ւսծնե րու մէջ՛. Պտհ մր կա րե էք կր 
մոռցուին Ա տանայի Հայուն բնո 
քոշի չ միւս դիծերր՝ քննագաւոոլ- 
թիւնները.՝ թոփոսները:

Ամէն պարագայի ՝ Ատանայի ջար­
դերը պատճաո եզան որ պոլսահայ 
վերնա թալին ու մլուս լո րա կանո ւ “ 
թեան ում րողջ մտապատկերը փո քո­
ւի այստեղի Հայերուն նկատմամբ-. 
Ալս աղէտը առիթ եղաւ նաեւ որ 
Իթթիհ ատը Ատանայի վա լի ն շան ս,— 
կէ ձեմ ալ ւիա շան . ահաւասիկ դէպք 
մր՝ որ կր կարծեմ նո յնպէս ճակա­
տագրական պիտի ԸԼԼԱ՛ ր Ատանա յ ի 
հա յութեան յետագա յ պատմ ո՛- 
թեան համար: Հայկական վկայս՛ — 
թիւնները կ՝ ապացուցեն՝ ո ր ձեմ ալ 
Ատանա լի շատ մր հալ ընտանիքնե­
րս!. հետ բարեկամական՝ մինչե, 
իոկ մտերմական յարաբերութիւն- 
ներ հաստատած էր՛ Ե' ենթադրեմ 
նաեւ որ ձեմայ մօտէ՛ք, ճանչցած 
պէտք է ըլլայ այստեղի Հու յե ր ր 
յատկանշող շատ մը դիմագծեր :

Այս իմաստով ՝ այն ին չ ո կր կա­
տարուի Ատանա լի նահանգի հայու­
թեան մեծամասնութեան հետ Առա­
ջին Համաշխարհային պատերազմի 
ջարդի ու բոն ա գա ղթի տարինե— 
բուն' հետաքրքրական է ել Լլարմէ 
այստեղ անո ը հակիրճ անդրադառ.— 
՛հա f : Ընղուն ուած ւիասլո է, որ դէ֊ 
պէ Պէէատ ^ամ 5 տարաղրոլահ
եւ. այնտեղ վ ե րա պրած Հա յե րուն 
մ եծամ ասնո լթ էւն ը Ատանայի նա­
հանգէն' Եէքէկէայէն կ ին : Ասոր 
/ ագո յն ապացո յց ր Արւաջէն Համա շ՜­
իլա րհա յ ին պատերազմ ի աւա րա էն 
•սնմ իջապէս եաք՝. հայկական կագ՜ 
մ րսկերպոլթէւննե րու. հեա գ ո րծ ակ- 
tf արար ՝ ֆրան ո ական բանակի հ ր՜՜ 
ր/ml անա ա ա րո t թեան կողմէ սյսւտ~ 
րասաուած անուանացանկե րն են : 
Այստեղ ն շուարէ են տսանեակ հա՜՜ 
Ա“Աբալոր անուններ ր արաբական
rnttt րածքներ աա րադրուած վե րս: պ֊ 
բող Հայերուն $ զորս ֆրանսական 
ի շխանութփւններբ ո րո շած էին Ե է՜՜ 
էէկէա վերահաստատեք. թանկերուն 
մէ9՝ զանազան տեզե կութիւններու 
ևՈԳք?Ւ^ î ն չու՜ած է նաեւ, այս վե՜­
րա լգր ո զն երուն ծագու՜մը ո*ր քա՜՜ 
ր]արէն կամ ո®ր գիւղէն րԱա[բ î 
թանկերը կր գտնուին ֆրանսական 
Արտաքէն գործոց նաի/ա րա բոլ- 
թեան , էնչպէս նաեւ Հալէպի Հայոց 
Ալլա ջնո րգա րան է ար իւ ի ւնե րուն մէջ 
եւ շատ հաւանաբար շուտով մատ՜ 
շեքի կ^ Ըէէսյն թւո ասա լիկի ու համա՜" 
ցանցի վրայ- Արդ՝ այն ինչ որ կա­
րևոր է տյս նիւթի՛ք, համար՝ այյ, ի- 
բոզութիւնն է որ ա յս վերապրոզնե- 
բու՛ք, մ եծամասնոլթ իւն ր Ատանա- 
լք՛ նահանգէն է ր :

Ընչպէ՞ո բացատ րեւ այս երեւո յ- 
թր :

Ա կիղբէն ըսեմ ՝ որ իստակ պա՜ 
աասիւան մր չունիմ UJJU հարցին։ 
Հէանաղան պատմաբաններ տարբեր 
կա րծի րներ յայտնած ե^ւ այս հար­
ցով • ա յստեղ ես ալ իմ սեփա կան տե 
ո ա կէ ա ս պիտի լա յտն եմ î Ղ*ա զ տն ի ր 
մրչէ, որ ճեմալ փաշան տա՜՜
բա կա ր ծութիւններ ունէր Ւթթէ~~ 
հ ա տ ի մ իւս վա ր ի շն եր ո ւն հետ y
կայսրութեան Հայերուն ճա կատու՛՜ 
գրէն կապուտի հարցերոլ չոլ-[*$ *• 
Եթե, ճիչդ է, "ր ձեմալ դէմ էր 
Հայերու բնաջնջումէն՝ ապա կա- 
բեյթ է րսել թէ ան ր[է1^ էր նաեւ 
Հայերու Անատոքու. էն տ ա ր ագ րու՜՜ 
թեան : Մէկ բան յսւոտկ է ՝ որ պա- 
տերաղմ ի տարիներուն ՝ եր ր [՛է՛ք
Պիլատ աք—Հյամի մէջ ձբդ բանակի 
հրամանատարն էր՝ յատուկ վերա­
բերում ցուցաբերած է Ատանայի

նահանգէն տարագրոլած Հայերուն 
ն կս, ամ ա մ ր : փ ա ս տօ ր էն , ա յնթապ֊ 
ղէ՝ մարաշցէ՝ աաանացէ՝
րեսապցի) տ էօր թ~եօլց ի մեծաթիւ 
Հա քեր շատե րու նման շեն ա լլա ջ՜՜ 
ն ո րգո լի ր գէպի սուր ի ական անա՜­
պատ՛ այլ՝ անոնը կր բնակեցուին 
Հտլէպէն դէպի հարաւ մինչեւ Ա է՜ 
նա յի թ ե րա կղզին երկարող ա շխա ր՜" 
հագրական ուղղահայեաց երկար 
գիծ ի մը վրայ՝ որ կ'ընդգրկէր ա֊ 
րա բա կա՛ք, զանազան զ՜ի լզեր ու քա­
ղաքներ :

Ջեմ կարծեր որ միայ՚ք, մարդասի­
րական նկա տա ռո ւմներ էին՝ որ ձե­
ւք ա չն ո, իր մօտիկ գործակիցներ 
մղեց ի՛ք, նման քա յ յ մր տռնելո,. : 
Խօսքք, տանք իր գո րծա կի ցն երո ւն :

Ֆալիհ Մրֆքր Աթ այ ՝ որ ձե մա­
յի ղեկավարած ‘էրդ բանակին ti է ջ 
բարձրաստիճան ղին ուո րական մր 
եղած 4 , իր յո ւշե րուն մէջ կր յա յա­
նէ՝ ոբ ծրադ.իր կա ր Հայերը բնա­
կեցնելու ւս րտ բա կա՛հ տարածքնե­
րուն մէջ՛ նպատակք, էր՝ կ^աւեր՜ 
ցրնէ ան՝ Զէ րքէ զնե րու ել Ը իւրտե֊ 
րոլ օրին ակով, ալս Հայերը հակա- 
ո, մ մր դարձնել արաբական տզ­
զա յնա կանո լթ ետ՛ք, դէմ :

\,n յն մամանա կնե ր ուն կր ղուղս՛— 
ցիպի Հա յ իտ է էտիպի կամ Հաստն 
Ամ ճայ ի այս տարածքներէն ՛հերս 
կրթական—դասա իտ րակչական գոր­
ծս ւնէո ւթիւն ը-, ԱՀևոնք՝ tmj կամ 
քիւրտ որբ ե րե թանե ր կր հաւաքէ ին 
ու զանոնք կր խնամէի՛ք, ու կր կըր~ 
թէին էի բանան ի կամ Զտմասկոսի 
մէջ հաստատուած որբանոցներու 
■րէ ջ, յետագա յէն տիպար քաղա֊ 
քացիներ գա րձնե լու նպատակով։ 
Երբ կբ կարդանք էտիպի յուշե՜՜ 
րր՝ ու քն տպաւորութիւնը !լ ո ւնե֊ 
նանք՝ որ այս դո րծունէութ իւն ft 
մեծ մասամբ ներշն չուած էր ֆր՜ 
րանսական մ իս ի ոնա րա կա՛ք, օրին տ- 
կէն. ձեւով մր անիկա նաել թրքա­
կան հակազդեցոլթիւնն էր նո քն տյ" 
միս ե ոնա ր ա կա՛ք, զո րծո, ն էութեա h 
նկ րոտ մամբ •

H)rtt.n/tn Տիւն տար իր աշխա տան՜՜ 
.րին մէջ տբխիւաքին փաստերով 
կ^տպացոլցէ՝ թէ էնչպկս պատե­
րազմի տարիներուն օսմանեան ի շ՜՜ 
քսան ութ էւններր Պիէսքտ ա, Հպումէ 
մէջ գտնուող չէ րքէ ղու կան ամբողջ 
ղի լզեր պա րպա \ են՝ ու անոնց ք1Ը~~ 
նակէչնեբր հաստատած Անտ տոլուի՝ 
•w տարս,գրուած կամ բնաջնջ՛, լած 
Հա յերու բնակավայրերուն մէջ՛. /•/.֊•» 
որ շատ հետաքրքրական Լլր գտնեմ 
՛հոյն այս հարցով հայկական վ Լլո։ ~ 
յ ո ւթի ւնն երն են. րստ անոնց ՝ Յոր­
դանանի կողմերը՝ յատկապէս Ա~ 
տանայի նահանգէն Հայեր բնակեց- 
ւած են նախապէս չէրքէզս,կան դի՚~ 
զերո, մէջ :

Այս բոլորին մէջ կը նկատուի գա­
ղութատիրական քտ դա քա կ ան ո , —
թիւն մը՝ ուր տզգայնականութ էւնն 
ու ա րգէա կանա ցում ը համատեղ ըն- 
թացող երեւոյթներ են։ Այս ԸՈԼՈ^Ը 
յաջողութեամբ բնորոշած է 1)ւսա“ 
մ ա Մ աքա էս էն՝ երբ այս հսւ րց էն
ւեսսին կոլ տտ յ «(քսմ անեան արգէ 
կայսեբտպաշտութիւն^ որակումը 
քտ ղաքա կան ո ւթիւն մը ՝ որ աւելի 
շատ կ^ ա ր ւո տ յ սւ f տ ո լէ ր ծայրամա­
սերում/ մէջ, ա fu պա րաղա քին' սր՜՜ 
րտրական նա հ անգ նե րուն մէջ :

Անշուշտ 1915՜1918 շատ կարճ J-ա­
մանակ մրն է ձեմ ա լի ոլ իր հետե­
ւորդներուն աքս ռազմավա րութեան 
րոլոր ծա լքե ր ր իմանալու՝ քննել ու 
ո,, յստակ եղրա յանդումնե ր րնե յո, : 
՚1, ո յնպէս կարճ մամանա Լլ մ յշէ, է տյս 
ո տղմտվտ րութեան ի րա կտն։ս ցմ տն 
ուղղոլթեամբ գործնական ք,ք, յ յե ր ր 
տեսնե լու-, Ըտ յց ՝ վերապրողներս, 
վ կտ յութիւններ ր տյս հարցով ելս 
որոշ պատասխաններ կու. տան մե~ 
ղ ի : Q րինակի համտր՝ շատ յստակ 
է՝ որ Հալէպէն դէպի հարաւ' մին­
չեւ Ա ինա յէ անսայատ երկարող գխ 
ծ ին վրայ՝ Համայի՝ Հոմսի՝ Պ^ա- 
մտսկոսի՝ Ըերեքի շրջանները հաս­

տատուած տարագիրները , տղա 
մարգ կամ կին՝ պարտաւոր էին ի“~ 
յամոլթիւնը ընգոլնիլ վերապրելս, 
համար : ձ ի շդ է նաեւ որ այս զանգէ 
ւա ծա յին կրօնա փո խութ ի ւննե բ ը ե 
րեսանց կ  ̂ԸԷԼա J ի^1 ք միջոցներ էի։՛ 
մամանակ շահելու եւ ագատե յո,
կրկի՛ք, տա րագրուե լու վա խ է h tl’J“ 
անդամ այնպիսի վ'1՚յր^'Ը. օւլ, մա~,ր 
կրնար ս,ն խ ո լս ա փե լի ըլէա Լ- 
բնիկ իսլամները իրենք եւս հաւատ 
չէին ընծայեր այս ն,ւր հալատա- 
վէոէսներուն անկեղծութեան՝ “՚ 
ք՚ս՚հ սր պատերազմ ի տմբո ղջ յխ 
թացքին' կրօնափ ո խնե ր ո ւն Ա1լ-Աա“ 
]ւաքու(լ սպայ քու մին անոնք կյ, պա­
տասխանէին լ[սպւհասլսւ«<4, U,J" 
կԿ. րջփն լ, ըլ1ալով նուազ կրօնա կաւ, 
եւ աւելփ շատ իւրա յատուկ տեղա­
բնիկ քրիստոնեանեբուն 5;

Այս տարիներուն՝ ձեմայ փաշան 
։ւտղմա կան ն կա տաոո ւմն ե րո վ այ 
կր փորձէ Պիլատ ալ~Շս՚մի հտյ տա­
րագիրները օգտագործել-. կը բլսց~ 
լին հփմալաքյ խանէքքներ՝ ո, է 
կ'ս, շ ի, ս, տ ին -.աղարաւոր կիներ ո, 
,,, ,լ տ մ ա րդի կ օ,,մտ՛է,եան բանակի՛!։
համար գուլպա յ ու բրգեղ էննե ր կա­
բելով ՝ ռազմական ճանապա րհնե ր 
շինելով- Այս գործին յաջողութեան 
համար ՝ նկատելի է որ ձևմալ դալւճ 
ետք կ'օզ.տագործէ Ատտ՚հայի հտյ ե~ 
րեւելիներր : *էո րծր թէեւ ամ րող- 
ջ ո լթե ամ ր օսմանեան ^էդ բտնս,— 
կ1՚ն հ ո վան աւ.որ ո ւթեան աակ Կ-՛ 
ftnjjg այո ե ր ե ւ.Լ լքէն և րն էէն որոհք, 
մ էջն ո րղէ ղեր կր խաղա յէն աարա՜՜ 
գէրնհրու-ն եւ. բանա կթ/ մէջե ։ Պարղ 
է՝ որ այո ձեւ.ով հազարաւոր տա­
րա գէ րն ե ր զէն ուո րական վեսի fiu- 
ներ կր ստանային եւ սւյս ձեւով կյ,
խուսափէ ին դէպի Տէր Զօրի կ"Ղ՜
մերր տարագրո, թենէ -,

ձի շդ թհչի՞ կր ձգտ է ի՛ք, ձևմտլի
քտյլերը. կր գմոլաբանամ ս։յս գը~ 
ծով յստակ պատասէյան. էքը տալու.։ 
Արդեօ՞ք ի սկա պէս Ատանա քք, այս 
Հայերը պէտէ էրա ոնա յէն օսման­
եան շահերուն համար աշվսատոդ 
գագութներու. անգամներ՝ այնպէս 
ինչպէ ո 3)/Ալէհ էէըֆքբն գէտել կու 
տայ։ Երողու_թէլ.ն է՝ որ Ղ^ամասկո- 
սի՝ Հոմսի եւ Համայի մէջ Հ աս- 
տատուած տյս Հայերը յա բարերա­
րս, ր ազատ կեանք մը կ՚ապրէին 
՜թէ^ չափազանց ան կա յուն պա j— 
մ աննե րու. մկջ֊. առեւտուր 1լ ընէին ՝ 
ր՚:՚յր անոնք պաշտօնտպէս իսլամա­
ցած էի^հ. պս1 չտօնասլէս ունէին իս­
լամական անո լիւներ՝ իսկ իրենց րտ- 
րտծ հազուագիւտ գպրոցներ ուն մէջ 
ղա ս ա լա և ղո ւ֊թէ ւնն երր մ էա քն թրբ֊ 
քե ր էնով կրնա յէն ր յ ըս յ ;

Պ ա ւո ե ր ա ղմ էն արարակն ետ ք՝ ձե- 
if ա լ լիտշան հայկս,կա՛ք, պտտմագր- 
րութեան մէջ րո լո րով ի՛ք, այլ գիմս,— 
դիծով մր լ, կոտ լ ն կ ա րտ դ ր „ , լ ք1 
վերջ Ոք ան ահաբեկուած էր Հա՜' 
յերու կողմէ՝ իրրել Տեղասպանոլ- 
թեան պո, տտ ։։ խտնա տո ւնե [՛էն մ Լ- 
կը- Ըտ յց ՝ Կ տ կա ռա կ ս, յս ե րեւո յ- 
թթհ՝ կարեւոր է թիլը տյն անհա­
տական յուշա գրո լթ իլնն ե րուն , ուր 
ձեմալ ուղղակի կամ անուղղակի ա- 
ղատտրւսր կր համարուի-.

Այմմ վերա գտ ռնան ք ա յս գա ս ա- 
խօս ո լթ ե ան սկզբնակետին . ս՛ J / 
խօսքս վ' 1Զ20տկս,՚ք, թուակ անն ե րու 
ս կիգ րնե րո լէ։ ՝ Ա ուր իա ու Լիբանան 
հաստատուած մ եծտ մա սնո ւթեա մ ր 
Ատանա յ ի նահանգէն եկող հայ 
գաղթականներուն :

Այո . 1ոլ[՚ջ ճիդ մր կար հտյ պա­
տասխանատուներուն կողմէ ա քո 
զանգուածէն ը նդմէջէն վե րա կե ր- 
տուած ազգ մը ստեղծելու՝ ոլ նո յ՛է։ 
գաղթականներուն ազգս, յին նոյ, 
ինք՛!,ութ իւն մը դրոշմելու- Պարզ է 
" բ տյս իմ աստով այ 1լ օգտագո րծր- 
t 4"/'^ հտմտխմ բում ի ձգտող ու աղ- 
դտյի՚հ պատկանե լիութիւնը շեշտա֊ 
ւորող նոր տարրեր ու ազդեցիկ 
խորհրդանիշեր : Անոնցմէ ամէնէն
շ,„տ կրկնուողը Տ եղա ս պան ո լթ ի լնն 
էր. կամ Միրոսլալ Հրոխի բնորո­

շումով' այս էր գլվստւոր «համարկ֊
ման միջոցը» (agent for intégration)^
Դպրոցներուն մէջ անվերջ կը կըրկ- 
նուէր ֊ու տակաւին կը կրկնուի֊՝ 
թէ ինչպէ" Հայերը կոտորուեցան 
վասն իրենց լեզուին ու իրենց կրօ­
նին, թէ ինչպէ՛ս Հտյեր ղիմտգրե֊ 
ղին ջարդարար թուրքին' Ըւրֆս,- 
ւի՝ Հքապին փա լ՛ո՛հ իսո՛ ր ի կտմ վա­
նի մէջ. թէ ինչպէ՛ս հտյ կինն ու 
տգջիկր թո՛ րքին ու Ըիւրտին ձեռքը 
չի յնա լու ու չբռ!՛ ա բա ր ո ւե լո լ հա­
մար իրենք զիրենք Եփ րտա գետը 
՛հետե ց ին :

նչո ւտծ դէպքերը դո յո' թիւն ու­
նեցած են ա՛նկասկած :

Ըս։ յղ վերապրողներուն մեծա­
մասն ութ ի ւն ր՝ տեսանք արդէն՝ Ա֊ 
տանայի շր ջ՛՛՛նի հայութիւնն էր-. Ա. 
նոնք վերապրեցան տյլ պայմաննե­
րու մէջ-, Զ-ո յատեւման հարցերս, 
վե րտ րե րող գրականութեան մ ԷՀ
ni'hn'hg ապրած վիճա քլին համար կայ 
յատուկ րաո մր. Հհղո յա ց ա կ,մհ
հալք՛» (existential meltdown) : Փրիմօ 
Լևի՚ք, ՛Այ" մասին աւելի ոլտ տկե րա- 
ւ„ ր րաց ատ րու թիւն մր ունի. «Հ«ր- 
սած էինք քատակը : Եա րելի չէր աս­
կէ աւ. ելի խո ր ր ընկղմի լ» : Այս էր 
նաև պա րագան Ատանայի հայու­
թեան՝ Ցեղասպանութեան տս՚րինե- 
րուն-. Անոնց մ եծամ ա սն ո լթ ի ւն ր են­
թարկուած էր զրկանքներու՝ են­
թարկուած էր անպա տո։ ո լ թ իւննե- 
րոլ ( ու ա յսպէս ս պա ս ա ձ֊ է ին սլս,~ 
։„ե րաղմ ին աւարտը՝ ի բե՛ք, ղ ապրաե 
աղէտին վերջը՝. Այս եղած էր ի~ 
րենց դիմադրելոլ ձեւը-. Այ U գՒ 
տ անկէ ւն էն /ղէ աք է քննեք նաեւ սւ՜ 
աանացէ Հայերո ւն էս լաւք ու թիւն ըն­
դունի լը՝ թրքական բանա [լին հա­
մար աշխատիլը կամ շատ մր հայ 
կինե րու սլա րագա յ ին թուրք՝ արար 
կտմ քիւրտ պա շտ պան մ ր գտնե լր 
և անոնց սեռւս յին րն կե ր ա /լի ց ր 
դառնա լը : Փտստօրէն ՝ աղգա յին
դաղափա րա խօս ութեան ։r, ես ան էլի ւ- 
նէն՝ անոնք գո րծած է էն ս կղբն ա կան 
մեղքը ;

է'այՅ նոյն Փրիմօ Լելին Լլը նշէ, 
«Շ ատ մը բաներ ա քգ ա տ ենն ե ր ո ւն 
մեր մէջ ըսուած ՛". կաւոտրուած է. 
^'այ/1 այդ բտներէն աւելի լալ է որ 
յիշողութիւն չմնայ» Տ: Պ տ տեբազ­
մէն ետք՝ հա յկա կա՛ք, նոր ինքնու­
թիւն մը կերտելու ազգայնական 
գործընթացին մէջ՝ անհ րամեշտ էր 
ուրեմն մոռնալ կարդ մ ր դէպ,ջեր , 
կարդ մր փաստեր-. Մ ոռս։ ցումի այս 
պտրտադրանքը թերե։,, ամէնէն '"՜ 
,էլ1, շաա Լլը վ I,րա րե ր ի Ատ,սնայ ի 

տ յութեան վերապրող ղանգո լա­
ծին :

'ԼԱՀԷ թԱՇձԵԱն

(1) ԱււիւՍանեթկ ֆէււհթը (խմբագրա­
կան) ՝ «Կ1.լ].կխս»՝ Ա. տս1րխ թիս 14:7, 
Հինգշաբթ/, ՝ շ Հոկտեմբեր 1919, Ատա- 
նա :

(2) Սերորեա^ Մուշեղ՝ ^է^նքեակենսա՜ 
գրութիւն» (անտիպ) ՝ տետրակ Բ-, 
Մարտ 1905, կչ 268:

(3) Այսօրուան Բսրւսյէլի ՝ Ըորգանանի, 
Լի բա՛հ ա՚ևի ՝ ինչպէս նաեւ Ա ոլրիոյ եո վե­
գեր եայ տարաեքները ըեդգր կող աշխար­
հագրական գօտին-.

(4) Makdisi Ussama, «Rethinking Otto­
man Iperialism: Modernity, Violence and 
the Cultural Logic of Ottoman Reform», 
in Jens Hanssen, Thomas Philipp and 
Stefan Weber {խմբղ.)՝ The Empire in 
the City: Arab Provincial Capitals in the 
Late Ottoman Empire, Պէյրութ, 2002, 
էչ 30:

(5) Օտեան Երոսանդ՝ Ա/հինեալ տա րի.
'հեր, 1914“1919 ( անձնա [լսՀյ, յիշատակ,
ներ ) , թերթօն լո յս տեսաե Հլիամ անակ» 
թերթին մէչ՝ 1919£ն սկսես,լ՝ Պոլի", 
թերթօն թիլ 129 :

(6) Miroslav Hroch, Social Preconditions 
of National Revival in Europe: A Compa­
rative Analysis of the Social Composition 
of Patriotic Groups among the Smmal. 
1er Europeans Nations, Գեմպրիճ՝ 1985:

(7) Levi Primo, Survival in Auschwitz, 
նիւ Եորք, 1996, էչ 26 :

(8) "Եոյնը, էչ 16:
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■Ջ S H Ի IP C*
ԽՄՐ- «Միտք եւ. Արուեստ»ի այս թիւր յատկացուցինք Լեո Կամ- 

սսւրի անտիպ մէկ թղթածրարին, զոր խմրագրութէան տրամադրեց իր 
րոոնուհին՝ Վանուհի Թովմասեան:

Թղթածրարը, գրի աոնուած երգիծարանին կողմէ, լոյսին կը թե­
րէ Ե- Ջարենցի զայրոյթը գրգււած իր քննադալոութեան հետեւանք 
հակադրութեան սուր վիճակ մը : Վիճակ որ իրեն կ՛արժէ «Պետհրատ»ի 
սրբագրիչի պաշտօնէն արձակում մը, 1931ին:

Լեո Կամսար այս թղթածրարը յղած է նոյն տարուան Հոկաեմթեր 
27ին, պաշտօնազրկումէն անմիջապէս ետք, Հայաստանի «էանգիւղ- 
տեսչութեանը կից հանր՛ապետական յանձնաժոզով»ին:

Վանուհի Թովմասեան թղթածրարին կցած իր երկտողին մէջ կ՚ը­

սէ- «.Ուղարկում եմ ձեզ մի նիւթ, ո[’ը շատ ցտւոտ է ել տխուր՛.
Ի՞նչ արած, պատմութիւն ը կատարուած ւիաստեր ի իրողոլթ իւնն 

կ, եւ ոչ այն ինչ մենք կը ցանկանա յինք որ լինէր • • • » ։

ՓՈԽԱՆ ՆԱԽԱԲԱՆԻ
՜փականի վերջերին եւ ՏՕակաև 

ների ս կղբին, անօգուտ ու ա պա ր- 
դիւն շրջում կի խմ բագրութ իւն ից 
խմ րագրո ւթիւն փորձ անելով, բա­
ռիս բուհ իմաստով, խցկելու որեւկ 
ֆելիետոն Լե ռ ե ամսա ր ի ց , որ նրա 
ան ո Հհը մոռացութեան չմատնուի՛. 
Այդպիս ի գեգե ր ո ւմնե ր ի ս մկկում 
յայտնուեցի «Սովետական գրակա­
նութիւն՛» Հ ան զ՜է սի խմ բագրատա 
նը :

frfi/i վիզս ծրւած} աղաչական հա֊ 
մոզում կի խմ բա գրո ւթե ան աչխա՜ 
տա կիցներին' եթկ չտպել , զէթ 
վերցնել եւ կա րգա լ նիւթը, յան­
կարէ- օտիսկները ձեռքին, չտապ 
ընղհանուր րամ՜ին մտաւ փոքրա 
մարմին, արդկն տարիքն առած մի 
մարգ՛. Լսելով, որ Լեռ Կամսարի 
թոռնուհին եմ, մոռա ցաւ, թկ ին­
չու կլ, շտապում , մ ե խո լեց տե­
ղում :

- Իրա՞ւ թոռնուհին ես , - հարցը֊ 
րեց նա չատ անհանգստացած, 
անտ ի Ալների՞ց ես բերել, կը տպա 
գրեմ, անպայման կը տպագրեմ, 
նա ա ն առարկելի մեծութիւն է * 
Խնդրում եմ գնանք իմ առանձնա­
սենեակը :

Հասկացայ որ խմբագրապետ 
Ս տեփան Կ " ւր ա ի կեանն կր : Այզ թԸ 
լերին առաջին անգամ լսե լով այս­
պիսի խոստովանութիւն, ուրախ 
հետեւեցի նրան՛.

Իմ ետեւից մտնելով առանձնա­
սենեակը նա բանալիով ներսից կող՜

պեց գուռը ել առաջարկեց բազկա­
թոռը : 'Լատ բան կանխազգա լով, 
ոտքի վրա յ մնա րի՛

- Լեռ Կամ սարը հրաչք երգիծա­
բան կ, ես չատ բարձր եմ գնահա­
տում նրան, բայց ես շատ ստոր 
գտն ո ւե ց ի նրա հանգկպ վա խ ի ց , 
ուղղակի վախից, դկ գիտես ի՜նչ 
մամանակներ կին՛, Նոր կի հայրե­
նադարձս լե լ, մի ե ր ի տատս րգ ւոը՜ 
ղեկ կ ի' ում առանց աչքը թարթե­
լու կը վերացնկին՛. Իա՜, ասպիսի 
գարշանքի մկջ կինք ապրում, աղ­
ջիկս՛՛ Ես մասնակիցն ե՜մ եղել եր­
գիծաբանի ամօթալի, սաբքովի
«զտում» գա սւ ա վա ր ութեան ր : Հի
մա սրանով ոչ ապրել եմ կար ո ղա­
նում, ոչ մեռնել՝.
Զարենցը չկ ր կարո ղանում՛ ներել 
պապիդ դրած մկկ ֆելիետոնը իր 
մասին՛. Հաւաքելով գրողներին եւ 
մեզ երիտասարդ ա չխ ա տա կի ցն ե~ 
րիս , ասաց •

- Հյատ կ լեզուն երկարացրել 
կգ՛ ՚ • խեղկատակը, չափը չի ճա­
նաչում, դասեր կ տալիս ողոր մելի 
զբշակր , էն կլ Ո՞ւմ, ինձ, պատկե­
րացնում կք, ինձ Զա րենց իս , ես 
գրա. . . Կը $նջեմ, փոշի կը սարքեմ 
քեղ, ընկեր Լեռ Կամսար. . - կնպէս 
ոչնչացնեմ քեզ, որ հետքդ անգամ 
չմնայ ա շխա րհ իս երեսին՛. Զարենցի 
վրա լ կը կո տ րո լի քո օձի ա տ ut մ ը , 
ողորմելի հտպիտ, խա՞ ղ ես անում՝ 
ինձ հետ, վիմ՜ուածք՛.

ՍաՀորդ Օրը կայացաւ մի եղկելի 
դատավարութիւն, որի լուռ ձ աս՜ 
նա կիզն էՒ ես՛

Ես փլ ուեց ի բա ղկա թոռին՛
Իսկ ես մինչեւ հիմա կարծել եմ, 

թկ գաղափարի կռիւ կր, ել պապս 
գատոլել կ որպկս այ լա խոհ՛, փուրս 
է զալիս ուղղակի հրաշալի J-ամա­
նակներ կին մարդկային ճղճիմ հաշ- 
լեյա րդա րնե րի համար՛. Իայց ին­
չո՞ւ Զարենցն ընտրեց վրկմխընգ~ 
րոլթեան ա յգ անարգ ճանապա րհ ր : 
Կամսար լ։ մ կ կն կր գրել թորԼ նա
տաս նմէկը, հարՒլր մէէր ԳԻ էր՝ էէ 
որ պի գրա մ ի հանճա րեղ վարպետ 
էր՛. Թող լին կ ր նոյնիսկ պաս կու իլ, 
ինչ անենք, արդարացում կը լինէր՛. 
ք}ւ վեհապէս, տղամարդավարի 
աար, իրե'/, նեղացնողի մռութը 
ջարդէր՛. Ինչո՞ւ այսքան անազնիւ՛.

- Ի՞նչ իմանամ, աղջիկս , հան­
ճարները անիմանալի են :

Զգի տեմ ա լս խ ո ս տ ո վան ո լ թ ի ւև ի g 
լետո յ ա յդ պատոլա րման մարդը 
հաշտուե՞ց իր խղճի հետ ել արդ­
եօ՞ք նա խաղաղ կ ".անդչոլմ '.իմ ա : 
Իա լց տեսնես նա զգաց , թ կ ի՞ և չ բե ո. 
գրեց իմ ուսերին, որի ծան բութ իւ 
նից ճկռում եմ մինչեւ այմմ :

Կշեռքի մի թաթին իմ պաչտելի 
հանճարեղ քնարերգուն կ, իսկ միւս 
թաթին աւելի քան պաշտելի ար՜ 
գա րապա շտ, անկաշառ խօսքի մեծն 
վարպետը՛. Իսկ /ծակր այն զազրելի 
մամանակի ձեռքում կ, որի անունն 
կ բո/շելիկեան բռն ատ ի րութ իւն :

Գկ՞, ով մի բան էլասի.՛՛
Հր1. . . ո՞վ, ո՛վ, ո՜վ կր հաշտե՜ 

ց ըն ի ինձ կատարուածի հետ՛ • ՚

ՎԱՆՈՒՀԻ ԹՈՎՄԱՍԵԱՆ

ՀՍՍքհ հանրապետական դատախա­
զութեան քննիչին՝ 1935 թուի իմ 
բանտարկութեան աոթիւ ինձ աոա-
շադրուաձ մեղադրանքների մասին
(աստուած)

Իմ զտում ը Զա րենց ի իձ զէ^
պատրաստած մեքենա յութի ւննե ր ի 
“'fl ի ւնք կր,

Ես ոլ Զարենցը երկար տարիներ 
մլոերիմ ընկերներ կինք եւ իբրեւ 
գրողներ փոխադարձաբար գնահա­

տում էինք իրար ու յարգում,
Այգ այնքան մամանակ, երբ գեռ

չէր սկսել իր այլանդակ սեռական 
սանձարձակոլթիւնները՛. Իսկ այն 
օրուան ից , երբ սեռական կեանքում 
ա յ լասերոլեց , խտրութիւն չգնելով 
մարդկային երկու սեռերի միջեւ, 
օրիորդների հետ սկսեց ատրճանա­
կի լեզուով խօսել եւ սրա-նրա վրայ 
կրակել, յետոյ բանտարկուէ լ ես 
թողի նրա բարեկամութիւնը եւ մի 
ֆելիետոն գրեցի նրա մասին, որի 
պատճառով թշնամացանք, ել նա

ձեռքի տակի բոլոր միջոցներով աշ­
խատեց իր վրկմը լուծել ինձանից :

Իմ զտում ր կազմակերպեց ել ին- 
քր անձամ բ դուրս գա լո վ բաղձ ա- 
մարգ դահլիճում, փրփուրը բերա­
նին ինձ վրայ յա րձա կուեց , անուա­
նելով ինձ «դաշնակցական», «ողոր­
մելի գրչակ» ել ա յ լև , ու դրա հետ 
մէկ տ եղ հայհոյանքի այնպիսի տա­
րափ, որ ոչ մի պատուաւոր հաւա­
քս լթի պաա իւ բերել չէր կարող, 
ել վերջում կք նա խագահո ղին հ րա­
մա յեց զրկել ինձ վերջին խօսքից,

սլա շա պանոլե լո լ իմ անկապտե լի ի- 
րա լուն ք ի ց :

Ահ ա ձեզ մի տաղանդաւոր բա­
նաստեղծ, որ իմ նկատմամբ դար­
ձաւ տաղանդաւոր զբպարտող :

ԼԵՈ՝ ԿԱՄՍԱՐ 
02-05-1955թ-

(Ին HJ զիրր կր զանէք ՊԱԿ ի
արխիւում )

Fonds A.R.A.M

mailto:jhapatch%40aol.com
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ԻԺԱԲԱՐ ՏԱՐՈհԱէր ՈՂՈՐՄԻ
(ՈՐ ՉԱՐԵՆՑԸ «ԹՔԻ» ՎՐԱՆ)

Ընդհանուր. ֊ Զուբհնցբ պր1'Ղ^ս1 
tfըն ք՜՝ կաթուած "»ա յ դբա կաեուր՜ 
թհան ւք բա հ յ [Լրհւ.հէհան կո ղմէն դի­
տես' «հանճար» կ'երեւայ քե զի , ՛Ա­
րեւմտեան կոզձ Հ * նւսյես «բան­
ջար» կլ, սէեսնես ՝ Կ իւս իսէն «ծփա
ծ/«ճ», «վարդ»՝ «կոյս»՝ ֊>աբաւէն 
«թուք»՝ «խ/ինք»՝ «մէղ»:

Մ ակինցեանի ըսելով՝ ք։ ը սկրզբ- 
նական լուսը սա աւլեր է Տ էրե,սէ, է՝ 
իը ըսելով' Մ “• յակով սկիէ : Տէ/՛՜
եանը վառուած՜ Է" լ !) կ Ւ Ւ Մր -lui ահ 
դէն է նեաեյ արդէն՝ դալով Ա ա յա­
կ՛"! սկիին. • . թէե, ստիպում չ ը՜ 
կա չ ՝ րոպդ. • • կրնայ ե չվ աո ուե լ . • ՚ 
ի րմ կ՜ լեաո լ :

Ինքը Հոկտեմբերի երգիչ կ , 
սլս։ աճա ո ով «թքեր Հ» բոլոր սեպ­
տեմբերի դրածներու վրայ.

Վայ լ ՈՆՆոա • - Ինչ «/ Հ « "/ եա ո ւթիւն 
մը ի րաւունք չունի իը ունեցած 
ոսկիէն աւելի թղթադրամ /""!/ 
թողնելու՝ անանկ ալ ուն^աո, մր 
չի կրնար ուզածի), չափ անի­
ւք ասա իասքևր շռայլել առանց դի­
մացը իրական արմէք մր դրած՜ ր/՜ 
լալու-, Շ է յ քուի իրր , Որ 42 տարի ի~ 
մաստուհ բաներ է դրեր , իրաւունք 
ունէր նոյնքան տարի ալ յիմար բա՜­
ներ գրելու : (Ո՛րք՛ չ բուն է, որ չէ 
ոլղեցեր իր f ի մ ա րո ւթ եա), ի րաւո,),— 
քէն օդտո, ելու) : Չարենց ր անցելոյն 
Մէջ ւ սլրակ շնորհալի բաներ կ *11*՜ 
բհր՝ դիմ ա ցն ունի 5 անշնորհք 
րա կնե ր î ^եո երկու, պրակ մ ր գրե~՜ 
քու. ւոհդ անի :

Հայհոյանքը կանխիկ. - Խիսա 
ո ա ւլ լամ դո րծ կ բոն b լ Զ ար ենւյ ր : f) ւ— 
ւ՚Ւչ հեդին ակնե րու նման օրերով 
շա բաթներով չի բերեր տաներ իր 
քննադատն!, բուհ՝ պզտիկ հայհո­
յանք մր աալոլ համար :

Անիկս։ նուիւ քննադատին կր -.այ- 
-՛ո յէ 'նոր կո, "՛ույ ւլ/ւրքր քննա։, ա ՛ 
ա!. ՛ու :

(ճաս, վաճառասւանց դրա), կար՜՛ 
գացեր եմ «ապառիկ ոչ ոքի» , 
բայց քիչ վ աճառակա), տեսել, եւէ 
Ջարենցի նմա), դրած՜ սկզբունքի), 
հ եաևոզ: Ըսա Չարենց/, այն Մարդը՝ 
"Ը իր դրածներր չի հալնիր' «է չ» կ , 

/'"// ս,յն ^Հ'/՛: "Ր ՒՐ պոէՄներր կր 
մեծա րէ «մարդ» է : Փառք տանք ա~ 
մենակս։ լին՝ որ տակաւ/,), է չե ր ր
դլ/ս ի չե)։ ինկեր՝ ա սլա թէ ՈՏ 'ԱԼ 
իւարհիս րոլոր ալանա կնե ր ր ՝ պա- 
-, անցուած յարգանքի տուրքը ձղե- 
,,,,/ Չ ա րենց ի փառասիրութեան
գանձարկղը մարդոց շա[էվ)^բբ ,լ{ի~ 
ա ի լցուէ ին :

Կ ր բ ա ց ա դանչեմ' ինչո* ւ ճանրմ , 
բանա սւոհւլծւէւ թՒ ւն մր հաւնելու. 
կամ չհաւնելու. պատճառս վ ին չու 
կեն դան ա կան աւլնիլ ցեղ մ բ ւ//—
?/«/ / ե ր կ ր ի ո ե րես կն ;

Հ աըցապնդում • - Զա րենց ի Հ Օ/.Հ 
զրականո, թեւս), Մէջ բերած նո- 
բութ իւննե րկ), գլխաւո րնե ր), /,),' 
«թո՛ք», «փ՛լինք»՝ «Մէզ»՝ «Ո 9 իր»՝ 
«կակուղ միս» Լ լ «կոնք»' բաներ 
Մր՝ որ Երեւանի ս ր եա ընկած՜ փո­
ղողին Մէջ ալ լեցուած րլ/ան ՝ սանի­
տարական վարչութիւնը սա չ րս կնե- 
րր կր ղրկէ դուրս թափելու համար՛. 
Ւնչո՞։ կր յապաղէ վարչութիւնը՝ 
ու իր սա յլա կներր աա կալին չեն ե~ 
րե, ցած -, ա լ դրականութեան դո նե­
րու), ա,լա9՝ ուր ա քո րսւներր տրսլ~ 
։ "‘ծ են ցերեկ,,վ՚.

Եղխս եւ Եզխւէ- - «Երեքէն» «եր­
ես. սր»' Չ ո, րենց), ,,, փչտոլն ին' 
Պառնասի դոյդ մարդարէներր՝ կր 
ձՐ^էխ՛ Հայաստանի), ՄԷ9 ու «սլրո

լետւսրական» դրականութիւն կր 
քարողէ ին հեթանոս պո է անե րո ւն :

Ուր մտնէին' «մենք եկանք» կ'լ՚~ 
սէ ին՝ ՈԼ րկէ ելնէին' «մ ենր ղա՜՜ 
!/ինք» կ[՛ ձայնին՛. Մէկ խօսքով՝ 
մ ենք ՝ մ ենք ՝ մենք • ■ .

Երր անցեալ ամալ, Չ՚որենցը 
11 ոսկուա համ բա րձա,' կէս ճամ՜ 
բ՛ին խղէւալով մենակ մնացող Հրհ- 
ա ո լնուն' «իր դրա կան պրեսս։ իմր» 
վար նետեց աս ի դո րծածո,.թի,). :

Այսօր՝ Հայաստան կ' "՚ր գալով՝ 
կը թլէ Ւլ՛ նոլփրած ՀՀպրեսսւ իմր» 
^կղ 1Լչաունիկն լլլ «Վէո/էն ի 
մ ոլ_ն» կոլ աայ իր դինա կ ի ցբ :

կենդանիներու ^կֆ֊ ա ւ ցեղ մր 
կայ "ր կր ծնէ ու ձադերր որոչ 
աա ր իքի հասնելէ ղկ)։ ի՝ կր սկսէ ",՜ 
տել :

Տէըտէրներ. -
Չարենց. — երէկ երեկոյ սլոէմ մր

ծնԿայ :

Ւ՚սրեկամ Մր. — §էր,ոէրեսՀնր կր 
կանչես քննա դա ա ե / ո ւ :

Չա րենց . - Մ չ , ես Տ [՛դրան Հա- 
քսում եան ի ծուխն եմ :

Կաակ . - «Ո-ոՄ անս ԱձւԱ է ր» ր Մ ոս­
կու ա , ին մէջ ապո ւսւծ էր ու ոչ մի­
այն Հա յաստան չէ ր ուղեր դալ՝ այլ 
kp վախնալ, ապա րա)։ ի դոնէ), դուրս 
),,։։ լե լ :

- փուրս եկուր՝ - կր հրէ ետեւէն 
-, ե ղ ինա կ ր :

՜ 'քա ի։)"Ա։ք քն), ա ։լ.ա ա ո ւթ ե)։ Է :

~ 'Ո՚ո/Է , ես քեղի հե՜ա եմ :

Ու ձեոքէ), բոն ած Հա յասւոան կբ 
բերկ Զ”* րենց բ :

- ք1 ս կ '՛թէ Լէւււ մ եո.ա ր ՝ /ւ ւԼ ոլ իա ի 
պաշասլանկ ցիս ՝ — կր Հարցնկ պոկ՜՜ 
մ ր,

- Ել, կտա կեմ ՝ ,,ր ոչ ոք չքննադա՜
"՚է քե՛լի :

Աւհււրի(յ ու պսակ ուածը . _ Տէր՜ 
եա նի), ուրուական ր Չ՚սրենցին դա- 
/"՛{ ասպէս խօսեցաւ ՛ «Ինչւմլ կր 
թքնես իմ գրքերի վրայ»՝ «Տնորք» 
ւ՚րղելր այգքս։), դէ չ րան է եղեր : 
Գուն «կակուղ միս» ու «կոնք» կ'ե ր՜ 
ղես վուսնղի ամուսնացած֊ ես: 
որ ամուր ի ատենդ ինձի նմա), ես 
երդեր: Գու՜ն կ'րսես ւղէ աք է դրել

«Յ՜նորք» է :
Եր դամ :
Մ կ անո ա
Եւ
Երր նա հանուի
Գիտեմ
Եր զգամ ձ/լա), հոս, :

Մյ՚է չատ լալ կը խօսիս ՝ բայց 
բանն այն էր, որ այ), ա ,լջի կր , ո ր ուն 
ես կր սիրէ ի , երբ «հանոլէր» դուււր 
կը կղպէր ՛՛•֊■ չէբ թողուր, որ երթա- 
յի«ձկան հոտ» առնէի իրմէ: Ե ս ալ 
սաիպուած դրան վրայ «ցնո րք» 
կերգէՒ = ^.առակիս հեա կապուած 
թերո, թիլ), մր չե' ո ներեր ինձի ՝ ա~ 
պերւս՛խա :

Դաժան անգթութիւն. - Գ՛ա րնա), 
առաւօտ էր: Փողոցէն անցածս ա՜ 
աեն նկատեցի չարան մը «մ ե չչանչ­
են ր» «մռութները» թաշկինակով 
կա սլածկ'ե ր թ ա լ/,), : Ւմ հարցիս՝ թկ 
ի շ կ պատահեր' պատտ ո իւ անե y ին 
ց աւա լի ւոնքա լո վ :

lljnfLi/ կ՚երթայինք՝ Զա րենց բ

մեդի կանչեց թկ

«Ուղու՛ մ էք կաձպո,,, կ‘Ո‘1 չվ՛[■ ՛■

Ե ում սչոա ի փոխարէն 

էսօր ձեր

Եակուղ ծնօտին մօտիկ

թող չաչէ երդերիս ղամ չի),» ՛“
սկսեց հարուածել:

_ փա'' f ՝ անգութ մարդ: Յայահե 
.‘/Ւ՞Ր ո ս տ ի կան աւո ո ւն :

- //-./ ո : P ան ա ս ա ե դծն եր ը արա oh 
լ՜ած են եւյեր ոլպածնին րհելւււ. :

- Ւրա՝Շւ : Անանկ է նէ փս՛խէ՛'ք : 
Աղէկ որ չէ սպաններ ձեզի:

Սհպւոհմթհլւ եւ Հոկտեմբեր- -
Երան/Հ քեղ՝ - դա րձաւ Աեպաեւ! — 

րերր Հոկտեմբերին նախանձով լի՝ 
— դայեակի նմա). Չ՛" րենց ր ղրկած ՝ 
կր դդու է քեղի :

- Ա ի նա խանձեր ՝ ղ րաց ի ՝ եթ!, 
մնար ունենամ ղիչեր մր կր լիս՛ի,՜ 
չեմ անո ր երդերէն:

Ւնչո՞, :

- (Tօ /՚Ո՜հչ կր հարցնես ՝ օրը ‘/երե­
կով ալ «ուռած /'"/ կոնք»՝ «կա~ 
կս՚զ Միլ,»՝ «!լիրք», «արնահամ 
բուրմունք». ՚ . ամ օթէս դետի), կր 
մա),եմ :

- փա՛ յ քոռանամ քո յ ր իկ ՝ ին չո° , 
“•յ՚րքւս), ակ լոր :

— Տէրեանի հակառակն ըրած ըլ~ 
լալու համար. . •

«Հին» ու «նոթ» Չարենցրը. - 
Չարենց ը՝ «նոր ուղղութեան» հետ 
նստած խրախճանք /լրնէր՝ իր հին 
պո կմներր սեւեր Կադսւծ ներս մ բ- 
սւսւհ ու. այսսլկս բսին*

՛- Ե'ւո աու.ր մեցի «Զարենց» սւնոլ -
> այՂ' ‘Ա՚հոէ-նր մեղմ ո ւք ռւրւիր՝ մ ե~՜՜ 

Դի ևը պալ"կանի : Մեղի ղկն Լս 
^թ\բ^ր^> մենք ի նչպկս ա ոլ ,, ին ք 
անանուն :

Եթէ մէկը հարցնէ թէ «որո լ պո՜ 
է մ), եր), էք»' ինչ պատասխանենք. • .
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Չակեթանեթու.մ գթուածները թո յո­
թը Չարենգին են պատկանում:

փ փ տի փ փ

ՍԻ ԶՏՄԱՆ ՊԱՏՄՈՒԹԻՒՆ

ձՍԽՀ հանգիւղտեսչութհանը կից 
հանրապետական յսւնձնաժոգով) ն

Պատճէն՝ Կենտկոմին 
Պատճէն ' Պատ մութէ ան ը

Դեղեցիկ սովորութիւն

Գաաա րաննե րում մեղադրես, լին 
րեմ հանելիս հարցնում ե), սովորա­
բար.

֊ Գա տա րան ի կազմի դէմ առար­
կու.թիլն ունե՞ս ;

Գեղեցիկ սովոբոլ֊թիւ-ն կ սա՝ ո ր ր 
սակայն չկիրառո, եց դատա վարու­
թեանը այնքան նմանող իմ զտման 
Մամանակ.. Ա,„ ս ո վո րո լթ/, ,_), ր կի֊ 
րառլում է բո ,ո ր մամս,նա կնե րի օ֊ 
բէնքներում ՝ այ), պատճառով՝ „֊ 
րովհետեւ -Ըրիսաոսի ծննգեա), թր- 
ւ ականից այս կողմը րնդունուած չէ 
առհասարակ՝ որ իր աչքի մէջ գե֊ 
1"Ա), ունեցող դատաւորն ուրիշի աչ֊ 
րՒ՚.) :Ւ"1 Հանելու իրալ„,_),ք ոլ),է- 
նա ջ յ

Այմմ երկու խօսք ղ ա ա ա լո րն ե ր ի ո 
մ ասին :

* * * * փ

ՍԻՄԱԿ

Կարո՛՜ղ է նախագահ լինլ^ 
մարդ՝ երբ չդՒ'"է թէ մողսվյ, ձ 

բ-սլոբը հաւասար իրաւունքներ չ- 
վայելում, երբ 1ԱՒղիրը անհ 1,էԱ1Աւ-
կան վիրաւորանքին է դալիս՝ ել 
կ'"Ր!'ԼՒ Ե՚կսէլ Ոակոլնցին դլխլ,
րայ դնել՝ իսկ Լեռ Կամ սարին Ոա^ 
յո ակ :

Ւնչ.ղէՌԱ կո՛րող եմ ես' 4,3 ս,,ւ,րՈլ 
«մանուկս»՝ ինձ «զաս,,,իարսւկ֊յ 
.չունել մի մարդու՝ որը կեանքով 
ծնրադրել է բո լո ը ասաոլածներ^ 
եւ դեռ զառ ամած չ/փնելով’ ՝ մի 1^,- 
կո, ասաուած երկրպա դելոլ 
մ ան ա կ ու նի:

Չասե՞մ իրե), հապա՝ որ,էւս11. 
ւա), ղ աաապարաո, ած յանցս,, Որ^ 
անդամ՝ պարանը վիզը անցկ,,,^,֊ 
նե,իս , չե), Տ ա /հ" լու մ :

Ո ր ա ե զ ի Ո ց վ ե րցրե ց նախադսւհ ք]^. 
մակը իր ապլոմբը , ցուցէ նրս,),^,, 
որ ն,„ կու ոակցակա), է ՝ մսւնկս,,,^ 
ո, ղ սւսսւղ րքե րս ւմ սոցիալիզմ է ,յւ 
նո,մ մա)։ո,կների համար:

Եթէ այստեղ ո, ե ղ ր լինէր j,, ,1,֊

զումից չվախենայի ՝ ես ցոյց /^, 
աւսյի՝ ո լ, մ ունկս, դիր Ա իմակի ,ո/1լ 
ւՒկ՚!՚,.’ի)ւ մօտեցումը դէպի որոյխր 
,իզմի կ առու ցում ր ո չ թէ ս ո ց ի,ս լ1ա- 
տսւկւո), չինս, րա րո ւ թ իւհ ՝ ար սո- 
') ի՛" I կ"')' քանդարարոլթթ,
է֊

Ե" H"JH կբ """յՒ, "ւ՛ ^'Ր"՛ խի>ա՜ 
ծ ոյ՝ ձ տացածի), հերոսներից ni մէ­
կը չի ծնւում արգանդից՝ որ նլւա 
նիւ֊թերը ղ֊ ա il ա ւլ֊ ր,բՎ բում ա ն բ ե ոլյւ 
ձոլ_եբ հն թւկոլբաւոոբում շարոլան՝ 
//բ նա սււց ^ա յ^յւԼմ բ կաււոլյեքու 
ւբւՒո Լա րւ!լ թ խ_նն Լ բ բ հ ս դԼ բանօ բկն 
d ան կա ցնեշ ու֊ կբււ րււ դ ււ ւ.թ իւն թյ /ւ 
ei պա ո. դո ւ.ր կ լին h լո վ ՝ մ ո լ ո րեցն ու J 
կ !ոկ մանկան ՝ այդ շթհա բա բութաւ, 
նբ ւբդած բամ պա կի մէ9 գլորուելու 
չուփ հևշա պա ա կհ ր ւււ ցն h j ո վն րան ՝,

փ տի փ փ
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Ւձ' Երկրորդ դատաւոր Չար^ լ̂ 
այսպէս սկսեց.
՜ հոր դալով՝ թէեւ ես չ/սԵցի՝ թ 

ինչ խօսեց Լեռ Եամսարը՝ բայՅ 
յայտնի է ՝ թէ ինչ պի տի խօսած J՛՛ 
նի...

Յետոյ էլ վերջացնելով «իր ի">ս 
քը» ասաց .

-Ես առաջարկում եմ զրկԵէ i^n 

Կամ սա րին վերջին խօսքից՝ որ"Հ 
-.ետեւ յայտնի է , թէ ինչ պիտի խ՛ 
il ի • . .

Եւ֊ յուրգոլ_հց առաջարկը* 
գաԿ Uիմակը ինձ ղրկելուէ վել՛^ 
ձայնից՝ փրկեց Չարենց ին՝ եւ ՛եք 
յարձակձա), սառը չարմառիթնեք/ 
ծածկուած մնացին հասա րսւ1լու 
թիւնից ՝ որը սակայն երկու խօս^ո1[ 
կ'ուզեմ պա բզել ա յււաԼւլ :

ԼԼրւսւջին անգամ ես Զ ու րենցլ՚ւ֊ 
պատահեցի 49 թոլի), փողոց՛"^' 
հա չատ յարդ,,,լից մօտեցաւ ինձ եւ 
բ՚Ւդըեց ծանօթանա լ: ՜(ք անօթտց1"/՝ 
Երկուսս էլ -՛այ դրո զնե ր ի մ
թեան անդամ էինք՝ ու հետղ-՚եսձ, 
այնքա), մ աե րմա ցանք՝ որ նա [՚1՚ 

կռձ ունիստ լինելու գաղտնիքը էք 
թ"՚ք;1րԵց ինձանից ՝ և այդ ա յն ՚եԱ՛ 
մահակ՝ երբ ղա չն ա կն երր որսկ'"^ 
հոլոառո, թեամբ բոլչեւիկ էխ՛ "1'" 

հում: Այդ թուականին նւս րնկե[1Ա1 

րար խորհոլլպ էր ս,ալիս վե(.9 """! 

մանր լրագրական ֆելիե աո ննեթ" 
ե սկսել «Տոն ՝3իչոթ»ի նման Մի Ւ'ո՜ 
չոր երկ դրել դաշնակցական է՚Մբս' 
պետների կեանքիդ :

Այոաեղ էլ կարում եմ պաս՚մ“ 
թեանս թելը' մի երկու հս՚ւպ"ւձ 
տալու Չարենց ի), :

~ Ե,յդ ինչպէ՞ ս պատահեց՝, որ 
տար/, առաջ ինձ Ա ե րվ ան թէս է “'“՚

Fonds A.R.A.M
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ղանդ էր վերագրու մ {Սերվանթէս ՝ 
որի կօչՒկՒ փոկերն ի սկ արձակել .։ 
արմանի չէ ի ես) ՝ ի "է Հէմա ի ղար՜ 
մանս իմ, յանկարէ- «վարձու գրր~ 
չակ» է համարու մ :

Երկրորղ կար^լք'՞ է վարձու կամ 
ծախու գրչակ անուանել ինձ, Ա՛­
ռանց ամ բա ս տ անած լինե լո լ խոր՜՜ 
հ՚ըրգային կառավարութիւնը՝ չէ՞ 
որ 21 թ"1 !'!) ս կս ած ես բացառասլէս 
գրել եմ խորհրդային մամուլում : 
Գրիչ գնելը աւելի աա կա ս յանցանք 
է , քան գրիչ վաճառելը ;

Երրորգ եթէ զտմանս մամանակ 
րեմ դուրս եկայ «որոչ կա ղմ ակեր- 
պոլած գաչնակցական իդէո լոգիա- 
յով» , ինչ ո լ Էր գաչնակցական ի շ 
խանութեան մամանակ առաջարկք։— 
լ ում ինձ «À ոն ՝!՝ ի շո թ» Գրել գաչ- 
նակցա կաննե րի մասին՛. Իսկ այն՝ 
ոբ պատասխանատուի ա չխատա՜ 
վարձ ստացող ել գասագրքա լին ու 
ղանաղան այլ ձեռնտու կապա խեր ից 
կլորիկ գումարներ վաստակող Գ"~ 
րենցը միացած Սիմակի հետ՝ ինձ 
մեղադրում է թ՛ «գռփո ղւս կան ո՚ - 
թե ւոն» մ էի ՝ այղ արդէն տան ե լս լ 
րան չէ "ւ ես չեմ կարող չպոռալ.

- Ւ՞նչ է սա՝ այսօր բո լո ր ուղտ 
կլանողնե ր ր մմղոլկ քամէ լու ե՛ն 
-, ս։ լա քո r ել :

Աայց ինչո՛ւ՝ "՛յո բո լո րն ինչո՛ւ:

— Որովհետեւ գրաւոր պա րսաւե լ 
եմ նրան ՝ որպէս «թուքի»* , 
լինքի»* եւ «մէզի»* երգիչ եւ րա~ 
նաւոր վռնտել «գէն եմ թքե/» նրա 
անձնական ծանօթութիւնը՝ որպէս 
րարոյտպէս անա րմէք մարդու՛.

, * Չակերտներում գրուած թոլոր րա- 
ոերր Չաթենցինն են, ֆուաուրիգմին 
ju/թել ոն ժամանւսկաեատուածում :

*****

ԱԿՍ t Լ

Ս խոկն իմ մ ե ղա գրո ղն ե ր ի ց , որ
֊իլ խէ չատ կոռեկտ պահեց իրեն 
Լկսէլ Աակունցն էր՛, f-այց սա էլ օ՜ 
վ>քէ ս պինդ բռնած ուզում էր՝ "Ը

անպայման մի աչխա րհա յեա ցք 
։ւնենամ : ինչքան ասացի՝ թէ չու՛՜ 
ւեմ այդպիսին' ձեոքից չաղատոլե- 
փ- Ետտ կչ ս տ ի պու֊տծ ? ինքզինքս 1ԱՒտ 
>ատապաչտ յայտարարեցի*. 8այ~ 
րտարարեցի եւ մ տածեց fr ծօ ան՜~
.աւո^ւ ին չ կ յ որ մարդ, նրան սլա շտ ր :

որ ամառ, մամանակ երեք օրոլայ 
եռած՜ անհատին մօտենալիս

է թաշկինակը սեղմել քթին*. 
ÎL միխէ ԳՐ ողին ա յդքան հ ա ր կա լո ր 

այգ «.աչխա րհա յեացք» կո չուած
>անը : Ւամ կարելի՞ է ա չխա րհա յ 
՝ացք ունենալ՝ առանց ճանաչելու՝ 
^է Է «ոյ շխարհ ը-» i ճիչդ է՝ ա,!ս 
՛ոլոր պրոլետ գրողները՝ լցուած 
Ատրճանակի նման «ալխաՐ^ ՛"Jեա3~ 
>բ» պատրաստ—կապած ման կու 
՛ահ՝ բա՛ց չտեսայ մի օր՝ որ այդ 
՚ւ չիռս րհ ա լեա ց քր իրենց գրուածք 
՛երի մէջ կրակէին :

0 րինա կ ՝ ինչ ա չխա րհ ա յե ա g ք կա J 
Լկոէլի այն գրուածքներու մէջ՝ ուր 
I թնաձորի ա Ր$֊երր «թոնթորալով» 
'՛ան կու զան օ րն ի բոլն :

Ջա րենցն աչխա րհա յեացք ունի՞։ 
1չ՝ ի հարկէ՛. Նրա գլուխգործոցը 
Ամ բո խն ե ր ր խե լա գա րո լած»ն է : Ել 
’նչ ; 7//ս 12 տա րի առս՚ջ ինչ յաֆո~ 
'Ոլթեամր ՝ որ ամբոխները խելէս- 
՛ու րաց րեց , եոյն յա ջո ղոէ֊թե ամ բ 
կարողացաւ լ ետ ա ղտ յ ո ւ t! խելքի 
՛երե յ նրանց եւ սոցիալիստական 
ինա րա րո լթե ան ր լծել՝ ու բոլորը 
՛ա՛սա րուեց ին իր գրո ւածքնե րից 
՛ու րո .

*****

ԱՐԱՐՈՂՈՒԹԻՒՆԸ

«Ջ՚ոուձ ը» ՝ սակա յն ս ա ս տ ի էլ ն ը 
մանեցալ Յիսուսի գատավարո լ-
թեանը ;

՛Նախագահ Ա իմակը 100 տոկոսով 
Կտյիտփտ քահանայապետն կ ր : 
«.llj ա չ հան զղա^ պոռացող փարիսե­
ցիներն իրենց տեղերում կազմ 
պատրաստ՛. Մէկը դրանց ից մինչեւ 
իսկ պոռաց. «Պէտք է ոչնչացնել 
նրան» {այսինքն ինձ) եւ գրաւել 
նրա ունեցոլածքը («/’ վերայ պատ­
մուճանաւ, վիճա կս արկանէին»') :

'ԱրիստոսԱ կայիափ՚սն ո ւղե ղ ա ւ 
անսլա յմ ան նրան «թա դաւս ր» դուրս 
րեր!,լ՝ իմ Ւ՚Այիափան ինձ «աղա» 
դուրս բե րա լ ՝ թովմաղեան կան չե՜՜ 
լու աեղ Ա'„ վա մ ա—ա ղա յ եան կա'ն~
չեւոլԼ*

Ս Ւայն իսկական ^ՐՒ ս աոսր
չէի՝ ձիչգ է՝ իմ «թագաւս րոլ՜ 
թխ նն» էլ ն րա պկս ա յս տ շխա րհ Ւյ 
չէր՝ 1IU,J!J եԱ ն ր լո ‘գէս հեզ եւ ան- 
յիչաչաը չէի:

Երր (՛եմ ե յնե լուս՝ դեռ բերանս 
չբացած, իմ ^դաստիարակիդ ' կո­
պիտ //երա րե րմ ունքից ես հասկա՜ 
ցոյյ որ դատավճիռս տրուած կ su ր՜ 
դկն նա իտապկս } եւ ինձ կան շե լ են } 
որ ամ ա պա տա ս խան « / ան g ան ք՜
ներդ դո րծեմ միայն*. Աքս տուէ ար գՒ՛ 
մ frfôtuJ դարին միայն jsuinns.lf տոեսա- 
րանի հանդէպ կծկոտ֊եցր. տնկեցի 
փթ՜Ր" ցասումով՝ այնպէ ս ին չ սլէս 
ոզնին է գի բքւսւո րւում իմէ յանգի՛՜ 
մ ան : ԱյԳ րոպկ ին իմ դե բա դո յն ն ր՜ 
պատ տոկն կր երեւտտտք Ա իմակին այն՜՜ 
տցէս 5 ինչպկս չկր ո տպ են tu ը տեսնեք 
ինձ , տտտսել այն' թ* Հ tJ* ք կաէ^ենսյյ 
լսել ինձանից ՝ որպկսղի ցո յց տտս մ 
դրանով^ թկ նա դ^ռ որքան տիոքր կ 
դաստ իա րտս կ լինելու, համ iss ր * Աթ՜ 
տեղ ՝ բեմ հանելուկ ինձ՝ ընթա յՒԷ 
բոլոր հ ա կ ստ յ ե ղ tu տի ո իտ ա կ ան դաւա­
նանքներով զարդարեցին*. Ա*իայն 
f ոմ ին Ա1 ձեւ՜ա կանո ւթեան մէջ, կար 
ծեմ մոռացան մեղագրել : Աակայն 
մի փ ոքր հմուտ դերձակը կը նկա- 
տէր անմ ի իա պէս ՝ որ այս «գատո~ 
՛էի» մեղադրանքներից ոչ մէկր վը՜՜ 
բաս չէր «.նստում»՛. Արովհետեւ ես 
տ։ ո վո ր ո ւթ ի ւն չունեմ ոչ «գատովի» 
յանցանք գործելու՝"չ էլ «դատովի»

*****
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Առանց դաւանանքի մ ի ձ արդ :
Գալանանք կամ աչխա րհա յեացք 

չեն ոլհենում մէկ նրանք՝ ովքեր 
բնաւ չեն փնտռում ՝ մէկ էլ նրանք՝ 
որոնք չատ են փնտռում :

Երկրորդ տեսակի գա ւանա զո լ ր կ՜ 
ներից եմ ես՛. Իմ ողջ կեանքս ւմ 
փնտռել եմ մի բան արմ անի գալա- 
նելոլ ու չեմ գտել՛. Գիաեմ, սա մեծ 
գմ՜բախտոլթիւ֊ն է՝ գիտեմ ՝ հա 
լատ՝ կրօն՝ դաւանանք՝ աչխար- 
հայեացք՝ իտէալ սրանք ձեռնա 
փայտեր են՝ որոնց մարդիկ բռնում 
են սովորաբար մօր արգանդից գե 
րեզման գնալու ճանապա րհ ին ՝ ս ը՜ 
րան ք բլուզի ծոպ կամ քահանա յ ի 
մօրուք են՝ որոնց հետ խաղում են 
գերեզմանի դրան հերթի կանգնած 
մարդիկ :

Գաղափարն՝ ի բրել ե րեւո յ թ ՝ գե­
ղեցիկ է ինձ համար' քան ի նա ֆար- 
տուկ հագած չե մտել առանին տ ըհ 
տեսութեան մէջ՛.

-fi ր իս տոնէութիւն ը բարձր էր քա­
նի հալածական' ի ր գա ղափա րա կան 
փուլում էր ապրում : Իսկ այն մ՜ա— 
մանակ՝ երբ յաղթանակեց և. մարմ՜

գաղափար գա լան ելո լ՛. Գաղափար­
ներս սովորաբար մարմնիս վրայ 
եմ կա րել տալիս ՝ ել որպէս ա յգ- 
պիսին՝ ոչ միայն «խորհրդային բե՜ 
մը չեմ օգտագո րծում՛ այգ քարոզե­
լու» այլ այգ սկզբունքները մի օրով 
իսկ փոխ չեմ տալիս ուր ի չին դալա­
նն լո տ. համար ;

Այնտեղ մէկը մինչեւ իսկ «ուռ՜ 
ճացած տնտեսատէր» յա յտա լ՛արեց 
ինձ՝ ի նկաաի ո ւնենա լով՝ որ խոր- 
հ րրգա յ ին կա րգե ր ին կատարելս՛- 
պէս «թչնամի» լինելու համար ան՜ 
հրամեչտ է նաեւ այգ յանցանքը՝ ու 
չնայած նրան՝ որ յայտարարեցի՝ 
թէ այո » ճիչԳ է, ունէի 40 փեթա­
կից մի մեղուանոց՝ որր միայն վը՜ 
նաս էր տալիս՝ ։ ո[՚ի կէ"Ը "՚J" ‘ոս>— 
րի անտէ րոլթիւնից փճացաւ՝ որր 
սա երկրորդ տարին է յանձնել եմ 
էջմիածն ի որբ եղբօրս որդուն՝ որ 
տա րեկան տա լիս է մ իա յն 2 փութ 
մեղր՝ որի դիմաց անցեալ տարի 
200 ռուբլի հարկ վճարեցի ոլ թէ 
այս տարի ինչքան պիտի տամ ՝ այն 
էլ աստուած դիտէ՝ մի մեղուանոց 
որից սաստիկ ցանկացել եմ աղատ՜՜
"-^Լ, Րա.!3 "է. "Ր ւէ՛ մօտեց ե լ արկ­
ղերի փտած ու Տ՛ա կծկուած լի­
նելու պատճառով՝ մեղուանոց՝ 
ոբ միայն գլխացալանք է բերել ինձ 
եւ ոչ չահ' չեղաւ՛. Ջնա յած նրան՝ 
որ յայտարարեցի՝ թէ խա րխոլլ 
տունս ըստ ձեւի է միայն իմս՝ որ 
Գաւգործկոմին է ըստ էութեան ՝ եւ 
կանգուն մնալու համար գեռ իմ 
սուղ միջոցներից է խլում ՝ փոխա­
նակ օգուտ տալու' չեղաւ՛, էլի ինձ 
չա ր ո ւն ա կե ց ին տնտեսատէ ր համա­
րել ու չիմացայ ինչ լեզուով խօսել՝ 
որ նրանց հաս կացնէ ի՝ թէ մենք (} 
անձ ընտանիք՝ րացառապէս ապ­
րում ենք իմ ստացաՏ 190 ռուբլի 
ռոճիկnti. •

s. վերջապէս տոնւո ես ութ իւնս
ստոուգեքբ խոմ մ ետոաֆ իզիքա կան տէ ի 
բա րտչ. խնդիր չէ՝ չէ որ եր կոտ. հո 
դո ւց բաղկացած մի բրիգադ տեղն 
ու տեղը կը պարզի հարցը՝ եթէ՝ ի 
հարկէ՝ ցանկալի է ընդհանրապէս ՝ 
Ոը ես այգ խնդրում իրաւացի լի­
նեմ ,

նալորուեց որպէս եկեղեցի՝ ունե­
ցաւ իր «սպասաւորները»՝ պիւտ~ 
ճ էն եւ այլն՝ գա րձալ կոա՛՛լա չտո՛­
թի՛ն՝ ել այլեւս գմոլար է ո րո չել՝ 
թէ իր հ ետելո րդներ ի ց որն է «աստ­
ծուն» ծառայում ՝ "ՐՐ «Մամոնա­
յին» ։ Էլ չեմ խօսում ծէսի մասին՝ 
"ՐՐ Ր" Լ" Ր գաղափարների կրծող 
"Րդն 'է ՛.

Գա չնա կց ութ իւնր կորցրեց իր 
վեՐջին համա րումն իմ ա չքում ՝ երբ 
կառավարութիւն դարձաւ՝ որի մ ut- 
մանակ ցոյց տուեց իր անծա յ րած ի ր 
ապիկարութիւնը միայն ՛.

Ինձ յիչատակեյի էին կոմունիստ­
ները այն մամանակ՝ երբ նրանք մի 
բուռ մարդկանցով հալածլում էին 
ու Ա ելան աքսորլում ՝ մինիստրի 
օգնական վահան 'Արմոյեանի մա- 
մա՛հակ՛. Այն մամանակ զոհ էր ու 
զո հ ո ւլո լթ իւն' գաղափար էր՝ չէ՛" Ր 
աթոռ՝ պիւտճէ ՝ գիրք ու պա չտօն՝ 
նորածին մի բոյս՝ որ չունէր «իմե~ 
քում» :

/մոլսթոյն ասել է՛ «Իաէալր եր­
կար ձողին կապած մի լապտեր է՝ 
որն անմ ե րձանա լի հեռաւորու՜

թեամբ բն թանա լով մա րգու առջե- 
լուսաւորում է միայն նրա ճա

նապարհը» ; Ես էլ եոյե բառերը չը- 
կր կնե լու համա ր ասում եմ' իտէալը 
միփ այտէ հրացան է՝ " ր չին ո ՛ած է 
չկրակելու համար՛.

Գսէզափարները լինե՚էւ երկնային՝ 
թէ երկրային՝ երբ հաստատութիւն 
են դառ՛նում ՝ միչտ ստանդարտ ձե 
լով են քայէոլ-Մ գետն ի վրայ՛. Մի 
քայլ չեն փոխում առանց ծէսի ՝ որը 
մեծ մասամբ անհետացող կրօնը 
թողնում է իր յետնո րդն ե ր ին' փո­
խելով անունը միայն՛.

Մ արզն ինձ համար գեռ մնում 
է ՛նա խկին մարդակերը՛. վայ­
րենի ւէստրդբ it ո ր թոլ.մ էբ ի բ դերուն 
ել. ՈԼ.ՏՈՏՏՏ֊ մ էր ն բտտտ միսը տւ բ բ i) փութ 
կոտ բող էբ կ չրւե f : Արրլի բնտոտտտն ի
մարդը հ ոտ ւտո քո ւ.մ է 10000 մարդ Ւր 
գործարանում ել նրանց աչխաաան- 
քը չահագո րծե լով՝ գնում է Մ էէ 
հօտ ոչխար՝ որն ունի ոչ թէ հինւլ՝, 
այլ հինգ հագար փութ միս :

Ջեւել՚ը տիոխուել են 5 է ու թիւնը 
մնա տշեք է նոյնը*.

Իմ կոդ եքսի մէջ դե բտտտ դոյն պատո 
մի ա րման ի են ու գնդակահարում 
ե՛՛ւ միալն աքն մա րգկանց ՝ որոնք 
կեղծում են ու թաքցնում իրենց դա­
ւանանքը :

Ես «քինիկ անկեղծու թեամ բ» {ինչ­
պէս որակեց Ջարենցրվ բաց կհանեմ 
ամէն տոնց ո բդին իմ նեբսբ * Ամօ թա— 
լի է' ինձ ինչ՝ գովելի է' ինձ ինչ: 
հ]ոմ ես չեմ սա եղծեք. իյնձորենին 
կտո բող է մտոածել դերասանի ի բա՜՜ 
ւունքով մ ի տաբի էք խնձորի փոխա֊ 
րէն սերկեւիլ տալ :

Մարդիկ սովո րարա ր 40 ի ց գէն ր 
գաղափարի պատուաստ չեն բրռ- 
նում ;

Ամէն անգամ ՝ երբ փողոցում տես­
նում եմ Գ ա Հա զն ո լն ո լն ՝ վազարեա- 
նին կամ այդ «ա կանալո րն եր ի ց» 
մէկն ու մէկին' ո րոնք Հա յաս տոտն 
եկած սոցիալիզմին են յարել} ՀՀ.Պե~ 
րեդե լկտս» ստ րուած շրջազգեստի եմ 
նմանեցնում մտոտԼի՝ որոնց՝ սա­
կայն՝ դաշնակցութիւն ր 10 աստր ի 
հտսդալ ու որոնց հին կա ր ի տեղերը 
դե րձա ԷՒ աչակերտն անգամ կարող 
է նկա՚ոել հիմա՛. Այգ մետամորֆո­
զը կատարուելու էր աո՚հուա՚լհ !2 
տարի առաջ՝ երբ կո մ ո ւն ի ս տ՚ւփ ր ը 
հալածւում էին իրենց իսկ ձեռքով : 
Այն մամանակ դործը գաղափարի 
հետ կը լինէր միայն ել ես՝ գր Ը 
խար էլս հանած ՝ ծունկի կը գայի 
•“յգ գաղափարի մարգոց առաջ՛. 
Իսկ հիմա գործի մէջ խառնուել է 
պա չտօն՝ ռոճիկ՝ սենեակ իր յար՜ 
մա րոլթիւննե րո վ եւ՝ վերջապէս ՝ 
Հս՛ լաստան {թէկուզ խորհրդային') : 
Գէ արի nt. ջոկիր՝ թէ ուր է սկսւում 
գաղափարականը ել ուր վերջանում 
ահհաւոական _ նիւթականը ‘"J" 
մ ա րգկանց :

Ւնչպք ս Ջուիցերիան զ եզ ե g ի է Լ , 
ո ր ով Հ ե տ եւ. աք լագան կեղեւ ունի՝ 
ա յնպէս էլ մարդկութիւնն է գեղե­
ցիկ՝ երբ ու՛նի գաղափարի ՝ համո­
զումի՝ կարծիք!՛ ել ճաչակի այլա­
զանութիւն :

'քաղաքական կեանքով ապրող 
բո, որ մ ա րգկանց մի կուսա կզու­
թիւն' չափազանց քիչ է՝ բնա կա՛ն չէ 
ու չի կարող լինել: Ւ ո մ կո լս ա կց ու՜ 
թ!.ան պրակտիկան հէնց ասլացու- 
ցում է այգ՛.

Ա՞ւր է կուսակց "լթեո՚ն «հին 
գվարդիան»: Ջկայ: Երանք «թեք՜ 
ւեգին»՝ նրանց յաջորդներն էլ են 
թ եքուած, յաջո րղնե ր ի յաջո րդնե րն 
էլ , ՛••֊ "չ Մի երա չի, իր, ՝ որ թեքում­
ների այս պրոց էս ը կա՛նգ !լառնի ձի 
օր: Իսկ ա յղ. թե քո ւմնե ր ,՛ ոչ այլ ինչ 
ե՛ն՝ եթէ ոչ կո ւս ա կ՚լ ո լթ ի ՚նն ե ր ՝ ա- 
յո՝ սոցիալիստական՝ սակայն տար­
բեր կո ւսա կց ո ւթ ի ւնն ե ր : կոմա-
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՛հիսուներից զատ կան եւ այլ unզիա- 
լիսս։ ական։ կո ւս ա կց ո ւ թյ։ ւնն Լ քէ, II ին- 
չեւ ի"կ դաչնակցու թխեն կլ իր 
զկուք1լաս եան նա խադծո/.«/’» ունէր 
սոգ ft ա լր ս ւս ա կան ժաս՝ ս րր ՝ սա՛՜ 
կա քն ՝ §րղ անզարգացած մատքէ նբ~ 
ման կպած Էր նրանց չծրագրին» 
անգո րծածե լի :

ft ե րո t մ եմ հ ե տեւեա լ օ ր ինա կ ր ,
ցո յգ աա լու , որ ին չ որ բնական է 
զ ժ ո ւա ր կ թեքել:

Մ իջնաղարեան մ ի կ լ՛ օն։։։։։ որ իր 
նորածին զաւակը սեռական։ կեան 
րիզ' աչիւարհի այ՛լ ամեհտդայ— 
թակդ ի չ ղգացմունքիդ , ղերծ պա­
հէ չու համարք լեո բարձրացրեց 
ճ դհա կան։ կեանքով ապրեցնէ լու :
Տղան մինչեւ 17 աարեկան կին չք՛՜ 
աեուս։ ու չգիտէր ինչ րան կ կ ի >՛/' ՛■ 
Մի օր , սակայն , հեռու սարի գլխից 
տեսաւ կանացի մի բազմութիւն , 
մօտակայ վանքը ու.խակ։ կ'երթար :

_ Պապա՛', պապա'՛, ի՛ ՞նչ ր՚՚՚ն են 
նրանք՝ — պոռաց տղան՝,

- Սրա՞նք, սրանք. ■ ■ ք՚՜Ըր • • • "է՛՜ 
րանր սագե ր են ՝ ղալա կս « • • ա յո ՝ 
մի ահ սակ սագեր • • •

— Սագե®ր : 0 ՝ ք1'1'լ յաւ սագ հր
են՝ պապա ՝ մի հաա աո ինձ տա­
մար} _ ա ղե րս ո t-մ էր ս ր դին. . .

Սրանով կամենում եմ ասեք ա՜ 
նունը կ՝ո։.ղկք «թ եքւււմ)? դրէք, 
կ՝ուղկք «կուս ա կց ո լ թի էհ»' տա րա­
կա րծու թիւնր րնական կ ու անյեղէ-
լի՛

(՛եկել չմոոնամ ասել նաեւ, աչն ՝ 
որ ալս կամ ա յն կուսա կցու թե ան 
պաւոկանելու համար միչտ խելք, 
համոզմունք ել նրան րնական գո ր՜ 
ծօններ գեր չեն խաղում՝ մանա~ 
լանգ անչափահասների մկջ՝. Շատե­
րի կանայք կուսակցական են միայն 
նրա համար, որովհետեւ ամուսին՜ 
ները կո ւս ա կցա կան են :

1904 թոլի Սասունկ։ կռիւներին։ , 
ես ճեմա բանում փոքրիկ ա չակերտ 
կի -, կջմիտծնից , լադի շորեր հագած 
զ ին ո ւո ր ներ՝ գնում կին Ս աս ո ւն 
Անդրանիկին օգն ե լու. յ *Լ,բանք վան- 
րի անաաււում հաղորգւում էին՝ մի 
բաժ՜ակ գինի խմում ՝ լեգզին կա սրյ/՜ 
րա մ եւ. ճամ րա յ է ին րնէլեում : Ինձ 
‘հ՛ այ մեծ տպաւորութիւն կր թ"'/ 
նում նրանց հագի վարը նեդ , յե­
տոյքն ուո ա}լ [ս1ւլկւ չա լվարնե րը : կ՛մ 
կս։րծիքով , այդպիս ի յետոյք ունե­
ցող զինաւորք ան պա ր տ ե Աւ մ ի բան 
կր, եւ եթկ մի փոքր կլ մեծ լինէին 
լա լվա րի ալդ ուռուցքները չեմ
կարող ե րա չխաւո րե լ, Որ ես ա յմմ 
գա շնա կցական շ է ի :

(Հետագայում ՝ ի հարկէ՝ հայ՜ 
թուրքական րնգհ արմ անր՝ շաա էլ 
չափսոսացի՝ որ գու շնա կց ա կան չէի 
գարձել :

&եմա բանում գի շհ րելու եկաւ 17 
հոգուց բաղկացած հնչակեան մի 
funt մ ր ՝ որոնց սպիտակ չոէ-/ փո»- 
փաքսնԼլգւ ht. ձեոների մ իաաեսա կ 
սուինաւոր մոսինները նա խկին 'Հհա^ 
մոզումներր^ մ իանգամ ից ս ր րեց թւ֊ 
տտրան • • •

fou *[ ե ր^ո՛ g ր ի իմ ա շխա րհա յեաց- 
քի մաս ին ։

Զգի տեմ յեա ա գիմ ակա՞ն։ ե՝!։ նրա 
քերս, թկ տ ո ա Հա գ իմ ա կան , սա՜
կայն գիտեմ, որ իմ մտքերն են:

Հ ամ ա պաա աս խան ո՛' ւմ են որեւկ 
դիտական։ վարդապետութեան, ո։.— 
՛հև՞ն։ ստանդ արտ կաո ոլցոլածք , 
մտնա՞։ մ են։ որեւկ քաղաքացիու­
թիւն ստացած «իզմ))ի մ կ 9 չզ.ի

փ * փ փ

տեմ-, Իմ մտքերով «թչնտմի?> ե։! 
խորհ րգա յին կառավա րո ւթեան։ ր , 
րա րի կա դի «ա՞ յս)) կողմն են արդ­
եօք, թկ «ա՞յն։», դարձեալ չգիտեմ 
ու հարցնում եմ' :

ի^ն չ է ն շանւոկուլ f «թթ՚ամ ի?> :

Ամբողջ տասը տարի երեք ոխե­
րիմների' ասածոյ, գա չնակցո։
թեան եւ ապարատի բիւրոկրաա իգ՜ 
մի դկմ կռուող մի մարգ, եթկ կա 
րող կ ձեզ թշնամի լինել ոլրևմհ 
ճի՛չդ որ ես ձեզ թ շնամի եմ :

Եթկ ես հեթանոս «ան բանգե րո Հ» 
գրողս , ընդհանուր Հ ա չւո լմ աւելի 
օգտակար չեմ եղել ձեր կուսակցու~ 
թեանր , քան այլ մի կարգ «բանգե՜ 
ր ո լա լո րն։ ե ր?) , ո րոն։ ք անբեղուն ֊> ա~ 
լի նման միայն կմ.կլ'"է^ ^'՚ե բեմե 
րում, միտքն աղմկում ու իմ ափա­
հարում թելերը , անկարող մի ձո։ 
գնելու. մեր գրական պնա կում
թչնամի եմ:

Ի։ դա տող ո լ թիւն :

Մ ՒթԼ թշեամին կարոդ կ «ցինի՜ 
կօրկն անկեղծ?) լինել իրենից ֆիզի՜ 
քսւպէս ուժ՛եղ թ շնամոլ առաջ՝

Ե՚չ, չՒ կաՐո,ւ-

«Ցինիկօրկն։ անկեղծ?) լինում եե 
միմիայն բարեկամի, միմիայն մր՜ 
տերիմների հեա :

Հին մամանակ «ցինիկօրկն ան 
կեղծ?) կին հաւատացեալներն ի՜ 
ոենս խոստով ան։ահօ ո առա9 չոքած,

՚ձիչգ կ։ շե՚՚րհի՛֊ իմ անգիսgիպ֊ 
լին մտածելակերպի , անկարող եմ 
ձեր կուսակցութեան չա րքե րում սո­
ցիալիզմ կառուցէ լ, բայց չաս։ յա֊ 
ջուլ ել չատ վարպետ կարող եմ Հրա­
պա րակր մաքրել, պատրաստել այն 
չինա րա րո լթ եան , պեղել հիմքի տե­
ղեր ր թչնամի խութերից եւ, վե լ՛՜ 
Փապկս, քանդել հինը: վտանգելը
հեշտ բան չիմանաք: Պ՚ալգործկոմր 
ft րեւան ի քիոլսաց եկեդևց ին քանդէ՜ 
r"՛ Վր ա յ 40 հագար ծախսեց եւ ինչ՛ 
քան նեղու թեամր : Ի՚՚լոր չա րա զ™ 
րողնե րր գիտեն , որ գտնել գրուած­
քի աւե լո րդա բանութ իւննե րն եւ ի՜ 
մ աս աո'"ն ձեւով սզելր նոյն քա՛ւ։ ս։ ր՜ 
մկքա։ ո ր կ, ինչքան նորը գրելը:

1921 թոլին սւրձագանգե լով
«.Խորհրդ ա յէն Հա յաստան  ̂ի կո չք*ն ՝ 
քէմ ուո քո լք թւսւ֊ր քէզքւց Հայաստան h՜- 

կա յ ՝ համ աձա քն ուեց քէնք ժ՜ամ անա~ 
ևՒ ղև կաղա րու.թե ան հեա եւ. աշխա­
տակցութեան անցա հ : Եթկ ղեկ ա~ 
վարութիւնն ս,յն օրն ասկր ինձ, 
թկ 10 տարի յետո յ բա ր իկա գի վ ր~ 
րա ք պիտի բարձրանաս ես եկան 
ճամ րովս եա կ՚երթայի :

ք}ս ի^նչ բարիկադի մ ա րդ հմ: 
Ո՞ ւ.մ դկմ կռուեմ , կամ կռու եԱ՚ս 
եթկ /անկարձ յ՚՚՚ղթեցի' ինձ հար­
կաւոր կ երկու սենեակ , մի խոհա­
նոց եէ. 40 ձեթր պարտկդ , որ ‘"ր՚ք կ^՛ 
fiաղխորհ ուրգր խոստացեք կ տալ 
ինձ աոանց կռուի:

Ս րան ի ց դուրս , եթկ ձի օր վ Ւ~ 
ճա կո ւկ ր ինձ յաջող պարել Հերով՜ 
դկսի առաջ ել նա ասկր «խնդրիր, 
ինչ որ 1լ ուղես?>ր' ինչիս սլկար 
«3 ո վհ անն կ ս Մկրտչի գ/ոլխր այս 
սկուտեղի վրայ?): Ս" կ'ուզեմ եձ 
գլուխն իմ ուսերի վրայ: Մ ի ղլուխ , 
որով ինչ ուզեմ' այն մտածեմ, ինչ 
ցանկամ' ա յն դալանեմ :

Ահ ա իմ "ղջ «իմպերիալիզմը?): 
Սի իմպերիալիզմ, "րի համար ի 
սպառ աւե լո րգ կ սուրը հանել պատ­
եանիդ : Ին չքան կլ անհալասար բա՜ 
մանոլի , ամկն մ ա րգոլ երկու սեն­
եակ , մ ի խոհանոց եւ մ ի գլուխ մ ի չ՛" 
կր հասնի կարծում եմ :

ՈԻՂՂՈՒՄՆ' ՄԻՆՁեԻ ՍԻ*ԱԼՈԻ1րԼԸ

•՛լ՛Խօսելով իմ մասին, ասացի, 
գաւ. անանք չունեմ : Սայց մի՞ թկ հր 
նարաւոր է այգ9. Եչ, ի Հ-արկկ-

Ան կո ւս ա կց տ կան , անգաւանանք
եդողի գլխում տորիչելեան գա տար 
կութիւն պիտի լինի անպատ&առ:

Ինձ թւում’ կ' նա, ով ասում կ 
ոչ մի .լ ա՛ անանք չունեմ, ուղում կ 
ասել, որ ր՚՚ւ՚՚ր > անտնքհերր մի­
ասին ունեմ: Ան կո լս ա կց ա կան ի"հ 
մենայն իրաւամբ պան կուսա կցա­
կան կ՛՛՛րէ էի՛ կ ո՛ք"" "'նել:

Մ կկ կո ւստ կց ութեան պատկան"— 
դր, կամ մի դաւանանք ո ւնեց ողը 
նման է այն ամուսնացող ևրիաա 
սարդին։, որր քահանայի առաջ խոս­
տանում կ իր դաւանանքի հես։ «մկկ 
րար ձի վր ա ւ ծե րանա/» ֆ րոո լ քէնft ՝ 

քսէ չ»ս ւ լինի' ա կր ւՒնեւ-

Անկ ուսակգականր ո չ մի կողակցի 
հեա ռւխա չո ւն ք» կապած9. «Աչքր 
գուրս^չ տղամարդու նման մահ է 
ածում ft ր ա խո րժ՜ա կր րո[որ գաղա 
փա բներ ft էքրայ9.

քյՍ ա ջղ կողմքէց կայռ/ti րհա լ Տո1է 
փու տն եմ : ^եղեցքէկ դաղափար

* * *

ՊԱՏԺԻ ԷՎՈԼՈհՏհԱՆ

Ահա ա յն բոլորն՝ քէն շ կարորԷ 
ասել իմ մ աս ին:

Այմմ ևս ու Ս իմակը կանղնած 
են։ք յանձն։ ամ ո ղո վի առա ջ՛. Մեր մկջ 
վկճ կայ: Ըստ իմ "՛. լս տասը աար— 
ւայ խորհրդային մամուլին մաաոլ- 
ցած՛ս ծա ռ.ա ջ ո ւթ եա ն։ Հ ամ ա ր ես 
արժ՜անի եմ ոչ թէ պատժ՛ի՝ այլ 
tf արձաարութեան : էստ նրա' գոր- 
ծաղրկութեան ՝ ^եաեւարար' սոդա- 
մ ահու թեան :

fttujg դուք սա նայեցէք՝ թկ օ՜ 
րկնքներր որքան։ են։ փոխո։.ել Աղ՛ս 
մի։ մաս ան։ ա !լն։ ե ր ի ց :

Աստուա^ իբրեւ գերագոյն։ պա­
տիմ Ադամ ին տուեց իր ճակա ո։ ի։ 
քրո։ ինքո վ աչիսատելոլ ել. ապրե լո։ 
պաաիմր, այսօր "՛յ՛է պատիմ ր 
պարզ ել կ արդէն , "րի՛ց զրկում կ 
ի։ն։ձ Սի՚մակր, չասելով ոտկալն։,

ԱՐԱԳԻԼԻ ԻՐԱՒՈՒՆՔՈՎ.

ո։, արա.րագիլր
«Անսուրբ)) թռչո ւնն ե ր ի ց անգրլն։ 

տրա
իրաւունքներ ևն վայելում, ել մար­
գը հանւդոլրմում կ նրանց գոյու­
թիւնը: Այդ թռչո ւննե րբ կարծես օ~ 
։ոար հիւպատոսներ լինեն։ մարդ՜ 
կանւց և րկրո ւմ : Արագի լին սպան- 
ն։ելն անգամ մեղք կ ամ ա ր ։ ։։ ւմ , ե։ 
այղ. անճոռնի թռչունը, որր ոչ հա­
մեղ միս ունի, ոչ անոյչ ձա լն, չ ի~ 
նւոլմ կ իր բո յնը մարդկանպ տան։ 
կտուր ի՛լ, կամ նւրանց բակի բարգու 
ծա էրին։ արձակ համարձակ, անգամ 
մ տերմ ա բա ր : Ինչո՞ւ :

Որովհետեւ ա բագի լր ո չնչա ցնում 
կ մա րգկանց թ չնամ ինե ր ին։՝ կռկր՜ 
ոտն։ գորտին, օձի՛ւ, եւ այլ թունա­
ւոր մորեխնւերի:

Իան։ կ , եթկ Հան ր ա պե տ ա կան։
յանձնամողովր գտնի, որ ես իր։։։— 
։ ունք ունեմ ապրել, թող գրի, 
թէյլատրւում կ ինձ ապրել այս երկ՜

գիցիոն։ առանէձին

աես նելուն պկ"' «անմիջապէս նրսէ 
ձեոքր կր իւնւղրեմ?):

Եթկ այս ս՚յս՚զկս կ, ["՛՛" իմ տե­
սութեան , ուրեմն։ , իմ գեգե րո ւմնւե՜ 
րում ունեցել եմ նաեւ կոմունւիսաա- 
կան։ թեքո՞ւմ :

Այո, ճարտարապետութեան հար­
ցում ես մօտեցայ կոմ կո ւս ա կցո լ- 
թեանր իր մամանակին։ : Արամ այի,, 
էէրդնկեանը ծաղրեց ինձ Ջիլանի 
բառերով ո։ «աքլոր?) անւոլանհց : 
li։։ պատասխան։ գրեցի թերթը չր՜ 
տպեց : Ս աա ծեցի, ե իմ կ իմ ե՜րթը ü ։։■• 

նապոլ կ մի մա րդուն։ միայն, չարմԼ 
ղրաղս։ ե ! '"յգ խնյղրով:

Սրդհկեանն։ իր այղ գրուածքում 
ուղում կր ասել՝ ահոկք, բանն։ ո՞ւր 
կ հասեք սր Լեո. կ ա մ ս ա րն։ անպում 
ոոցիւո/իսա Հ զ ո։ րձե լ: Մ ի մարգ, „ր 
ի րաէ ո։ն։ք չուն։ ի այդ անւելու:

«թ,տմս։ն։?)ս մամանակ Զ՚սրենցն։ կլ 
ան։ գրա գա րձա լ Հլա րտա րա պետու.
իմ եան։ մասին։ գրուած իմ ֆե լի ե տօ­
նէին։ եւ յայտարարեց, որ կեղծ կ 
մոռանա։լով սակայն, որ ես «զթ՛ի՜ 
կորկն։ անւկեղծ?) եմ :

փ *

րուն ի մօրս կը հրամայէի

իեչ՚՚՞վ պիտի ապրեմ, գոլրս դա­
լով ՛ԷԼ"" ի" ի ց :

Եթկ ի՚նղիրր թ՚ձ, կնոջս և 90""^՜
եա յ մօրս վե ր ա բե ր ո ւկ ր' ո չինչ, ես 
կ'օգտո ւկ ի «Ա ո կր ա տ կ ս ի բա մտ՜
կի՛ց?) ՛Առանց աւե ենա յն։ ափսոսան­
քի : Մահր «գերագոյն պատիմ?) կ 
միայն նրանց համար, որոնց կեան­
քը «գերագոյն հաճոյք)? կ եղել: Մե- 

ut րւսգա՜
ցրնել քայլերը, մի բան էլ կին։ս կ'ս՚- 
ն՚կր'• Իայց բան։ը նրանում կ, որ ե" 
միակ կերակրողն եմ երեք փ՚՚քլ՚իկ՜ 
ն։ևրի, որոնցից մեծը միայն ՀԿ 
տա րեկան կ , ե։. ո րոն։ք տան։ ր նւստաե 
"ղջ օր ւ՛ «Լենին պապի?) են։ մեծա­
րում ել «Տրակտոր ջան)) երդում: 
Մ կկր ՛երանէդ ից մինչեւ իսկ ասում կ- 
«Տրակտորը գիւղ մտաւ՝ փա լակ ս'~ 
րօրը կո րաւ?) :

Սրանց հետ ի՞ն։չ պիտի անել:

րում արագիլի իրաւունքով, իբ['ե' 
մէ1լը ՚ "րը տասը տարի կտցահարել 
կ խորհրդային կարգերի երեք թրչ 
ն ամ քէներ f/ն :

U՝./", ոչ աւել՝ ոչ պակաս՝.

Արագի լի իրաւունքով՛ . .

Խորին յարգանքով ifûruf' 
Պետհրատի վարչույ>եսւ^

1931թ- Հոկահմթհրի 15է 
Go- 189 հրամանով 

պաշտօնիգ արձակա ւսծ
«աոաջին կարգով գսրոսսծ» 

սրրագրիչ'
ԱՐԱՄ ԹՈՎՄԱՂԵԱ^ 

կամ ինչպէս թերթում 
յայտարարուած էր փակագծի մէջ 

(ԼԵՌ ԿԱՄՍԱՐ»

27 Հոկաեմրերի 1931 Մ՜ 
Երեւան
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Արուեստագէտը
Ե Ի

Իր Բնորդը (•)

Շանթի «կ/քևչւ» վէպը մեր առջեւ, 
կը դնէ գեղարուեստի հարցեր, որ 
խորագիրս ամփոփեց. արուեստա­
գէտը եւ իր բնո րդը : Այս երկուքին 
պէտք է աւելցնել նաեւ ղանոնք կր~ 
րող արուեստն ու երկը, որ 1լ ամ- 
բողջա ցնեն եռան կիւն ը-. Ասոր մէջ 
պիտի ջանամ ի յայտ բերել երկին 
մէկ կա րեւո ր եղրը- ինչպէ ս վէսԼԸ 
խնդրո յ առարկա յ կը դարձնէ գե­
ղարուեստէս կան երկը ել կը Կա սնի 
անոր սահմ անում ին :

ՎԷՊԸ

՛եւս իւ' քանի մը անհրամեշտ տե 
ղեկո լթի ւննե ր :

Շանթ ուհի 8 վիպական երկեր- 
Անսւք-Բարովի իրիկունը (1891), 
Եր՛ազ օրեր (1892) , Դռւրսեցիները 
(1891), Վերժին (1896), Դարձ
(1897) , Դերասանուհին (1898) ,
«Կինը» (1908 / 1912), Հոգիները 
ծարաւի (1911) : Երկերու շարքին 
մէջ նշուած է որ «Կինը» դրուած է 
Պոլիս 1912/'ե ել րււ տ այնմ մամա- 
նակագրա կան կարգով դետ եղո ւա ծ 
է Հին Աստուածները^ե ետք-, ճիչդ 
է որ լո յս տեսած է Պո լիս ի «Բագինդ 
գրա կան շա բա թա թե ր թ ին մէջ, վեց 
թիլերով թ)-ե կտեմ բեր 13Հե — 26 
Աունուար 1912) : Միս՚Հն թէ այս 
հրատարակութեան մէջ տրուած 
է գրութեան ոլրիչ թուական մը. 
1908 ամառ, Լողան : U-Ju նշումը 
հեղինակային բնոյթ չունի : Հաս~ 
կընալի չէ թէ ին չո" լ Շանթ ղանց 
կառնէ գրութեան այս թուականը՝. 
Գուցէ 1917)/'/' կը յիչէր տպագրու­
թեան թուականը : Մի ւս լն թէ ա-
'•‘[՛կա ղուռ բացած է P ե տեւ ու-
P [յւններ ու. յ

Արգա րել1 Գր իդ"ր Շահ ինեան
Ձիւներն ի վեր Շանթի մասին գր՜
րած f/ր մ ենտգբս ւթեան մէջ կր հ ե~ 
տեւի Երկեր/"- ծանօ թութ իւննե- 
րուն ել գիտել կոլ տայ որ երկը Հին 
Ասւոուածներ^ե ետք Հտեղատուու- 
թիւն» մը կը կաղմէ, դլուխ-գո ր~ 
եոցէ մը ետք լոյս կը տեսնէ եւ «,յա՜ 
րաբե րական գնահատանքիդ միայն 
կ՝ արմ ան անա յ յ Փաստը հա կառա կը 
3ոյց կու տայ-, Կառուցման ու կեր­
պարային կերտում Լւ գետ հին վրա,1 
կալարտէ վէպերու առաջին չարքր 
(Հոգիները ծարաւի'// կը բացառեմ) 
եւ կը պատրաստէ մեծ թատերակ- 
ները-. Ուրեմն ոչ թէ թ ատե րա կան 
ա րտա գրո ւթեան րնգմ իջում մ րն է 
«Կինը» այլ անոր սկիզբը եւ վիպ՛ա­
կան աբտագրութեան մէկ հա ջո լե­
վ՛ս՛ կայ ին փուլը :

էյ ո բագի ր ր մեզի կու գայ չակերտ 
ներով. «Կ ին ըդ’. Ասիկա անունն է 
իւղանկարին, որ կր ցուցագրու ի 
Մ իւնիխի մէկ ցուցահանդէսին ,

(*) Այս գրութիւնը հատուած մըն է այն 
գսւաոիյօոոււթենէն, որ տրոլեցաւ անցեալ 
Յունասորին, Լոս Աննըլրս :

ըստ վերջաբա՛նին-. Կարելի է պատ- 
մ ել ե րկու բա ռո վ ա յգ տասը դլո լիւ­
նէ րուն բովանդակութիւնը :

Գո րծողութիւն ը տեղի կունենայ 
ուրեմն՝ Աիւհիխ, Գերմանիա, բո­
լորովին ո չ—հա յկական միջավայրի 
մէջ-. Ա ուր էն ՛նկարիչ մըն է, ր։ ր 

կարծէք դագր ած է նկարելէ : Առա­
ջին տեսարանէն կը տ եսնենք
մ ուտք ը իր բարեկամին' Մ տ քս ի՛ն 
աշխատանոցը ; ՛Նիհիլիստ արհա­
մարհանքով մը կը խօսի փողոցէն 
բերուած մոտ է լնե րուն, տափակ 
խո րհ րգան ի շիւերուն ( ա շխա տան­
րին , ս տեգծագո րծս ւ֊^՜ետն մաս ՒԿ 
որոնց մէջ կը տեսնէ դռեԿկո t.- 
թիւն-. Մ աքս կը ճամբէ բնորդ ե րի- 
ut ասա րդուհ ին եւ կի առաջարկէ որ 
միասին անցընեն երեկոն, երթան O— 
րինակ համերգի ; Այստեղ Աուրէն 
Պէթհովէնի ե րամշտութիւնը մտիկ 
ընելէ աւելի կը տարուի համ ե րգա- 
սրահին մէջ նստած 9) ինո լհ ի ո վ : 
Հհինոլհին հին ծանօթ մըն է, որ կր 
կոչեն «վեստալուհ իդ , երիտասարդ 
բմշկոլհի մը, փանս իոն ի մր մէջ 
բնա կող-- Ս ո լրէն հեռուէն կը գիտէ 
ա յգ նուագով տա րուած ա /լ£/' կր : 
կուղէ բիրտ մեստով մը Հպա առելդ 
անոր պատրանքները-. ինգմիջու­
մին' մէջր կի արթննայ ցանկութիւ­
նը երթալ հանդիպելու աղջկան։ 
Համե րգէն ետք հանդիպումները կը 
դառնան աւ ԿՒ սերտ : Ակնյայտ է 
որ կինը կը հմայէ ղինք իր տա րրե֊ 
րոլթեամ բը նա խա պէս ճան չց ուած 
կիներէն։ Օր մր աղջկան կիսամութ 
սենեակին մէջ' նկարիչը յափշտակ- 
լած կը դիտէ օրիորդ ք/ արգրիտ 
Ա տեկըին ը վառարանի ցոլքերուն
դիմաց։ Միտքը կոլ գայ «վեստա- 
լուհիդ բառը , սակա յն նո յն ատեն 
հետզհետէ մթնցող սենեակի մթնո­
լորտին մէջ կր յայտնուի ցանկու­
թիւնը 9)ինուհ ին նկա րելու։ Ահա­
ւասիկ բնո րգը : Շ՚ոնթ ո չին չ կր 
պատմէ նկարելու պահէ ր էն , որոնք 
գրոլթիւն ը պիտի երկարէին ել վ ե- 
րածէին հհս իրա յ ին֊ա ր կածա խնդ բտ­
կանդ ։ Առաջինը որուն Աուրէն ցոյց 
կու աայ նկարը Մ աքսն է ո ր կը
հաւն ի , հարց կոլ տայ թէ թնչ պի­
տի ըլլայ գործին անուն ը-. Այդ մա­
սին Աուրէն չէ մտածած, միայն կը 
թելադրէ որ կ'ուզէ դուրս գալ <հաչ~ 
խարհա յինէն ու մարմնեղէնէն, սո­
վորականէն ու պա յման ական էնդ : 
կուզէ կնոջ մէջ «աւելի խոր բան 
մը, աւելի րարձր ու աւելի ազնիւ., 
քան կինը- • •»։ Ատիկա անոր «հո­
գին» է՛. Այդ պահուն' Մ աքս տեսակ 
մը անսպասելի շրջումով մը Ա ու- 
րէնը կը ջանա յ վար բերել իր իաէ~ 
ա լա կան երկինքէն , հհպաշտամուն- 
քկնդ -.

Այստեղ վէպին մէջ տեսանկիլ- 
նի փոփոխութիւն մր կը յա յա­
նուի : Շ ան թ կ'ա նցնի էթինոլհիին, 
կը ներկայացնէ զայն իր հիւանդա­
նոցին մէջ -. Օրիորդ Ատեկըն կր մր­

ուածէ նկարիչին մասին, անոր ըս~ 
տ եղծա գո րծո լթեան ։ թայց «այդ
նոր ստեգծագործոլթիւնը չէ որ 
ինքն է, ինքը»։ Աա յանօրէն 9)ինու֊ 
հ ին տարուած է Աոլրէնով։ իրահա 
կը յայտնուի։ Գործը նոր աւար­
տած' նկարիչը անակնկալ այցելու­
թեան եկած է 9) ին ուհ ի ին հիւանդա­
նոց ը եւ զայն կը հրաւիրէ իւղանը- 
կարի Հրացմանդ րն թրիքի՛- Ը՛նթրի" 
քր տեղի կ՚ունենայ ն կա ր ի չի ա շխա- 
տանո ցին մէջ-. Ակիզբը ամէն ինչ 
բնականոն կերպով թ ընթանայ մին­
չեւ այն պահը երբ Օրիորդ Ատեկըն 
կ՝ անդրադառնա յ որ եղած է միայ՛ն 
նկարիչին հհմուսադն, այսինքն ր['~ 
նորդը։ Այդ պահուն ընկրկումի 
զգացում մը կ՚ունենայ, տեսակ մր 
ամօթի զգացում եւ իբրել հակադ- 
գեզութիւն՝ զայրոյթով սեղանին 
վրայ գտնուող դանա կը կը հանէ եւ 
կր պատռէ իւղանկարի կտաւը։ Ար­
մէ ետք' խելայեղ կը փախչի։ ՛Լ,կա­
րի չր կը մնայ մինակ իր պատռուած 
նկարին դիմաց Որ կը չպրտէ մէկ­
դի’. խառնակ գիշերէ մը ետք կը 
դիմէ աղջկան տունը, որ արդէն 
լքած է Ա իւնիխր ու մեկնած իր 
երկիրը։ Այն ատեն կ'անդրադառ­
նա f որ կինը իր «հոգիին ընկերն է 
եղեր, որ իր սէրն էր եղեր. • • »։ Երբ

Դրեց’

Դ Ր Ի Դ Ո Ր ՊԸԼՏԵԱՆ

ւս շխ ա ut ան ո ց կը վե րադառնա յ եա 
ձեռք կ՚առնէ դիմանկարը, կր դիտէ 
զա յն , կը վճռէ . . . Աա յց թնչ բան : 
Հարցումին պատասխան չուն ինք։ 
Պ տ րղապէս նկա ր ի չը նոր շրջա նա կի 
մը վր ա J *£ա Հ.Է կտաւը . . . :
Մ իլեիխի ամրան պատկերահան- 
գԷ սին նկարը կը ցուցադրուի, 
Լլա րման ան այ ընդհանուրի ու­
շադրութեան իբրել հհե ր ի տա-
սարդ հայ նկարիչի մ ըդ մէկ տա­
ղանդաւոր գո րծ ը։ Մ արդիկ անոր 
զանազան անուններ կու տան. «Իսկ 
հեղինակը ինքը պատկերին տակը 
դրեր էր միայն մէկ բառ մը. "Կի­
նը՛ դ’. Այսպէս վէպին վերջին բառը 
Կւ յանգի իր անունին :

Ին չպէՌ ս հասկնա լ այս նիւթը։ 
Ար ուեստագէտի ու բնորդի քիչ թէ 
շա տ բարդ կամ սո վո րա կան յարա­
բերութեան մը պատմ ո ւթի ւնը։ 

Ի^նչէ անոր բո՛ է՛ն նիւթը շանթեան 
«.դրա բան ո ւթե անդ իմաստով. հհԱուն 
նիւթը ինչ Որ ըԱել կուղէ բուն իոկ 
իր ըսածը չէ, այլ այն որ այդ ըս֊ 
լածին ետեւէն պէտք է հ աս կր­
նանք ...» : _

«Կ ինըդ արժանացավ- է րանխ մը 
մ եկնա բան ա կան ձեոն ա րկի։

X— Հյանթխ յատկացուած էր ըն՛­
դարձակ ուսումնաս է րութեան մէջ' 
0 չական վէպը ձախողանք մր կը 
նկատէ. «Գերման օտար ո ւթեան մ էջ 
ընկղմած , իրենց առհաւական ազ­
դէ ցո լթ իլնն ե ր էն կարելի չափով ա- 
ղա տադրուած այդ զո յգը պատեհու­
թիւն մ րն էր վիպասանին համար, 
ո րպէսղի իրենց զգացական րտ խո լ- 
մը բարձրանար յաւիտենական տր~ 
րամին, որուն մէջ երբեմն /լ ընենք 
մեր ալ դերը, բայց ղոր իր ճշգրիտ 
ս արսափին մէջ կր վախնանք արմէ- 
ւորելէ...դ-. Աա խոզանք, որովհե­
տեւ ա յնտեղ չկայ կիրքերու, մար­
մինն եր ու բախում մը։ 0չական եր­

բեք հարց չի տար թէ վէպին նիւ
թր “’J'l է՛, թէ "ձ-

2— Գր. Շահինեան, որ ծանօթ չէ
Օշականի այս էջին, կը դրէ’ «֊ԳԻՆԸ , 
մաքառումի մը ամփոփ պատկերա­
ցումն է, այր ու կին յարաբերու­
թեան հարցի քննութիւնը, կանացի 
հոգիի, տեսակ մը կանացի հոգիի 
պեղում ըդ ։ Աւելի անդին' «Չակեր՜ 
տալոր է վիպակի խորագիրը. ՛Կի­
նը՛ : Որովհետեւ Աոլրէնի նկարին 
յատուկ անո ւնն է և կա նս) ց ի ո ւթե tu ն 
եր ըմբռնումին խտացում ը։ Աա յց
ա յս ըմ բոն ո ւմ ը Հ^անթէնն է նաեւ.՝ 
յաւերժական է գա կան էն մասէն ու­
նեցած էր մտածումներուն համադ- 
րական ներ կա յա ց ո ւմ ըդ : Ի հարկէ 
քննադատը բոլորովին փակագիծի
մ ԷԼ ձե Գներ ելրԼա'ևէարր ՝ «Ի 4Գր՜
ջո f ներշնչողի ել վերելքի մղողի 
այս դերին մէջ է որ Շանթ կը տես­
նէ կնո ջ կոչումը եւ սէ րի իմաստը։ 
Ո.կը յանգի եզրակացութեան ti ը, 
Որ նոյնն է միշտ բոլոր երկերուն 
մէջ. մարդը կնոջ ո։ սէ րի հմայքէն 
կը հասնի արուեստին, այդ հմայքի 
զանցումով կը գտնէ կեանքի իմաս­
տը ստեղծագործ երկունքի մէջդ։ 
Ինչպէս կարելի է տեսնել սիրոյ 
բարձր գաղափարի մր փնտռտուքը 
էր կազմէ վէպին բուն նիւթը։

3— Իր վԿ՚Լ֊ին դասախօս ո լթի ւնն ե՜­
րէն մէկուն մէթ Աղբալեան ՅՉձէԼ ին 
թ անդրադառնա յ «Կ ին ըդ ին եւ չա­
փազանց դիպուկ դիտողութիւններ 
կ րնէ րնդհանրապէս Շ ան թի սիրոյ 
առա ր կա f ի ոչ—իրական, պատ րանա- 
յին եզրին վրայ։ 'Ոննադալոր զոհն 
է անշուշտ իրապաշտ հանգանակին ։ 
Աղբալեան դո ւշա կած է որ իբրեւ 
մտաւորական գրագէտ, Շ "էն թ ձեր 
առջեւ կը դնէ յօրինուած իրակա~ 
նուր իւն մը, ֆ իքս իոն մը, որուն 
նշանակութիւնը կ ամփոփէ սապէս • 
«Մարդիկ էգեր են, եւ արուներ, 
մինչդեռ նրանք պէտք է լինեն այ­
րեր եւ կիներ։ ՚Լ,ա է այրը, որ րս- 
տեղծագո րծում է, բա յ ց ոչ թէ զա­
ւակներ, այլ արուեստ, ել նտ է 
կինը որ նպաստում է այր մ արզ ուն 
ստեղծագո րծելո լ ա րո ւեստ -Ա իսուս՚ն 
ասում էր. կա՛ն ՚Լ,եր քին ինե ր , որ տ- 
կամայ դարձած են ՛Լ, ե րքին ի , բայց 
ել. կան, որ իրենց անձերն ըրած են 
՛Ներքինի երկնքի արքայութեան 
համար։ Արուից վեր կանգնած է 
կամաւոր ՛Ներքինին, որ կերտում է 
ա րուես տ ել էդիղ վե՜ր Լ կանգնած 
կամաւո ր ամուլը, որ նպաստում է 
արուեստի ստեղծ ում ին ։ Այո, աշ­
խարհն ունայն է ել խաղ անիձաստ 
ումերի բայց լաւագոյն խաղն ար- 
լեսան է եւ լա լա դո յն սէ րր ստեղ­
ծագործ ոգիների մ տ ե րմ ո ւթ ի ւն ր , 
"րէ1!] ծնւում է արոլես աի գործը։ 
Ա եռա կան հզօր եւ ստեղծագո րծ բր~ 
նաղդի վեհացումն է ստ, ել ու՚նայ­
՛նու թեան փոսի դեղեց կագո յն լի ց~ 
քը՛’ Լ’ Շա՛նթ հասած՜ է ա՛յս կէ ս, ի՛ն 
(Կինը)»: Աղբա լեան յստակօրէն կր 
կապէ կնոջ խնդիրը {.սիրոյ։ կեան­
քի խ՛ե՛ղի P ը} արուեստին որ կր ն ր- 
կաւո է վեհացում : Չեմ դի տել» թէ 
քննադատը ուղղակի 9)րէօյտի հո- 
գեէԼե ր լուծս։ կան տեսութեան ելր 
յղուի, թէ ոչ-. վեհացումը կ ե՛ն­
թադրէ ումեր որոնք կր կազմակեր­
պուին, կը ստանան ձեւ, կր դաո5։ան 
արուեստի գործին հիմունքը։

Աղբալեանի տողերը կարդա լով 
մ ււ րդ կը տարուի մտածելու որ

(Շար-ը Գ- էջ)

Fonds A.R.A.M
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ԼեՒՈն ծՈՖԹ <WP0h8Hi>
(ՓՈՐՋ֊ՈՒՐՈՒԱԴԻԾ ՄԱՐԴՈՒ ԵՒ 

ԳՈՐԾԻ ՀՈԳԵՄՏԱՒՈՐ ԿԵՆԴԱՆԱԴՐՄԱՆ)

Գրե3' ՅԱՐՈՒԹԻՒՆ ՔԻԻՐՓՃԵԱՆ

տա բազը իբը խորագիր , կարծ՜եմ , 
անհ բամեշտ կը դարձնէ սկզբնական բա_ 
ցատրութիւն մը. այլապէս , Լ. Հանթի 
«Դուրս եղիները» վիպակէդ փոխառուած 
այսօրինակ բնորոշում մը' հեղինակին 
կիրարկոլած' կրնար տեղի տալ թէ1լ֊րի~ 
մացութեան 1 գոնէ անհ աս կագողութեան : 
Ուրեմն կը ճշդուի , որ եզրը հոս կը գոր­
ծածուի 1894//Ն ԼայփքքիէԼ գրուած վիպա_ 
կի համագրութենէն դուրս' միանգամայն 
անմ իջա կան եւ շատ ընդհանրական իմաս­
տով ti ը. պիտի փորձուի ցուցահանել 
Լ* հան թի * հ ոգեմ տ աւո ր կառոյցիդ ծւ 
գործին էական գիծը կազմող տարբերու­
թեան , հեռաւոր ութեան , պա րգա պէ ս
«գրսութեա՚ն» յատկանի շը , ա յնքան քի չ 
սեւեռուած , այնքան աննկատ ձգուած :
Ո^ Լ ա րդեօք իը հոգեկազմին եւ գործին 
հետ նոյնանալու աստիճան անոնց հետ 
միս-ո սկոր դարձած վՀլյալուն պատճա­
ռաւ . ♦ .

եախքսպ վերլուծական փորձով մը Լ ■ 
Շանթի այս հանգամանքը ուրոլագբ՜ 
եելը, կ' 'արմէ ն շել i որ նկարագրա յին 
«գրսութիլն»ը , մարդու թէ գործի, յա- 
ձաի ուղեկից ունի կենս ա գր ա կան-աշ­
խարհ ագր ական բաղադրիչ fy' ծնուց իչ 
բնավոր յրէն հեռանալու ձգտում, կամ եր”՜ 
կար ատենով հեռացած եԱա[ոլ փաստ • • • : 
/» հարկէ , պայմանը բացարձակ չէ. տա­
րաշխարհի ծնունգ կամ թափառումի 
հարկադրուած ամէն հեղինակ «դուրսով 
ապրող» հՈէէի Լէ * ՝ * ՝

Միւս կողմէ, հարկ է նկատի ունենա լ 
«գրո ո ւթեանց տարրեր ձեւերն ոլ աստի­
ճանները, տարբեր խառնուրդները կամ 
համադրումները «բնա վայրային» յատ- 
կո ւթ իւննե ր ո լ հետ։ Տիպաշարային այԱ- 
պիոի փորձ մը կրնայ ունենալ լուսաբա­
շի Լ ար<է՚էք* ա րեւմտահայ թէ արեւեքա- 
հայ հեղինա կներէ' Դ . Վար ո լման ի մը, 
Ինտրայի մը, Զ • Եոայեանի մը, Վ. Տէր­
եանի մը գործերը հետաքրքրական պարա­
գաներ են։ Փա րմէ միայն աւելցնել, որ 
ասոնք բոլորն ալ հաստատ «բնավայրա_ 
յին» կազմ աւորումով ծնունդներ' իրենց 
մտքի եւ գեղարուեստական ճաշակի յե- 
տագայ փուլերն է որ ճարած են արտա՚շ- 
խարհային աղբիւրներէ , մշակութային 
շփումներու թէ ա րտասահման կեցու­
թեան ճամ բով, բայց անհատական կազ-
մաւորման հիմնական փուլերէն' մանկու_
թեն էն եւ պատանութենէն աւելի ետք : 
Նշուած սերունդներէն' շատ քիչ հեղի­
նակներ իրենց անհատական-հո զ_եբանա­
կան գա րգա g ումը ապրած են «ար­
արս շվսա րհ ա յին» , եւ արդէն ըսելու հա­
մար բառը' avant la lettre ,
պա յմ անն ե ր ո լ_ մ էջ î

Լ • հանթ ինծի 1լ երեւի իբր ա յզ չսսո 
քիչերէն մէկը։

Ակնարկ մը' հան թի կենսագրութեան 
սկզբնական աո ւեա լներ ուն — եւ արդէն 
կ1 երեւի մարդաբանական — մշակութային 
բազմա կի պա տ կանելո ւթեան ամենա տի _ 
պական ենթակառոյց մը — ու նախքան 
այգ' նաել հոգեբանական «անա րմա- 
տութեան մը» նախագրեալները : Հքնած' 
Պոլիս , շատ փոքը տա ր իքին կորսնցա_ 
ցած' նախ հայր, ապա եւ մայր , մնացած 
է ազդա կանն ե ր ո լ խնամքին : Հա ր ա զա տ-
ներու հովանին' նոյնիսկ ջերմ միշտ ալ 
էր9ա9 մըն է, «դր un ւթեան» , այլութեան 
եթէ ոչ օտար ութեան զգացումի ենթա­
հող ♦ • • : Դեռահաս պատանի' 14-15 տա- 
ր եկանին էջմիածին' Դէ որ գեան ճեմա­
րան րՍ"կու-իւխ աէ ♦ թերեւս , օտաը չէ որ. 
բու իժ եան այս փաստական կարգավիճա­
կին — որ ի դէպ , եղած է պա բադան նաեւ 
ուրիշ պատանեակի մը' Ն ուտիների Աո­
ւլ ո մ ոն Ա ողոմոնեանի , ապագայ Աոմիտաս 
վարդապետի :

Պոլսահայ նախակրթութեան , արեւմը- 
աահա յերէն էւ եւ ընտանեկան-տոհմական 
աոօրեայ մշակոյթի տարրերը ամուր պա­
հելով հանդերձ իր անհատականութեան 
սարքին մէջ, պատանի Լեւոնը անոնց ա-

ռըևթե ր պիտի աճեցնէ տարբեր' իրեն 
աւանդուող «Հայոց արևեյեան կողմանց»' 
Այրարատի , էջմիածնի , աւելի ուշ եւ
հայկական Թ՚իֆլիսի ոգիէն ու մթնոլոր­
տէն (իր մասնակցութիւնն Ոլ ղերը 
վերնատան CtnJll։'‘‘ մ էՀ) : Ա կսն ակա յին 
գործեր ը կնքուած պիտ ի Ը Աան որոշ հ իւ- 
մուրով, իրապաշտութեան ել վիպապաշ­
տութեան որոշ ինքնայատոլկ խառնուք- 
*րով • տարրեր որոնք կոլ գան փոխնի- 
ւի ոխ մէկ կամ միւս միջավայրէն - առանց 
մոռնալու գեո' ասոնց մէջ միշտ փոխնի- 
փոխ երեւցոզ դործոզութիւններու տար- 
բեր շրջանակները. առաջինը' «Անա ք
Ոարովի Իրիկունը» , պիտի կերպարանէ
Ի ո վկաս էն Պո լվա վերադա րձած նորաւարտ 
երիտասարդ պաշտօնեայ մը, որ առել-
տըրական տան հին տոմարներուն մէջ 
կովկասեան երէկի իր առօրեա յով ու 
կերպարներով երկ կը սեւագրէ . . . ։ 
Հոս , ձգելով դո րծե ր ու էսա ոնո լած քայ ին 
վերլուծ՜ումը, բա ւաբարուի մ նոյնպիսի 
թանձրացական տուեալներս վ- Մինչ«Լե֊ 
բան Աղջիկը» վփպերգին եւ «էրազ Արեր» 
օրագրային վէպին մ էխ Այր ար ատ , Արա֊ 
դած , Հի լի ջան եւ Աեւան կը յա ղթանա- 
կեն , անմիջապէս հետեւող «Դուրսեցի- 
ները» թատերաբեմ ունի պո լսական մի- 
ջավայրը, ուր կը հանդի պին վանեցի , 
տրապիզոնց ի ո լ կա ընեցի հայ երիտա­
սարդներ , երբեմն ապրած Ի ո վկաս ու 
Հուսաս տան , երբեմն եւ իւրացուցած' ա- 
րեւե լա հայեր էն խօսք ու խօսելաձել ։

Ակիհյին ենք տի պա շարի մը ստեղծու­
մին երիտասարդ հեղինակէ մը, Որ ի՛նքը 
հաւասարապէս «գոլրսեցի» է _ դոլրսե- 
ցի եւ Պոլիս, եւ կով1լա՝ս , ել այլուր։ 
>այ է , առանց յաւելեալ տեսակարար 
յատկանիշներու, հայ' «ընդհանրական» , 
«համադրական» հա յութեամ բ մը, ուղ- 
7ա4/' հ ա յկական տեղա կան _ րնա_
վյ^յԸ1^յին թնքնութիւններու . առայմմ 
գոնէ ձգտումը' անոնց բոլորէն huiUUlUXWp 
հեռաւորութեան մը •

Հգեռաւորացման այս կեցուածքը, որ 
սակայն -կսմ յ կարիքը ճշդելու֊ արդէն 
անտար բերութիւն կամ մերմում չէ բը- 
նա ւ , ո րա կա յին նոր ու վե ր ջնա կան իր 
կերպարանքը պիտի ստանայ ՜[Հ&§ական 
տարիներու վեցամեայ եւրոպական կա­
ցութեամբ մը Հե րման իա , քէուիցե- 
րիա . • . : Այս շրջանը, մեզ հոս հետաքըրք- 
րող տես անկիւնէն , փաստօրէն հան թի 
գործին պիտի տայ իր վերջնական կեր­
պարանքը։ «Վերմին^էն մինչեւ «Դերա­
սանուհին» գործ ունինք Արշակներու , 
Հրանտներու, Մինէներոլ հետ, որոնք 
կ՚ապրին աշխարհագրական - մարդկային 
երկուութեան մէջ (ուսումի թէ ասպարէ֊ 
ղի բերում ո էի) , ինչպէս ել բնավայր էն 
հ եռալոր ո ւթիւն աոնելոլ իրենց ձգտո լմ- 
ներով։ «Հեռաւորա ցում»ի նոյն բուռն 
ձգտումով կ՚ապրին բնավայրէ^ գեռ չը֊ 
մեկնած Վերմ իններ ր , Ա ի րաքեաններ ր ։
Ո ո լորն ալ 'ա ռճա կա տո ւած' բնա վա յ բա­
յին հեղձումի , ճահճացումի զոհ հակա- 
գիր կերպարներու։ եւրոպան եկած է' 
«հեռաւոբացման» նոր խաւով մը, այլեւս 
դրականօրէն' համադրումի փուլով հա­
րբս տա ցնե լու գրագէտին անհատականու­
թիւնն ու գործի աշխարհը.

Առանց նուազագոյն չափով ծանրանա- 
չու' երեւոյթի բովանդակութեան վրայ, 
նշեմ , որ Լ» հանթ ունի մշակութային 
փոխ-ազգեցութիւններոլ երեւոյթին շոլ֊րջ 
անդրադարձ' իր «գրաբանական» էջերուն 
մէջ - ամփոփ ,պարզ, բայց ինքնին օրկա- 
նական ամբողջութիւն կազմող Ալ որ
լրիւ կը լուսաբանուի իր անհատականու­
թեան ու գործին օրինակներով յ

Հեռաւո րաց ում ը այքա՚ն անտարբեր ու­
թիւն կամ մերմում չէ՝ որ գրեթէ պայ­
մանն իսկ է*** սիրելու «սեփականեր։
Լ • հանթ կանուխ էն գիտակիտ է եղած
այս, ըսենք, ւիաթալոՈքս^Ն, մարդկայ խն­
դրողական իր կա րգա վիճա կի այս բար­
դութեան —գիտակցօրէն տ ի րապետելո վ 
ալ անոր։ Վկայ' 1902^îr էսրգվն, Փ տրի­

զէն' «[իթ] Օհ^նԹէսիՍ» գրած նամակը, 
ուր կը չեչտկ. «Կարօտով եմ յիշում մե'ք 
կեանքը , մէ'ր շրջապատը , մե'ր տեղերը , 
մե'ր p (րութիւնը, մե'ր ժողովուրդը • հիմա 
սկսեր հմ մինչեւ անգամ ազգային դաո­
նալու • սիրէ լու համար պկտք կ հեռանա՛լ 
երեւիլ i Ընդգծումներ ր (րո լո րա զի ր} 
նամա կի բնագրէն :

Ոայց հեռաւոր ո ւմը միայն գրագէտի
անձին , գործերոլ միջավայրին ու էհք- 
պա բներ ուն վերաբերող կեցուածք չէ • չի 
կրնար ր/յալ արդէն' եթէ վա ւե ր ական է 5 
Ան մանաւանդ իսկական ստորագրութիւն 
մըն է' դրական ստեղծագործութեա՚ն ըմ­
բռնումի։ Ու այս է որ գրական գործի 
շանթեան պատկերացում ը կը զանազանէ , 
ւրխ կ ^անջաւոէ իր մամանա կի դրական 
ընկալեալ ըմբռնումներէն. Առաւելագոյն 
խտութեամ բ ըսուած' իրեն համար գրա­
կան երկը , կեանքի պատկերումէն անգին 
ու աւելի, պիտի տայ մարդկային հոդե- 
մտաւոր աշխարհը, \անո ր հ ա ր ց ագր ումն ե- 
րը : Ուրիշ բալ, չի նշանակել, ա՚րգկլ, Սպ~ 
րալեանի' «Շանթը րուն իմաստով մտյալո 
րական գրող է» բնորոշումը]' 1947 Յունի­
սի յո բե լ ենա կա՛յ, ձեռնարկի իլ, խօսքին
•քկՒ-

Հետեւող կովկասեան առածին երկա­
րատեւ կեցութիւնը , մինչեւ 1910, ««մ-
բտգրում^ է վեր ը նշուած շրջանին եւ 
պատրաստումը «մեծ թատերա կներու 
շրջան» բնորոշուած փուշին : Հոս է , որ 
գրակա՛ն երկի ու առհասարակ գրական 
ստեղծագործութեան շանթեան ըմբռնում՜ 
ները առաւել ցայտուն պիտի ներկա լա- 
նան , պիտի շեշտոլի գործերու բովան. 
գակոլթեսՀց «մտաւորական» ալգ ըմբըռ. 
նումը, թեքումը-.

Հա ս ո ւն ո ւթ ե ան փու-էր կը ՚յոլրաբ^րկ 
^^ւ՚-քին 1սոր ձիութիւն, անցնող հինդ 
թ ա տ ե բակն ե ր ո լ ել զանոնք մ իջարկող ու 
այս աղամ վիպական վաստակին նոր ո. 
րակ բերող «Կինը» վիպակի լնդերքէն : 
Յաճախ մեծ թատ երա կն ե ր ո լ ստուերին 
մնացած այս վիպակը, գլխաւոր կերպար­
ներ IJ ոլրէնի ել Մ ա րդա՚ր իա 3 ա ե կրն ի
միջոցով, տպաւոր էր չ խտութեամբ կր
հարցադրէ մարդկային կ ա ց ո ւթ ի ւն ր'
ընդմէջ կենսաբանական, կենդանական 

Ը հւ հոգե—մտաւոր ձդւո ո ւմն եր ու 
ո լորտ էւն. խնդէրր ը անիմաստ ճա կատա_
գրի մը իմաստաւորման . ուրեմ^ միան­
գամայն թեմա թիք առընչո ւթեամբ կապ_ 
լելով առաջիդ մեծ թատ երակներ ուն' 
«Հինւ Մս տ ո լածն ե ր» ո ւն ել «Կայսր»ին-, 
Այս գրուածքին ուղղակի ընդելուզուած' 
կը պատկերոլի կա րգա վիճակդ արուես­
տի գործին շանթեան արուեստին — Մոլ. 
րէնի ստեղծած գեղանկա՛րով եւ բնորդ 
բմշկոլհիին այգ գործին մէջ ստեղծած 
«պատոոլածք»„։/: Այսպէս առած' Աոլ- 
րէնը մէկ տար՛բերակն է տաճար կառու­
ցող վանահօր , նոյնպիսի երկդիմութեան 
առճակատու՚ած {եկեղեցին ո՞ր Մ ա ր կա­
մին է նուի րուած - Աստոլածամօ՞ ր , թէ իր 
-<ին սէրին...). ե՛լ ի հարկէ մերձ ազ­
գական է աշխարհակա՛լ Օհան Գոլրգէ. 
նի -. Մինչ «վեստալուհի» Ատեկրն,, կը 
ներկայանայ զուգահեռ' նոյն Մարիամ 
իշխանուհիին , ապա եւ _ի հարկէ, դեռա­
տի Հաննային-, Երկերու այս եռաբանու­
թեան հիմքին մարդՀ, է, ա ս ո ճւ֊բանալսր 
կենդանին , որ կր ձգտի ղերծանիլ անաս. 
նոլթենէ , վերանալ, դաոնալ ստեղծա­
գործ : Այս առընչոլթեամբ կ'արմէ, ա- 
ռանց յաւելեալ մ ան րամ ա սնո ւմնե ր ո լ ,
յղուիլ Աղբա՚լեսնի արդէն նշուած' 1947ի 
յոբելենական հանդէսի կոլո վերլուծու­
մին ,

Յայց ոլշագի՛ր . «մտ՛աւորական հար­
ցադրումն եր»ո լ բնորոշումը առնել իր 
նախնական իմաստով' կրնայ տանիլ սխալ 
տեղ : Էլ արդէն այգ չէ աղբալեանական 
վերլուծումին հիմն՛ական շեշտը : Ընդհա­
կառակը, Հոն թէ այլ առիթներով, քըն- 
նաղտտը նրբին դի տ ո զո ւթի ւննե ր ո վ կ'ա ր- 
մեւորէ շանթեան գործին մէջ «պատկեր­
ներու» , գոյներոլ-երանգներոլ , ինչպէս և 
«ևերթլչոլմ»ի գերը: Շանթեան կառոյց­
ներու հիմնական յատկանիշը պատկե­
րային _ խորհրդանշական թելադրակա- 
նութիւնն է , յաճախ առասպելային տա֊ 
րերքի հետ համախաոյլ {միթոսներու օգ­
տագործում) , արամային-իրական կացու­
թիւներու ներումին համադրոլած : />

, այս գիծերն են առիթ տուաք,, բան֊ 
գէտ֊տնգէտ գրիչներու' հեղինակս, ւոր 
շեշտերով Լ. Շանթը հեաեւտկ-հետեւորգ 
յայտարարելու գերմանօ֊սքանտինաւեան 
գրականոլթիւններու կամ դպրոցներոլ 
վկայակոչելով ԻպսէԱներ , կիցշէներ եւ 
այւմ՛ յաճախ իրենց անծանօթ . Հ

Ուրեմն բանի մը բառ ալ' Շանթի 
ընկալման մա՛սին . բնկալում՛' իր յ.^' 

մորնա՝ կտկէ) ցնե րէն ։

Ուրոյն գիծերու, շե չտուայ <Հ 
րութիլն»ներոլ այսպիսի գումարով J ' 
ա՚1 զարմանար շանթեան գո.,չՀ
իր ատենին առաջացոլցած վերապահոլ՜ 
թիւններուն , երբեմ՛ն ուղղակի մերյո 
մին համար, յատկապէս հայ դրականէ 

թեա՚ն աւանդական դէմքերէն ոմսմ, 
մօտ. եւ հեղինակի պիտակում ին' իբ^ 
տարաշեշտ , «դուր սեցի» .... Այսպ^,
դե՛ռ դարադարձի գծին մօտերը' 
վանգագէի մը նախնական իրապաշԱ,Ոլ 
թեան գրէաոքհ մեկնող ելոյթը Շանթի ա. 
ռաջին տասնամեակի գործերուն 
սին. «Մենք կարօտ չենք հեղինակիդ 
րոսների՝ գրքերից ՔադՈլած դասազ^ 
թիւ!ն|ներին, պերնախօսութեան . մենք Q 
րանցից պահանջում ենք կեանք. GpuiQf 
պիտի ւներկայանաց մեզ պատկերներով, 
գործերով, շարժուն, կենդանի, պիՀ 
ապրեն , մտածեն , զգան , ել ոչ թ!է դատո 
զութիււններ անեն» 2 ;

Այլ է Ա • Օշականի մը մեկնակէտը, ի 
րեղ, համար շանթեան կերպարները սոսկ 
հեղինակային ա շիսա րհ ահ ա յեա g քի 
րով,եր» են, աոՏալել ստեղծուած եւրո­
պական սեմպոլիզմի ազդեց ութեան տակ. 
խեցեվճիռ' ի դէպ' բաւական անսպաոէ 
թ՛ : գալով «Խորհուրդներու Աեհեան»ի մր 
կամ՛ «Մնացորգաց»ի Հը հեղինակէն, լա'Լ 
ծանօթ՝ իր յածո ւմնե ր ո վ ֆրանսական թկ 
այԼ եւրոպական գր ա կան֊զր ագատակտն 
հոսանքներու շուրջ, կամ իր կերպար­
ներու հանգէպ ինքնիրեն վորհած հեղի, 
ն ակա յին «աղա տ ո ւթ իւնն ե ր ո վ» 3...

Այսօրինակ քննա դա տ ութ ի ւններ լրիլ 
կ՛անգիտանան շանթեան վաստակի հա­
մադրական բնոյթը: Պատկառելի ձեռ֊
նտրկ' ե՛լ իբր հայ ինքնութեան սեւեռ, 
ման ճիգի նորոգում , ե՛լ իբր ստեղծում 
գործերոլ , որոնք ազգային մշակոյթի 
ենթահողը կը հ՛արստացնեն նոր տեսակ­
ներով: Անգիտացում' որուն լաւագոյն 
պատասխանը Լ. Շանթի կողմէ, այնքան 
բնորոշ իրեն, եղա՛ծ է օհանգուրգէնեան 
վեհափառ ան տ ա ր բե ր ո ւթի ւն մը 4:

Նոյնիսկ մտաւորական պայծառ հորի­
զոնի տէր Աղբալեան մը, ել այն ալ' տա՛ս, 
նաւ մեա կ Հը աւելի ուշ , «Հին Աս տուածն ե- 
ր»ու առիթս վ , ս կզրնա պէ ս պիտի րանա- 
ձևէ վերապահութիւն' նոյնպիսի հիմնա- 
ւո րումով _ օտարամուտ դրական րմ բ բռ­
նումներ, մտացածին կերպարներ ել կա~ 
ցոլթիւններ : Ըանաձեւում' որ հալանօ­
ք՛ էն կրնանք տարածել գոնէ մա՛ս՛ամբ, դէ. 
պի ե ւո , դէպէր ւէ էր՚պւս էխ ե ր ո լ ել ւսոաէխե 
թւստերսրկխերու շբջսւնը, ուր հաւանօրէն 
կազմ աւո ր ուած է է1 բ ր տեսակէտ 5 : Հի"՛-
ց՝ախա ռն , ուրեմն նաել ներ քէրն պառակ- 
տում մը ցուցահանող, Լ. Շ անթէյ դո բծէն 

աղբալեանական վերլուծում^, անոր հո- 
էոլԼոյխը և[1^յսւյ ծաւա՛լուն մենադէտու- 
խեան մը նքրւէձը դարմնալ, rJnJtf տալու 
թէ էրն չպէ՛ ս դրա կան ծրկ ^Ը, վաստակ 

Ը փոփոխծն , կը յեղափոէսեն զէլր^^
ար J-եւ ո րե լու կ ո չուած քննադատը , ւանոր 
կեցուածքէ։ Պայմանաւ անշուշտ, որ 
քննադատը Աղբալեանէր մը արմանիրեն- 
րը ոմնենայ . . . յ Հոս կարելէր է միայն նը- 

î որ Աղբալեան հ էր անալի կ^ տնտեսա' 
ւէա րէ իր վերապահութիւնը վեր լուծական 
նոյն ու միակ փորձի մը (թո*ղ ը(ԼաJ ծա­
ւալունէ սկիզբէն մինչեւ եզրա յանդումը) 
կ^ամբո ղջա ցն է վե րափոխելուԼ
իր հայեացքները — տրամախոհական հա­
մադրութեան մը մէջ յաղթահարելով իր 
պառակտումը :

Ահ\ա Լ. Շանթ—մարգը եւ իր դործը 
ամփոփ տրուած' շեշտօրէն անհ՝աւո-ին լկ­
նութեան մը յատկանիշներու զու-Յա^տ 
նում ով ։ թէեւ ե ր բե’ ք անջատ ու իր՛է
ւած հաւաքականէն, ս\ա կա յն անիկ,ս
-ըսՒ- կը րնո ր ո շուի առաւելտրար «՛/[’[՛' 
սոլթետ՚մբ» î UJ լ կարծեմ փաստը, թէ * 
ւՍւԼ՚^^վ «տիպակսպ, հ՛այ մարգ» , u,JunL- 
հանգերձ այնքան հարուստ ել արդասս1՜ 
բեր ինքնութիւն է , _ ոչինչ ունի զի­
մանալի : Կ՚արմէ հոս կրկնել իր գէ"'’"՜ 
ղութիւնը, վերը արդէն վկա յա կո չս ՚
«Հիմա սկսեր եմ մինչեւ անգամ ազդայի՛11 

դաոնալու, սիրելՈլ համար պէաք է հե֊ 
ռանալ երեւի» : Անշո՛ւշտ ահ, աւելի կԸ 
“Իրէ' երբ... մեկնած է, հեռու է՛ Եթ 
հեռու կը մնայ , կը խ ուսա փի «ներսթ 
օէրէ՚ե, այնքան յաճախ հեղձուցիչ, կը^՛ 
նաբան ու ամուլ . . .

Մեկնած' ան կը մնայ միանգամայն 
ներկայ, ներ-կա՚յ. կը մնայ' տեւակ^ 
ու համամտմ մ եկնո ւմի.վե ր ադարձի
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ԱՐՈՒԵՍՏԱԳԷՏԸ Եհ ԻՐ ԲՆՈՐԴԸ
(Շար. Ա. էջէն)

յ.„ւմկալութի ւնը , մարմնեղէնի,
՛Աշխարհայինի մերմում ը, անոնցմէ 
վե ր եր^՝ալու ձգտումը պայմաններ 
են արուեստ քէ գործին-. Անշուշտ, 
վէպիե մ ԷԼ) սկհ'ԼԸԸ էեինոլհին ալ 
կր թելադրէ Ա՛՛՛րկն ին «միշ տ վեր, 
միշտ վեր, հորիզոնէ հորիզոն , նոր 
ճիգերէ նորագոյն ճիգեր ; Ջեր հո­
գիին այԳ անվերջ ձգտումն է ձեր 
ամէնէն մեծ գեղեցկութիւնը. . . խ ր- 
կարեզէք ձեր այգ ձգտում ր , ձեր 
ա րլ հարաւը, ձեր խարխափոլմնե- 
րր, ձեր երազները»-. 7

ճշդեմ . հոգեվերլուծութեան մէի
վեհացումը (sublîmâtion) խոտոր, 
քաոսս։ յին ու քիչ թէ շատ քանզի չ 
ո լմ՜եր ուն կր վերա բերի ել ոչ աո- 
լոր սեռային ումերուն, որոնք ան- 
պայման խանգարիչ չեն-. Անոնց 
խո ւփանումր կրնայ դառնա՛ լ խ "՛ն­
զար ի չ՛- Ւ '•"'րկէ Աղբալեան չի թե­
լադրեր որ սեռային զօրութ իւնր 
սլէտք է ենթարկուի ճ գն ա լո ր ա կան 
սանձումի կամ հերքում ի, թէեւ 
ներքին ի ի պատկերը սանձում է աւե­
լի բաներ կ'ըսէ- Արուեստի երկի 
ստեղծումով արուն կր գառնս։ յ 
այր, էգը կր գա ռնա յ կին-, է’ այլա­
փոխուին : Այսպէս Աղբալեան 
կԸ վերտ պահէ շքեղ դեր մր, „ր է 
նպաստեէ f1 ստեգծու-մփն՝
տեսակ մը կամովին ինքնազսպու­
մով*. էգ-ը այս պարագային ոլրիչ 
բան չէ եթէ ոչ օմանգակ մր, դե­
ղս։ րո լես ւո ա կան երկի ստեղծումին 
սատարող գէմք մր Որ ատով կր 
դառնայ կին : Ա՛չ մէկ խօսք իլզանր- 
կա ր ի պատռուածքին մաս ին-. Պէ՞տք 
է ենթադրել թէ այգ դանս։կի հար- 
ւածր ս եռա յ ին մխտական ումերուն 
արտայայտութիւնն է եւ ղանց ելի 
է եւ թէ արուեստի երկը կը դառ­
նայ երկ միայն վեհացումով- . . .Ա- 
ուսնց պատռուածքի :

րըստայնող դփրքէն մէջ՝ հ եռաւո րութեան 
br ւԼայրթ մէջ՝ «անվերջ կա պո ւած—կըտ— 
րուտհ)) _ ա յԱ \անդ.ամ ամբո ղջա պէ ս ըս- 
փիւռքցի բանա՛ստեղծ է մը բառերով ^ ... • 
Իրօք Սփիւռքի մարդն է Լ* Հքանթ ՝ 
մտքի Ս փիւռքի մարդը — շատ կանու խէն, 
չատ աւելի առաջ' քան իրողապէս պատ- 
^անիէը իրեն վիճակելիք իրա՛կան մեր 
Սփիւռքին 1 :

e* հ*

ԾԱՆՕԹԾԴՐ ՈԻԹԻՒՆՆԵՐ

(1) Տե՜ս- «Դրական Երկերուն դերը», 
գլուխ Ժ»Ր* «Հեղինակից կրած ագդեցւու- 
թիւնները» : Այս էջերը իրենց ընթացքով 
եւ խմբագրումով* հաւատարիմ են շանթ, 
եան լեգոլամտածուլութեան , անոր յըս. 
սւսւկ, անպաճոյճ ոնին Ոլ մեթոտին, որ 
կրնայ «վարժապետական» յորջորջուած 
ն11ալ Յակոր Օշականի նման յանձնա­
պաստան անհատւաւկանութեաւշ մը կողմէ, 
սակայն շեշտօրէց անձնակաց են իրենց 
րովսւղակոլթեամթ : Կուո ու ամփոֆ, ա_ 
նոնք լլերքից լուսաւորումով կը լուսաբա­
նեց Շանթի գործը, երեւութական հա_ 
մեստլթեան մը ներքեւ տնօրինելով աս 
նոր կարգավիճակը _ սեփական կազմա­
վորման ուրուագծում, կրուած եւ ըս_ 
սսանձնոլած, այլ խօսքով* լրիւ գիտակ, 
ցոլած ագդեցութեան յաջորդական գօտի­
ներ ;

Շանթի գրաբանական գործերուն այլե- 
լայլ տեսանկիւններէ անդրադարձներ ու­
նին ֆը. Շահինեան, Դր • Պըլտեան եւ 
Աըքի Յովհաննիսեան :

(2) «Աւանդական-իրապաշտ» դիրքե- 
րոլ այս յիշատակման աոթիւ, նշեմ, որ 
Շանթի գործը զանազան աոիթներով ըս- 
աուցնւծ է .անշուշտ֊ խորհրդային «սո- 
նիալ _ ոէալիգմ»ի քննադատական սլաք­
ներէն ; Անլուրջ շատերու կողքին, յիշա֊ 
ոոոկութեան արժանի է Եղուարդ Թոփ- 
փսւնի ծաւալոլց փորձը* Շանթի խոր- 
հըըղույիլլ հրատարակութեան աոթիւ 
(1968, Երեւան «Աոաջարան») : Շատ աւե. 
Ռ լոլրջ փորձ -հակառակ գրաքննական-

ՊԱՏՌՈՒԱԾՔԸ

ծ" պիտի մ եկն իմ տ' յս «մ ան բա- 
մ ասն ո ւթեն էն» ; Նշած բոլոր մեկ­
նաբաններս վէպին միակ դէպքը, 
անոր կատարը Q) ինոլհ ի ի արարքը, 
կ՝անտեսեն : Կարծէք անիկա իր սե­
ռային շատ յստակ պատկե րով կը 
խռովէ զիրենք : Հա րց է սակա յն թէ 
b ե չ դեր կը կատա րէ ա յգ արարքը 
իսկապէս -Արդեօք քանդումին մըխ~ 
տա կանութ ի՞ ւնն է միայն-. Կարելե 
չէ մտածել զայն այլ կերպ, ի ւլք լ 
արուեստի երկի ստեղծարար հար- 
Լած : Այս հարցումները կր նշանա­
կեն ան շո լշտ որ «պատռուածք» կո­
չածս վիպային հնարք մ ը չէ , վէպը 
աւարտելու ձեւ մը-. Ուստի՝ անհրա- 
մեշտ է որո չել գրութեան մէջ սւն որ 
օրինավիճակը :

Անկէ առաջ !լ արմ՜է նկատել ոը 
գրութիւնը Տ)փնոլհփփ ժ՜եստ փն 111 ՜՜ 
*^էո*-ն մը չփ տար* Ահա տոզ երը* 
«Ս ա եկըն բնազդօրէն , առանց գի~ 
աակցելոլ վերցուց սեղանէն առտ~~ 
ջհն հանդիպած դանակը, գինիէն 
ազգուած սաներովը երկու քայլ ր- 
րաւ գէպի նկարը ել յան կա րծ սեն­
եակի լռութեան մէջ ըսուեցաւ վե՜~ 
ըէն^վար պատռուող քա թան ի խ ըզ- 
ճուկ ճոռոցը» (Ավ 124-125) : Ն'«֊
խւսգասոլթիւնր կր կտրոլ b եըկ ու՜ 
քի եւ կնոջ մեստէն !լ անցնի կտաւի 
ճռոց ին : Կոչենք զայն շատ արագ, 
կէս—գինով վիճակի մը մէջ գո րծ ը~ 
ւած արարք, որ թարգմանութիւնը 
էը գտնէ նախադասութեան ալ մա­
կարդակին :

Պատռուածքի թեման վէպին մայր 
թեման է: Ան կր յայտնուի համ եր­
դի ընթալյքթն , երբ Աո լրէն կարծէք 
առաջին անգամ ըլլա լով կը գիտէ 
էհինոլհիին գիմագիծերր հեռուէն, 
կհնր ե րամ շտո ւթենէն տարուած'

գադափարախ օսական կաշկանդումներու 
անխուսափելի ագդեցութեան :

(3) Յակոր Օշականի կեցուածքը հան­
դէպ շանթեան գործին, սկսած «հար- 
թենք»եան շրջանի իր ընդերային մեր­
ժումներէն , հազիւ որոշ մեղմացում պիտի 
արձանագրէ «Համապատկեր»ի տարինե. 
րուն: Մեղադրանքը միշտ նոյնը է - սկըգր֊ 
նական գործերու պարագային* գրքոլ. 
նակութիւն . մեծ թատերակճերոլ շրջու­
նին' ոչ_ինքնաւրոյն հետեւակութիւն սեմ- 
պոլիստ դպրոցի : էր րալէ հոս նշել , որ 
Լ. Շանթ աոանձին չէ* իրր օշականեան 
«վաւերացումէն» զուրկ մնացած վաւե­
րական հեղինակ • • • :

(4) «Դրականութեան ոստիկաններու» ե. 
րեւոյթը, երէկ ինչպէս այսօր, ինքնին 
անջատ նիւթ ու հարց է, ծանրացող մա_ 
նաւանդ* երթ, ինչպէս յաճախ կ՚ըլլայ , օ- 
շականեան որակի տաղա՜նդ մըն ալ չըն- 
կերացներ իրեն իրր չքմեղանք : Ու իրր 
բնորոշ գիծ կ՚ունենայ յատկապէս խու­
ժանային մտասեւեոումը • • • ենթադրեալ 
«օտար ազդե ցու թիւններ» հալածելու : Ե՜ 
րելոյթին դրդիչը , ուղղակի թէ անուղղա­
կի , գրական տգիտութիւնն է, ծանրացած 
նախ՛ապաշարումներով ու եսակեդրոն 
նեղմտոլթեամր :

(5) Հետաքրքրական է հաստատել ու 
հարցադրել Ն- Ազթալեանի քսանամեայ 
լոութիւնը* է. Շանթի գործից ա՚ոջեւ, 
«Երազ 0րեր»ոլ նուիրած իր սկսնակ քըն- 
նադատի ելոյթէն’ 1893էն' մինչեւ 1913 ՜ 
եթէ անշուշտ չկան մեր հասողութենէն 
դուրս մնացած մամուլի նիւթեր • ■ • :

(6) Դիկողոս Աարաֆեանի «Միջերկրա­
կան» քերթուածէն :

(7) Այս կապակցութեամբ _ի դէպ- ան- 
շահեկան պիտի չըլլար զուգահեռ մը 
անցընել Լ • Շանթի եւ ուրիշ մեն՛աւոր մե­
ծութեան մը* Կ- Զարեանի միջեւ, նոյն­
պէս բնակիչ* նոյն մերձաւոր հեռալորու. 
թեան, մտքի-հոգիի Սփիւռքին :

կր սլանար «վեր, միշտ վեր պատ- 
րանք նե րուն անհուն կարօտով ր , ու- 
նայնոլթիւններու անյագ ծարաւո­
վը- - ՚ ! Եւ Աո լրէն յանկարծ անդի­
մադրելի պահանջ մը զգաց, որ եր­
թայ, երթայ իսկոյն ու պատռէ 
բիրտ ձեռքով ազվկան ա յգ երերուն 
երազները ու քա շէ վար, գնէ անոր 
ոտքը պինդ հոգին վրայ» {ԵԳ 96) • 
Պ տտռելու ցանկութիւնը այստեզ կը 
բանի իբրեւ պատբանազե րծում . 
այդ ղթ՚ւղ նայուածքը գը~
zz. եհկ ութեան ոլորտին կը պատ կա­
նի : Աւելի անգին' Շանթ ասիկտ կը 
նո յնացնէ գրեթէ նից չէական ու­
մ՜ ին, իրապաշտութեան {ԵԳ 103) :
Ուրեմն' նկարիչը կր թելա գրէ ոչ 
թէ «իջէք իջէք երազներ», այլ աշ­
խարհին գրականութիւն ը-. Պ^տռրլ 
ղը կը հևրքէ պաշտամունքը՝ վես­
տաըուհփին՝ գփցու հհհն ու մ ուսա­
յին պաշտամունքը, որ փարումի, 
միացումի գեղագիտական վերացու­
մի գրեթէ իտէալիստ, ինչպէս 1լ ըս- 
լի, ես պիտի ըսէի անխառն ար­
ուեստի կրօնական ըմբռն ո ւմ-կեց- 
ւա ծք մը կը յոլշէ ; վեստալուհին 
հռովմէական հեթանոսութեան մէջ 
վեստա աստուած ի {տան, րնս՚ա- 
նհքի, օճախի} ծէ ս լ.ն նուի րուած 
կոյսն է: (ՒԱ- գարու որոշ օփերա- 
ներոլ թեման (Նորմա: Վեստալու­
հին) : Անիկա խո րհ րգան ի շը կարե­
մ՛ է նկ ատել մաքուր բաներոլն, 
չբացուած, չ՚լո րծած ուած, չձեռնը- 
լած-. Աուրր-

՝1.է"[ի վե րջա ւո րո ւթեան պատռը- 
ւածքի թեման 1լանցնի նկարիչէն 
մ ոտ է լին- պատռողը {իինոլհին է եւ 
պատռոլողը նկարիչն ու ասոր նը~ 
կարը. Աղջիկը հա րոլածնէ , նկարի­
չը հա րո լած ընդունողը : վէպի
կառուցման մէջ թեման այսպէս 
շատ ճարտար կերպով կը չրջուի, 
ներգո րծօնը կր դաոնա յ կրաւ ո րա­
կան :

Նկարհչր կը փ աԸհ «վես տա լո ւ- 
հիին»-. Ո՞ր չափով արգէն չէ ըս~ 
կըսած պատռել իր բնո րգը, հարց է 
{նաեւ պատռոլիլ} • Այս փարումին 
շնո ր-, իւ նկարիչը դուրս կոլ գա յ իր 
ամ լո ւթենէն, հեգնանքն ու ս ար­
քա զմ ը կը ձգէ մէկդի, ա րո ւեստ ի 
հանգէպ սնուցած թերահալատոլ- 
թհւ-նը կր զանցէ, կը սկսէէ ա շխա՝— 
տհլ, արւ1հկը կը վերածէ նոր 
ստեզծագո րծութեան : Աա յ տնօ ր էն 
«պատրանքը» զինք կր հմայէ-.

Պատռուածքի թեման կը վերա- 
դառնայ միայն վերջին հանգի պոլ- 
մին, ճիշդ այն պահուն երբ խոր- 
հըըդանշական տեսարանի մը մէջ, 
ադ^_հկը նկարիչի գլխուն կը զետե­
ղէ վարդերու պսակ մ ը-, ՛Նկարիչը 
նոյն սլս ակը կ՚առնէ կը զն է աղջկան 
դլխ ո ւն ել երկար խոստովան ու թիւն 
մ՝ր 1լ ընէ . «ես քեզմով ճանչցայ 
կնոջ մը ի ս կական ա րմէքը, քեզ- 
մ ով ստացա յ նորէն լքած ո գե լո ր ու­
թի ւննե րս, քեզմով ստացայ վե ր ըս~ 
տին կորսուած աշխատանքս-, խա յէ , 
այդ պատկերը, ես գեռ հմ ոչ մէկ 
աշխատանքս այսպէս չեմ սիրած. . . 
Տես, այգ նայուածքը-. Ես երբեք, 
երբեք պիտի չմոռնամ, Մ ա րգր իտ , 
այն իրիկունը քո։, սենեակդ' կրա­
կէն գէմ, մի՞տքդ է։ {Նշմարեցէք 
այս յանկա րծա կի անցեալը} ; Աս 
այդսլէս հ՚սըը գեռ երբեք չէի ղդա- 
դեր ստեղծե լու պահանջր, ստեղծե­
լու ումն ու ստեղծե լու: հաճո յքր : 
Ե" ՛Այդ ըս է" Ը ը պարտական եմ քե~ 
զհ • ' ’ Եւ ահա ջերմ երախտիքով կը 
հանեմ գլխէս այս սլս ակր ու կը 
մեկնեմ քեղի, դուն, որ իմ մուսաս 
եղար. / ֊Այսինքն ք ու. մոտէլգ. — Z»— 
զալ ա ղջ կա^յ չո ր պատասխանը',) 
(ԵԳ 123) : Այգ չոր պատասխանով 
կր սկսի պատռու ածքը :

Մհնչ այգ, մինչեւ այդ պսւտռբ- 
ւածքը դմուար չէ նշմարէ շ որ մենր 
կր գտնուինք, գոնէ երեւութապէս , 
արուեստ — պաշտամունք — վեստա- 
Լոլհհ կա չուածին մէջ՛. Տեսակ մր 
անա րիւն մ իջոց ի •. Ար բո ւթեան-. Ա-

ր եւո լթա պէ ս նկարիչը ոչ[մԼ կը 
պատռէ -, Կը նկարէ կնոջ գիմ ան կա­
րը : Ոնորդ ին ու նկարիչին յարա­
բերութիւնը ներդաշնակ կապ մըն 
է, երազային, պատ րանայ ին, յա~ 
փըշտա կութեան , գաղտնի, չգիտ­
ցուած ցանկութեան, Որ իր աւար­
տը կը գտնէ պսակադրութեան, 
թագադրութեան հանդէսով (ԵԳ 
124), որ սրբազան ա րա բոզու­
թեամբ մը մերձեցումը կը դա րձնէ 
կտ րե լի : Պ սակէն ետք ս պա ս ե լի չէ՞ 
առագաստի սենեակը- Այսինքն' 
բացումը-. Արդ' բնորդն է որ կր 
դառնայ ներզօր-. Ան կ'առնէ սեղա~< 
նb զ՛ոնա կր ել կը պատռէ նկարը, 
նկարհչէւն սլատ րանքը. պա չտա- 
մ ունքային յարաբերութիւնը- Ա ըս~ 
տակ է անշուշտ ոբ տեսարանը ամ~ 
բոզջովփն սեռային բնոյթ ունիտ

Ա Ոլրէն նախ այգ վե ր էն վար 
պատռւածքը կը հասկնայ իբրեւ իր 
երազներուն անկումը կոպիտ ու ան­
գութ իրականութեան մէջ (ԵԳ 
126) : Ուստի կը չարանայ ել նկա- 
Ը Ը կե. ^ետէ մէկդի ; Կա րծէք տյն 
որմէ խուսափեր էր կը յայանուի ։ 
b'u,JU ես վստահ չեմ որ տյգ պատ­
ռուածքը իր ուզածը չէ, քանի որ 
իր ուզածը պատրանքը չէր խորքին 

է^, այլ ո,-րհլ ըտն : Առ ա յմմ կը 
կանգնի, յուսահատ , նկարին գի~ 
մաց, ինքն ալ պատռուածք մ ր* 
«Ւսկ Աոլրէն կեցած էր անշարմ ու 
քարացած իր պատռուած նկարին 
դէմ- պատռուած նկար մըն սպ ին­
քը- - •» (ԵԳ 125) : Աւելի անգին• 
«Հհ մ ա հր Տէջը յ-դե ածութիւն մ ր 
կ՛որ միայն եւ... սլա առուածք մ ը-, 
Պատռուած էր ամէն ինչ- ել աշխա­
տանք ել ջանք, ել հաւատ, եւ ոգեո- 
րոլթիւն , ել մտերմութիւն, ել ՛Ա­
մէն յարաբերութիւն տյն աղջկան 
հետ» (ԵԳ 126) : Նկտրի պատո.ր- 
ւածքէն նկարիչի պա տ ռո ւածքին 
անցումը պարզ փոփոխութիւն չէ • 
նկարիչը նկարն է, աւելի ճիշդ' ն բ- 
կարը նկարիչն է։ Նկարին մէջ nt- 
հետ պաւորւու֊ոգ նկա րփ չխ է •

վՀանփ նկարփ պատռոլահ^ ով ազ- 
ջ.ըկ ան հետ յա րա բե րութ իւն ը պա­
ս՛ ըռոլած է, այսինքն' կտրուած, 
նկա րի չը կ՚երթայ աղջկան տուն ը : 
!2ի գիտեր ինչո՞ւ կԴր թայ . Ինքն ալ 
հԱ՚ Ը9 կս՛ տայ ա րդէն : Ընթերցողը 
կըն դո ւշա կե ը փ ս կա կան պասյճա^ 
ռր. հասւռսւլոել np պատռուածքը 
աեվի ունեցած է իսկապէս եւ վերջ­
նական է-. Այցելութիւնը կոլ տայ 
իր արդիւնքը-. Աղջիկը փախած էէ 
Անո րգր չկայ այլեւս-, Ալ այսւոեղ, 
յանկարծ, մ ՛ո ո ր ո ւմն և ր ո լ հոսան- 
քին մէջէն կը յայտնուի սլա ս։ ռր՜՜ 
ւածքին միւս ն չանա կո լթ ի ւն ր - «ԻՀն չ 
"՛լեւի ազնիւ ու աւելի վսեմ, քան
այ՚Ւ ւռհկ ոլ հ11՛ րունկ ս էրը՝ հ՜նձ 
աւելի բարձր ու հզօր, քան "պգ լր­
՛՛իկ ու հպարտ անջատումը» (ԱԳ 
128) : Ց ա յտն ի չէ՞ որ սէրը կր 
յայտնուի անջատումին մէջ՝. Աէրը 
պատռուածքին մէջն ի"կ է-. Նկարի- 
չ ր ս կիզբէն չէ՞ ՚ր ուզած պատռուած­
քը՛է Եւ ահա t Սկիզբը վերագ՚ոնր— 
ւ՚"ծ Հ՜ ։ Անա ց ե ր է պատռուած պատ­
րանք մր-.

Նկարիչը կը վերադառնալ ա շիւ՛ս- 
տա հոց-, Կը մօտենայ նկարին, կր 
նայհ՝ «Շրջանակին մէջէն կր նա- 
յէր պատռուածքը, խ"ր ոլ- էա յն
‘Լէըքհ ^Ը նման» (ԵԳ 128): Ասոր
ու նայուածքի խնդրին պիտի անզ- 
ըա՚լառնամ քիչ մը անգին-. Երկրորդ 
փուլով մը երբ շրջանակին պրկռլ- 

Դ ր կր թ՚՚ւլցնէ բոլորովին «Երելս՛- 
ըհն նորէն այն երկու աչքեր ուն խ ՛l- 
հոգին տյգ երկոլ ա չքե բուն խ ո~ 
րէն-, Առւրէն յափշտակուած կը 
նայէր. -.»-. Գրութիւնը կր խօսի 
վճիռէ մը (բառին երկրորդ գո ր- 
ծածո ւթիւնն է} Որ թերեւս նկարը 
այս կամ ախ ձեւով սլա հ պանե լն էէ 
Աակայն տյգ ընելու համար ան-
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'.րամեշտ կ որ '.աստատ ո լի կամ 
վե րահ աս տա տուի կապը, ՛" J^ "P 
3)ին ո ւհ ին խզած է իր՝ մեկնու­
մով՝. խկարիշը պկտք կ ընդու­
նի որ այդ մեկնումը նշա հա­
կա լից կ ել անհրամեչտ '. Մ ի “՛Հհ "՛- 
միայն խորհրդանշական կ այլեւս , 
եթկ կ'ոլղկք հոգեկան՝, Եւ անմիիա- 
պկո • «Ով, չկր պա առուած խն չ որ 
եղեր կր իր ու այդ հոգիին միջև, ա- 
ա Ւև ա շ է ր !լբ*հւս ր ւղա տ ո.ո ւ՜Էտա է 
կա էր կեանքէն ամէնէն աղու որ ու 
ամէնէն նու՜րբ ու ամէնէն ներդաշն 
նակ կապն կ ր : Այղ կապը պէաք կ [’ 
մնար. . •» (ԵԳ 129) : Կապը չէ ["PT՜ 
/«/ձ՜, կապը, յարաբերութիւնը կր 
՝ տ բուհս՛ կո լին ՝. Ւն չի'ն հեա լ !/" յհ 
•ստեն ճիշդ, պիտի Լ՛ լէ՛" լ՛ Ը"ե[' 3) ի~
նուհիի հոգիին հեա, ա յնւ "ր նկա֊ 
րի շի հոգին UWUlfr կ կտաւին՝. 'Բանի 
որ 3)ինոլհին ֆիզիքապէս բացա­
կա ք կ ա յլեւս կա րե լի կ ըսել նկա­
րի շր կ/՛ պահէ կապը անոր փա խուս՜ 
տին, հետ, անոր անհետաgm մինւ ։ 
կ, կարը պահպանելով նկարիչը կր 
պահպանէ կապը պատոուա ծ՜քին 
Հ եա :

Աքդ նկարն կ որ /լր ցուցադրուի :

ԴԵՂԱՐ ՈՒԵՍ ՏԱԿԱՆ ԵՐԿԸ

Ինչպէ՞ս հաս կնա լ այս բո լո ր ը որ 
կր կազմակերպուին պատռած 
չպատռուած ն կա ր ին շոլքջ :

Պ ատռոլածքր սերտօրկն կապ- 
ւած կ Երկի ստեդծումին հետ՝. Ը~ 
սի սկիզբէն մինչեւ ՛Լերջը ՝■ Ամ"'['
շնո րհիւ ոչ մէայն ա րուես ւո աղէ ա ր 
կ՝անջատուէ մոաէլէն՝ այլեւ երկը 
կր դաոնա յ անջատ մէաւ՜որ*. 1Լն~“ 
չուշտ նկարը կա ր աշխատանոցէն 
մկջ, նկ ա ր ի շը ղա յն g"jg տուած 
կր Ա արսին, յետոյ մ ո տ կլին : Անի­
կա հասած կը նոյնիսկ մինչեւ տե­
սակ մր պսակադրման, բայց անոր 
բացումբ տ եդի չկր ունեցած : Ո՛վ 
չէ նկատեր որ ն կուրը գո յ ու՜թ էլ՜ն 
կ՝ ո ւնենա յ երբ կէն ր կր փա խչի♦ 
երբ արուեստագէտը կր լքկ զայն, 
եւ երբ երկը պատոուելով անկկ, 
անկկ անջատ ո լե լո վ ինչպէս ար- 
ւեստագկտկն, կր զետեղուի պատ­
կերասրահին մկջ՝. Ար ուես տ ի երկի 
մԸ պայմաններէն մէկը չկ՞ ասիկա՝. 
Երկնել բան մր եւ անկկ մէկէն ան­
ջատուիլ ; Կրականութեան պատ­
րանքը գար ձնել պատրուակ ու գալն 
պատոեյ :

Արդու րեւ' պա տոուածքր կր բա­
հի իբրեւ տեսակ մր ւի ո իւ աբ եր ո լ- 
թիւն կամ խորհրդանչան, թելադ­
րելու '.ամար երկի ս տեղծո ւմ ր'. 
Ա ակա յն այղ երկի ս տ եղծ ո լմ ր !լ են­
թադրէ ներ յայտ հարցում մը՝ ի՞նչ 
կ գեդարուես տա կան ևրկր : Պատաս­
խանի տեսական փորձ մ ր կա յ Սեոն 
ու նիւթը րանահիւսութեան աշխա­
տութեան մ կջ :

Այսպէս 1լ ամփոփէ Շ ան թ երկի 
J ր երկ դառնալու, այսինքն ար- 
ւեստի գործ հո լովո յթ ր. «Երկի՛ մր 
անկաիյացումր կապէս արդիւնք կ 
կրկնութեան • երկի մ'ր Հ ան ր ա կան ա- 
ցումր նմանապէս սերտ կապուած 
կ կրկնութեան . կրկնոլթենկն կ' աո֊ 
նէ իր ծագումը նաել բանահիւսէս- 
կան երկի երրորդ հիմնական յատ­
կանիշը Որ կ արտայայտութեան 
մշակումը, այսինքն' ըսելիքի յրդ~ 
կած , կոկած, գեզ ե ց կա ց ո լցած ու 
կա տա բե լադո րծած ր/յա լր» ( ԵԵ
264 ) :

Կարելի կ դիւրաւ ն շմա րել որ 
Շ ւոն թի մտանող ո ւ՜էմեան մկջ կրկ­
նութիւնը մեծ գեր կր կատարէ՝. 
11 իայն Ակ կրկնո ւթիւն ր ս ե լով
Շանթ նկատի ունի քանի մր բաներ, 
կատարել ինչ որ մ կ կ "լ֊[՚իչր կը կա­
տարէ , ընել վե ր ս ւո ին ինչ որ ելլած 
Լ , վե բարամադ րեյ էն չ որ կա յ ՝ °րՒ 
նակ ապրումը* Հքանթեան տեսու՜ 
թ ji ւն բ Հ էմն ո վին ա ր ի ս տո տե լե ան 
մ|1(1 եսիս// (նման՚ողոլթի՞ ւհ) յդաց- 
քին վ րա ւ կր հիմնուի՝ Ասոր քննու­

թիւնը չատ հեռուները պիտի տանէր 
զիս '• Ե ը բա լա ր ա ր ո լի մ նկատե լով 
միայն որ վէպին իւղանկար ր ու­
րիշ բան չէ եթէ ոչ ղփմանկար մը 
ել նկարչին նսլտտակը եղած կր քԸ~ 
նո րղինւ «հոդին աոնե լ» , [‘^1կսէկէյ 
կ՚ըսէին հին դիմանկարիչները եւ 
Որ ՛Շանթի մօտ կը դառնայ ««/^£թ՜ 
կան հոգիին թսրքր, ա՜յ այդ աչքե֊ 
րուն մէջ կը պլպլ՛"յ "'.Ա' կայ^1' "P
ես կը փնտռեմ. ինչ որ նշմարեցի ան
այ աոփ կտաւ ին» (ԵԳ 112) : Վերժին 
վէպինւ մկջ նկարիչ էտուարտ մը 
ունինք, որ կր գործածէ նոյն դար­
ձուածքը ևրբ ձեռքով մատհս՚հիշ 
կ՝րնկ իր մկկնկարր՝ ՀհԳործե'լ, ար­
տադրե՛լ, ստեղծե'լ. ատիկա կ մի­
այն, որ վիշտերը կի*ամոքէ , կր ս ր րէ 
թւ քնում եղա դրանքր ու կր լեցհկ 
դատա րկո ւթի ւննե ր ը. '.ոգեկանէ ՛Ա­
մեն ա բո լմ՜ ր : Իմ երազանքիս դե
ղեցկացուցած ղկմքր առի կտալիհ 
ու փոթորիկը հանդարտեցաւ» I Ե(՝ 
53) : Հողիե առնել կտաւին, դէմքր 
աոնե լ կտաւին այո նման դարձը- 
լուծքն ե ր ր տարօրինակ են ան չ" ւշտ • 
կրնան նշանակեք տառացի , կրնան։ 
նշանակել նաեւ երկրորդ իմաս­
տակ. հոգին գրաւել, փոխադրել 
կտալինւ '{րա J ւ նոլաճել, թերեւս
«առնել» բային գրաբար իմաստով 
նաեւ՝ հոգին բնել, դէմքը ընել, 
կտտա րել, արգիլուած չէ մտածեք 
որ հոդին առնելր նաեւ հոդին հա­
նրէ լն՛ կ, անջատել բնորդին մ՛որմի- 
նկն, այսինքն' զայն չար չտ ր ե լո վ 
պատռել՝. ՝Լ,կարիչ էտոլարտ սիրոյ 
եւ ստեղծադո րծութեան հասարա­
կաց կը նկատէ «իր նմանին ստեղ­
ծագործութիւնը» (Ե Բ 53) :
/' հարկէ ստեղծագործութիւն մ ր՝!՛ 
կ, իր նմանի՛ն նաեւ՝. Իր նմանը կր 
ստեղծո լի շնո րհ իւ նկա ր չոլթեա՛ ն, 
արուեստի՞ն : Գիմ անկա րով կր եր­
կարես քու նմանդ՝. Լլաել որոշ չա­
փով թ՚Լ' րո' հոդիդ՝. Գեդա գՒ աա- 
կան մակարդակին' հասնի լ մոտկլի 
հոգիին հա մարմէբ է իորհյւգապսւշ- 
ւՈՈՆթեան մեծ ձգտու՜մ էն լք ոը է 
գտնել ու՜ պարղել է րե րո լ էսկու՜— 
թէւնը : Ար ո ւես տէ գործ ը տ յգ էր 
էւ ո րհրդա պա շտներո ւ համար*

Արղ Վէպէն մէջ մենք ականա­
տես !լըլլանք ոչ միայն գեղարուես­
տս! կան երկի մը, դիմանկարի մը 
յայտնութեան, — ինչ Որ ակն բա կս է 
ել անվիճելփ — "՛յէ այղ Ե ր կ կ՛ երկ 
դ առեա լու հո լովո յ թին :

^կիցբր եըկը կայ ոլ չկայ • Մէ՚ն՜
չեւ պատռոլածքկւ տես ա րան ր ուշ­
կս ա ատն ո ցին մէկ մնացող իւղանկա­
րը սերտօրկն կապուած կ օրիորդ 
Ատեկրնի՝. Այս մէկը կ^րսէ ինքն կէ­
րեն՝ զսՀհ , աքդ նոր ստեղծարլոր- 
թիւնը չէ՞ որ ինքն է, կ^քր» ԷԵԳ
114): Ի Լ դ ան կարը ել բնորդր նո լնն 
են : Ի՛ւ՛քն են : Իւ ղանկարր էնընոլ-
թէւ նն է բն որդին՝. Իւղանկարը վեր 
կ[՚ Ր^ՐԷ' դուրս կր հանէ ինքնոլ-
կմ իւնր :

Պէտք կ ըսեմ որ զդիմ անկար» 
բառն իսկ շկ1" J : մ իա յն զդլոլ-
ի՛ր»'. Աոլրկն երբ Յէինոլհիին 1լ ա- 
ո աջա րկէ արհեստանոց գալ, կ՚ըսէ • 
«Կ'ուզեմ նկարել ձեր գլուխ ը» (ԵԳ 
109) : Գ/Ոլկսը ֆիզիքական բան մ րն 
է> միայն՝. Ա կիզրէն այդ գլուխն է 
ոՐ էթեր գրաւած է ել ան կ որ կր 
ն կարագրկ Շանթ աշկոաւոանքկն լո­
ւլա ք, իբրեւ '.մայի չ տարր՝. Ահ տ 
ինչպէ ս * կրակարանէն մօտ bV ԴԸ՜ 
լուիս ը քքոտ}\ 3) թ՛ուհ ին նայուածքով 
կր յափշտակէ նկարիչկլ հոդին. 
զԳէմքր մնացեր կր մութի մկջ, 
քիթն ու շրթունքները հաղիլ_ կ ո֊ 
րո չու էին • ատոր փոխարկն >եշտր~~ 
՚1՝ր էր ա չքե ր ո ւն խո րոլթկւ լն ր , ո- 
բուն մկջտեղբ նայոլածքը կր վա­
ռէր. բայց ոչ, նայոլածք չէր ատի­
կա , այլ հոգիի կայծկլտուն կտոր 
մր, որ աղջկան ներքին խորունկ 
մ ու.թերէն դուրս կը ցա յտէր կենսա­
թրթիռ ու խորհրդաւոր՝. jիկ ղ ան
անյագ ու անթարթ կր դիտէր բոցե՜ 
բուն բերանն ինկած Ա՛յղ գլուխն "՚

այղ Ա՛չքերը, կըղիտէը' իր "՛մբողջ 
էութիւնը տեսողութեան մկջհս"֊1"- 
քած՝՝՝/ Կէս ղիտակիՅ 1 էէս Ըե՚"ղ 
դտկան ճիգ մըն էր ս՛['կ"'t հոգե­
կան բուոն ձիդ մը պինդ բռնւՎ"՝ 
այդ նայուածքը, խորը դրո չմ և լ՛" 
իր մտքին մէջ, որ ա'լ երբեք, եր­
բե՛ք չմ ոռնա յ : Կ՛ործ ես երկա՜ր, եր 
կա՜ ր մւս մանուկէ ի վեր իր սրոնան 
մէկ բանն էր, որ գտեր էր, անգին,
անգնահատելի բան մը» (ԵԳ 108) : 
նկարիչը կարծես արդկն կբ նկարէ 
"՚ յդ նայուածքը իբրեւ մտքին il կ 
իէորտսլէո դր ո չմ ո լած պ՚"կե ր մը՝. 
Բնորդի հոդին ՝. Գէմքր կ՛ոյ t ՚յ,,։՜ 
կասկած, րայց կը մնայ մութի ii էի , 
կան աչքերը ել անոնցմէ բխող 
լուսաւոր նայուածքը՝. Շ "՚ն թ կը 
դրէ տարօրինակ նախալրաս ոլթիլ- 
նր. զշեշտուեր կր աչքերուն />’"֊
րսւթիւնր , որուն մկջտեւլր յ-
լտծքր կր վառէր» ՝. Ակնյա յտ է "[՛ 
նա յո ւածքը աչքերը չէ միայն, "՚ J f 
անոնց մկջտեղբ, անոնց շո՛րի!’ 
զ ո ւշա կո ւո ղ դէմքի մասերը՝, նայ- 
լ ած քը կր վառի սենեակի կրւսկա 
րա րան խհ նման (բաւլմ ութիւ դ ործ Ա՛­
ծու.թի ւններ կան դրութեա h մ էի, 
որոնցմէ մին է «Ատրուշան»/! , կա­
տակով դո րծածո լած') իըրե։ դրեթէ 
մէկ մ ասն ւ՚կը բոց ե բ ո ւ. բե բնէն sf է £ 
ինկած գլուխ ին՝. Կնոջ պատկերը 
րոցավւաւ է կեան՛քի կրակէ՜ն: Ասի­
կա ւլ իմ անկա րի եթէ սշ ս "՚ : ՛•՛■՝ — 
նու՜մն է աոնու՜ազե անոր մէկ բՏւս-" 
բո չ կէտրւ 0*էման կտ ր մր կբ նայէ', 
Ա.ն կր կ աղմւս կե րպոլի ո շ միայհ
ղէմքի մր շուրջ, այլեւ նա յու աձ րի 
մր :

Ա.յդ նա յու ածքն կ որ աւելի ուշ 
պիաի դաոնա յ պատռուածք՝. Ապա 
պատռուածքը պիտի դառնայ նայ- 
՛ածք՝. Մինշ այգ նայուածքը բնո ր- 
գէ մութերէն գուբս ցայտող բահ 

րն է այրէ մութերը պտտււող էոյո 
մ ը՝ աւելէ ճէ չգ Jlîlljlft մը դուրս 
եկողւէ դ՜ուրս հանուող էնքնութէմհ
մփ) ըս է փփրը) ^Լա[1^1_է է ԸսևԼ 
կա յութէւն մը։ Ա յգ էւ ո րո ւթէ ւ֊նը 
բնորգէն էութէւնր} էնշպէս !լ ըս է 
կէ^ը էնրն էրեն բարկութեան սլա՜" 
հուճւ* Հձէնբը էր ամբողջ էոլթէւնր՝ 
էր ամ բ ոդԸ սէ րտն ո լ հողէն բացեր
Էր > ԳՐ^Ր Էր ա^ոՐ աո.ջեւ^ ( ԵԳ
124) Էո ւթ էւն ը այսէնբն' հողէն 
լոյս է ու մութէ խաղէն մէջ^ ն կա­
րէ շ է նա յ ուածբէն ու բնոր ղի ն ա j՜՛ 
լած բէն մ է ջեւ*

Գէմ ան կարը 1լոլղէ գրաւել էր ա-“ 
ղա տութէւնը՝ անջատուէ լ բնորգէն 
պատո՜ուածրուէ։ 'Լէպէն մէջ բնոր-
ԴԸ •!"•[՛“ կ'ելլկ իր դիրքկն, կր 
փ՛՛՛ի՛չի, կ՛անհետանա յ ; կյկարիշր 
"լա /"/"՛ պկ ս կր ստո լգկ այդ անհե- 
աացումը՝. Ատով իւղանկարը կ'սւն- 
կախանայ (ամկն արուեստի գործի 
պարագան չկ՞ ասիկա) • Ինչպկս 
տեսանք նկարիչը կը զդա յ սլատո ր~ 
ւածքը իր մկջ. քանի որ կ'ան քաւո­
ղը թկ' փախչող բնորդկ՚ց թկ ալ 
իր էսկ երագներս փ ս տ եղծ ած նկա՜֊ 
րկն՝ Այս բոլորը աեղի կ^ոլնենսՀհ 
որոշ ցաւի ոլ ան ձ կո ւթ ե ան մթնո- 
լ"["ոի մը մկջ՝. Որ մօտիկ կ «.երկուն­
քէ՛ ցաւերուն» : Ուրեմն' Երկի տն- 
կաիւացման երկու, փուլերը ներկայ 
են, չեմ ծանրանար աշխատանքին 
ւԼլ՚այ t "Ը երկրորդ փուլ մը չկ խոր­
քին մկջ, այԼ '"նկախացոլմր կարե­
լի դարձնող ընթացք՝ Վերջապկս 
իւղանկարի ամբո r^tuկա^յ աղա տա- 
ԴԸ"լմը '"եղի կունենա/ երբ կր 
դրուի հասարակութեան առջեւ, կբ 
դառնայ հանրա յ թէ՝.

ՍՊԻՆ

ստադկտին '.ամար պատռը՜ 
ւածքը չկար սկիզբը, ղոնկ այդպկս 
կր թււլկր , յետո յ եղաւ կտաւին վր- 
P՛" J > Ըայց կարծես չկ ցոլցադրր- 
ւած նկարին մկջ անիկա չկայ՝. Ինչ­
պկ՞ս մտածեք պատռուածք մր որ 
եղաւ, ապա գոյութիւն չունի՝. Ա- 
նիկա կ եւ չկ՝ Կարծես փոխն ի

փոխ ՝. Ա արա կարծիք մը չկ՞ . իպ 
այնպկս կը թո՛փ թկ այստեղ քպ 
ո ւնինք դեղար ուես տա կան ^ր1վ
շան թեան ըմբռնումը՝. ՚Լկպի 
բողջ վերջին պսւ ր բեր ո ւթ իՀնպ 
կԸ վերաբերին իւղանկարի ոչ 
նորոգութեան , ոչ ալ ՚Էե ր ա լ,լա 
րաստոլթեան -. նկարիչը կը 
փրկել, պահպանելնկարր, Կււուլլլ,
կԳւնցրնկ մկկ չբջ՚սնակկն միւսը, 
Գիմ անկարը տեղ կը փոխկ ■ Կարծես 
չեն թա րկո լիր հպումի ա շխ Աէլ„,„ն. 
քի մր. օրինակ քերթուածքը 
ջնջ՛է լիր, ներկ չաւելհար , կտաւը չ), 
փա կցուի ր, եւա յլե > Գանակը 
ցած—դացա՞ծ կ '.

Բ՚՚՚յց այն ատեն նախկին տպաւ։,- 
րութիւնր ս ո՞ ւտ կր : Գր ու թեան 
վարանումի, կասկածի ակիււսըկ։ս- 
թի՚-ն չկայ՝. Շանթի լռո ւթի Ըհ ը ւ։,ն- 
ղ.ամ մր եւս յատկանշական կ ՝. ի'հ՝ 
ffH./Lr'iiLj/t պկտք կ դուչակկ մեսաթ 
ն չան ա կո ւթ ի ւն ը : Խորհրդապաշտի 
մր նման Շ "՚ն թ պա րղապկս կը թԼ-

գ ւԱ ( ա հա մասէն աւելի ոլչ) . 
Ուրեմն' ինչ կր վերաբերի ոլաաւլր- 
է էսծքին' անիկա թկ՛ կայ, չկ' չկաւ, 
նո յն ատեն : Խորքին մկջ մ տած} 
մ խ րճո լած , հիւ֊սկկն ու հկնք բեկած 
ել հոն մնացած ոլատռոլածքր երո 
կր սկսի միաւ որու իլ Հ ա յերկնով սլ 
սոր /լ ըսեն Սպի : Շ՚՚մհթ ինք luլպ կ՚!ւ

bp "pb "P Հ-թաւիշի շրջանակին մկ- 
ջկն կր նայկր պատռուածքը, խոր 
ու լայն վկրքի մլէ նման»՝. Պատւլը- 
ւածքր վէրք մրն կր երր նոր կր՝. 
Մորթին վրայ անհետացող վէրքը 
կա լք խոցը կր ձդէ հետք մր, ո) 
բիծ մը որ մարդ կրնայ քերթեր 
հանեյ կալք սրբել (եթկ մասնաւոր 
ղեւլ ա դի տ ա կան ՛Լէ՛ ր արում՜ ո ւթե ան 
չկ ենթ արկուած • • •) կամ սոսկա­
կան կիտուած՛ք մը որ մորթին ան­
միջական ներքելր կր գտնուի ; Արդ' 
ցուցադրոլւսծ ՛դիմանկարը, նոյնիսկ 
եթկ վե բանո րոգուած է, հարուածի 
մր սպիացած հետքը կր կրկ իր վր- 
P՛" J~ է՛ր ՛եկ ջ՝. Ոչ միայն կը կրկ, այլ 
այդ սպին իսկ կ : Անիկա կր պահ­
պանէ պատռուածքը այնպկս il ը 
սակայն որ պահ պան ո լածը չի նր՜ 
ելատուիր՝. Կյկարին ներքեւ կը ‘էԸԸ՜ 
ւի միա յն անաւն մը' «Կինլր» : Ան­
շուշտ փորձիչ պիտի ր լլա p այս 
սոլին մօտեցներ սպիտա կ/,նէ bppbL 
'Lb ստալոլհիի ս պի սւա կո ւթեան վր՜ 
րա յ դրուած նշանէ :

Ա եմ դանւդաղիր ըսելու որ դիւ1ա՜ 
նկարը, խոցի, հա րոլած ի ա րգիւնք 
bp ՛ո ջ ունի պատմո լթիւնւր ինքն իք 
յա յտնւ ուե լուն : /ՀՆ կր պատմ Է ստեղ- 
ծ ագո րծո ւթ եան պատմ ոլթիւևր,
հողէ՛ է' 'Կ' ա ււո ւմը ուրիշ հսգիէ
մր՝.

Ո՛ոյց է՚եչի արդիւնք կ ա J" 
սլւսւսո ու՜ած ք fi որ գէմանկա րը կը 
հաստատէ է բրել, արուեստէ երկ՝ 
Հետքն է հարուածին, ըսի'. Մ [""ի՛ 
թկ այդ հարուածի ետին ու մկջ կա<1։ 
բւ՚ո րղինւ ի րա կանութիւն ը (ի րակ"1- 
հրււթ իւնւ ը պարղապկս' միմողւսկ՚՚՚ն 
արուեստներուն համար'), մար^ի՜ 
1՚ը, սկրր, սեռա յին ումերը, կես՛ն 
pb .ր՚ոոսը, տարերային մութք 
յուզումնէ բու, 'ԼԴ"' յա րանքներ
t ա րուստ աշխար հը, ինչ որ գն'"- 
յուն կ ել. Որ Շանթ կը կոչէ ունայ 
նոլթիւն, պարզապէս ո րովհես՚ե' 
ամԴ P"L"PP նպատակ չունին, բանի 
ձր չենւ ձգտիր՝ Ասոնք, հ ե րքու֊'ս^ ՚ 
b ո՛ ,!ցե էեն երկը, անոր նւերքեւհ են'\ 
"՛ակը, վարը, զայն, կը վիր""՜որ^՝ 
է բ պատռեն : յնւ կր կաղմաււպես:
Ի վերջոյ , յա րասե լո վ Աղբալեանք, 
‘/"'յն' շեղելով ալ քիչ մը, մարմինն 
՛" "կրը, կխ՛ կ ո չո ւա ծը, իր ԲՈԼՈ1' 
կերպարանքներութ իբրեւ քիք"' 
ում թշ իբրեւ պատրանքի զօր՛"՜ 
թ իւնւ , ոչ թէ կը զանէ g ո լին՛ երկին 
մկջ, կբ վեհ ա ցոլին, այլ պ՛ա՛՛՛՛ն՜ 
լով ու պատռուելով երկը կք ԴՈ՚'Ա' 
ւ ո բեն իբրեւ երկ •

Դեւ| արուեստական երկը սպՒա՜ 
ցած պտտոուածք է:

Գ՝ Պ՝

ւ
ու
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